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Séminaire Saint-Charles-Borromëe,
SHERBROOKE.

RENSEIGNEMENTS DIVERS.

Le Séminaire St.-Charles-Borromée de Sherbrooke, 
fondé en 1875 par Mgr Antoine Racine, et affilié à l’Uni­
versité Laval en 1878, a été incorporé par un acte du Par­
lement Provincial en 1879. Etant dirigé par des prêtres 
expérimentés dans l’enseignement classique et commercial, 
il joint au bienfait d’une éducation chrétienne la garantie 
d’une instruction solide et pratique.

Le plan d’études comprend un cours Commercial suivi 
d’un cours classique.

O

Le cours commercial est de trois ans, non compris la 
classe -préparatoire. Il peut se faire en plus ou moins de 
temps, selon les dispositions ou les connaissances de l’élève. 
Il embrasf? toutes les branches d’une instruction 
dale anglaise et française. Les principaux objets de l’en­
seignement sont VArithmétique, la Calligraphie, la T 
de Livres, le Droit Commercial, la Géographie, l’Histoire 
du Canada, le Dessin linéaire et à main levée, la Banque- 
rie et la Musique. La Sténographie et la Clavigraphie sont 
des matières obligatoires pour les élèves de la Classe d’Af- 
faires. Des diplômes de capacité sont accordés aux élèves 
qui subissent avec succès l’examen sévère dont on peut voir

commer-
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les règlements ci-après. Le Bureau d’Examinateurs, nom­
més pa- le Surintendant de l’Instruction Publique, se com­
pose actuellement de MM. W. Murray, marchand de gros, 
Sherbrooke, Président ; M. l’abbé J. A. H. Giunac, curé 
d’office à la cathédrale ; MM. F. Campbell, avocat, Sher­
brooke ; A. Lanctôt, marchand, Sherbrooke ; D. O. E. 
Denault, marchand de gros, Sherbrooke ; J. M. Dufresne, 
gérant de “La Banque Nationale,” Sherbrooke ; L. H. 
Olivier, marchand, Sherbrooke; C. A. Sylvestre, gérant 
de la “Banque d’IIochelaga”, Sherbrooke, et du Préfet des 
Etudes. C’est dire plus qu’il ne faut pour assurer les pa­
rents et le public en général de la compétence de ce Bureau 
en fait d’instruction commerciale. Il faut toutefois remar­
quer que c’est le seul Bureau dans la Province ainsi établi 
par autorité gouvernementale et qui accorde des diplômes 
ex auctoritate. Les diplômes donnés sous seing privé ont 
certes leur valeur, mais ils n’ont pas, il faut en convenir, 
ce caractère de notoriété qui distingue ceux accordés par 
le Bureau d’Examinateurs du cours commercial du Sémi­
naire de Sherbrooke. Aussi les positions lucratives et. 
avantageuses occupées par les gradués de ce cours témoi­
gnent-elles hautement de l’appréciation favorable portée 
par le monde commercial sur la valeur de ces diplômes. 
Nous devons mentionner ces choses en justice pour ceux 
qui se rendent les dignes porteurs de ces diplômes et pour 
l’information des parents qui nous confient l’éducation de 
leurs enfants.

La position exceptionnelle du Séminaire de Sher­
brooke dans la province lui faisait un devoir de donner à 
ses élèves une éducation commerciale dans les deux lan­
gues, suivie d’un cours classique. Aussi n’a-t-il reculé de­
vant aucune dépense et épargné aucun soin pour répondre 
aux besoins de la population de Cantons de l'Est et des
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parents qui désirent faire instruire leurs enfants dans les 
langues française et anglaise. Une division de temps spé­
ciale et une classification particulière 
cial du Séminaire de Sherbrooke, permettent aux élèves 
d’entrer en tout temps de l’année scolaire et de profiter 

retard de tout ce qu’ils ont appris dans d’autres écoles.

Convaincues qu’une éducation commerciale 
siste pas seulement dans la seule addition des chiffres et 
dans 1 entrée machinale d’un compte dans les livres, mais 
surtout dans le développement du jugement et de la 
naissance pratique des affaires, les autorités du Séminaire 
emploient tous les moyens pour atteindre ce but. Par l’é­
tablissement d’une banque, dont on peut juger de l’effica­
cité et des avantages par la seule lecture des règlements, 
les élèves sont parfaitement mis au courant des opérations 
si multiples et si variées de ces institutions monétaires. La 
pratique du commerce de gros et à commission, ainsi que 
celle des assurances et des opérations de la bourse, font 
1 admiration des visiteurs qui ont occasion d’être témoins 
du soin, de l’intérêt et de l’exactitude que les élèves de la 
Classe d’A fiai res apportent h ces transactions.

Quoique les aspirations d’un jeune homme ne doivent 
pas se borner à la seule position de teneur de livres, il doit

cette fonction, parce qu’il la 
remplira probablement en attendant l’occasion ou les 
moyens de négocier à son compte ; il doit de plus s’appli­
quer à la correspondance commerciale et à la manière de 
la bien faire ; c’est pour cela que l’on insiste tant dans les 
classes sur l’importance de faire cette correspondance 
honnêteté, clarté et précision.

Quant au cours de Calligraphie, auquel
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crons une demi-heure par jour, il a toujours été suivi par 
les élèves avec un succès digne de leur professeur. Les 
modèles d’écriture sont des formules de transactions com­
merciales, billets, ordres, reçus, etc.; ainsi, tout en se for­
mant à la bonne écriture, les élèves se familiarisent avec 
ces différentes formules d’un usage journalier.

Les jeunes gens ainsi préparés se présentent avec 
toute confiance devant le public, certains d’y trouver im­
médiatement une position en rapport avec leurs légitimes 
aspirations et digne de leurs mérites.

L’action du Séminaire en faveur de ses élèves s’étend 
encore plus loin ; grâce à ces relations étendues et à son 
cours commercial donné dans les deux langues, c’est à lui 
qu’on s’adresse lorsqu’on veut s’assurer les services d’un 
jeune homme fidèle et capable ; et ces demandes de la part 
des manufacturiers, des commerçants, des banquiers et des 
compagnies de chemins de fer sont, toujours si nombreuses 
qu’il a été impossible à M. le Supérieur de répondre à tou­
tes jusqu’à présent. Les jeunes gens formés au Séminaire 
et dont on a pu apprécier les mérites sont naturellement 
ceux qui bénéficient les premiers de ces positions aussi ho­
norables que lucratives.

Le Séminaire profite de l’occasion pour rappeler à ses 
anciens élèves qu’ils peuvent toujours s’adresser avec con­
fiance à M. le Supérieur lorsqu’ils désirent obtenir de telles 
positions.
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Le cours classique se fait en six ans. Il embrasse les 
cours de science, de philosophie, de littérature, d’histoire, 
l’étude des langues française, anglaise, latine et grecque, 
toutes les matières enfin requises par l’affiliation à l’Uni­
versité Laval.

*
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Pour être admis dans le cours classique, il faut que l’é­
lève puisse écrire correctement le français et l’anglais. Les 
élèves qui viennent au Séminaire avec l’intention de faire 
un cours classique, sans avoir acquis préalablement la 
naissance suffisante de ces langues, peuvent entrer dans la 
classe préparatoire au cours classique où l’on enseigne exclu­
sivement le français et l’anglais. A la fin de l’année, 
eleves subissent le même examen que les élèves de “Pre­
mière pour l’Inscription au cours classique.

L’année scolaire est de dix mois.

Les paiements datent du commencement du mois et 
doivent être faits d’avance. Aucune déduction n’est faite 
pour une absence moindre d’un mois. Un mois commencé 
se paie en entier.

Pour obtenir la rentrée d’un élève, il faut avoir payé 
tous les arrérages.

Les nouveaux élèves doivent présenter pour être ad­
mis au Séminaire un certificat de bonne conduite, et de 
plus un certificat d’études s’ils viennent d’une 
son d’éducation.

Aucun élève ne sera admis au Séminaire
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Les élèves dont les parents ne résident pas en ville, 

doivent être pensionnaires internes. Dans certains cas,
cependant, exception peut être faite à cette règle pour des 
raisons jugées très graves par le conseil du Séminaire. La 
maison de pension est tenue et dirigée par les Petites 
Sœurs de la Ste-Famille. L’infirmerie se trouve dans cette 
maison, et les pensionnaires internes n’ont aucun déboursé
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Tià faire tant que l’état de leur santé n’exige pas de veilles 
et de soins particuliers. Quant aux pensionnaires exter­
nes, ils doivent payer 50 centins par jour lorsqu’ils pren­
nent leurs repas à l’infirmerie ; la permission de rester à 
leur maison de pension quand ils sont malades ne leur est 
jamais accordée.

Lorsque le médecin déclare qu’une maladie est grave 
ou de longue durée, nous en avertissons les parents et, si 
c’est possible, nous renvoyons l’enfant chez lui, sinon, nous 
le faisons transporter à l’Hôpital.

Les dimanches eÇ jours de fete, les élèves doivent por­
ter une redingote noire, une casquette noire et un pantalon 
noir. On excepte cependant de cette règle les enfants qui 
ne sont pas encore d’âge à faire leur première communion.

Les élèves<doivent avoir un habit de chœur.

Nous acceptons les élèves de croyance différente, mais 
ils sont sujets en tout et partout à l’ordre général du Sémi­
naire.
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Le système d’éducation est paternel ; les professeurs 
s’efforcent d’unir la douceur à la fermeté, et ils emploient 
de préférence les moyens de persuasion afin d’éviter autant 
que possible ceux de la contrainte.

L’immoralité, l’insubordination, la paresse habituelle 
et les fréquentes absences non motivées sont des cas d’ex­
pulsion.

Le
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LeA chaque trimestre, un bulletin de la conduite, de 
l’application et des progrès de l’élève lui est remis ; les pa­
rents doivent le réclamer de lui s’il désirent en prendre 
connaissance.
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Toutes les lettres aux élèves doivent être adressées 
Séminaire ; pour les envois d’argent, il vaut mieux les 
adresser directement au Procureur, c’est le moyen d’en 
avoir le reçu par le retour de la malle.

Lorsque les parents mettent en même temps trois 
frères au Séminaire, l’instruction est donnée gratuitement 
au troisième.
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,ve
si Après les examens de Noël, Monseigneur l’Evêque de 

Sherbrooke accorde aux élèves>U8 une vacance de quelques 
jours, à la condition expresse qu’ils reviennent au Sémi­
naire au jour et à l’heure convenus, et ce, sous peine d’ex­
pulsion.

or-
lon
lui Comme cette faveur est accordée pour récompenser le 

travail des élèves, ceux qui, par manque d’application, 
ront subi des échecs à leurs examens, devront les réparer 
avant d’aller en vacance.

Tous les effets doivent, autant que possible, être 
ques en toutes lettres, ou au moins de manière à être re­
connus facilement.

Les élèves ont à leur disposition une bibliothèque où 
ils peuvent trouver, moyennant une légère contribution 
mensuelle, tous les livres de lecture dont ils ont besoin. Il 
ne leur est point permis d’en avoir d’autres sans l’autori­
sation de M. le directeur. Il y a de plus dans la maison 
un magasin ou sont vendus les livres de classe, le papier et 
les autres choses nécessaires pour les études.

Le nouveau Séminaire est à l’épreuve de l’incendie. 
On n’a employé de bois qu’aux portes et aux croisées, ain­
si qu’aux planchers des chambres et des classes ; partout 
ailleurs les parquets sont en asphalte.
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Dans la construction du nouveau Séminaire, on s’est 
efforcé de répondre'à toutes les exigences de l’hygiène, de 
la parfaite solidité, et d’éviter avec le plus grand soin tout 
ce que l’ordinaire offre prise à l’incendie. Le mode adop­
té dans cette construction consiste en une charpenterie d’a­
cier riveté avec un remplissage de terra cotta. On n’a pas 
craint les dépenses pour se procurer les moyens les plus 
perfectionnés de chauffage, d’éclairage et un mobilier qui 
unit le confort à l’élégance.

Dans de vastes dortoirs parfaitement éclairés et ven­
tilés, on a posé plusieurs séries de lavabos en fonte émail­
lée avec tuyauterie ep cuivrenikelé, où les élèves trouve­
ront constamment une eau abondante et saine. Des bains 
de la fabrique “Standard Manufacturing Co.,” de Pitts­
burg, avec eau chaude et eau froide sont installés à chaque 
étage.

Lave-r

Piano
Clarin
Sténog

E
lit cor 
$13.00 
Classe
nemen
payés

Les parents sont responsables de tout dommage causé 
par leurs enfants aux meubles, boiseries, etc. Le Sémi­
naire ne recule pas devant les dépenses pour fournir aux 
élèves l’ameublement le plus perfectionné ; mais d’un autre 
côté, il prétend qu’on en prenne le soin convenable. Les 
classes et la salle d’études ont été graduellement fournies 
de tables et de bancs qui offrent à l’étudiant tout le con­
fort possible.

Conditions :

$ 2 50Instruction et étude, par mois..................................
Instruction, étude et coucher, par mois..................
Instruction, étude, coucher et pension, par mois...
Prix de la pension, par mois.....................................
Lavage, par mois.............. ■;......................................
Loyer d’une couchette et lit à ressort, pour Vannée 2 00

3 00
11 00

8 00
1 00



Lave-main, miroir, pot et bol, (obligatoire), pour
Vannée.....................................................................

Piano ou violon# par mois...............................................
Clarinette ou flûte, par mois.........................................
Sténographie et Clavigraphie (Type-writing), obli­

gatoire pour les élèves de la Classe d'Affaires. 15 00

00
00

1 00

En résumé, un pensionnaire auquel il faut fournir un 
lit complet et voir au lavage de ses effets, doit payer 
$13.00 par mois. Si un tel pensionnaire est élève de la 
Classe d’Aflaires, il doit payer $14.50 par mois. L’abon­
nement au médecin et le service de table doivent être 
payés à la rentrée.
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St. Charles Seminary, Sherbrooke.

ITS SANITARY CONDITION.
T

This institution, founded in 1875 by the Rt. Reverend 
A. Racine, first Bishop of Sherbrooke, and incorporated 
by an Act of the Provincial Parliament in 1879, is delight­
fully located at the confluence of the St. Francis and Ma- • 
go g rivers. Its commending position .in the centre of 
Sherbrooke, the metropolis of the Eastern Townships of 
Canada, gives it all the benefits of a country atmosphere 
and aspect with the conveniences of a city life. The ap­
pendages and interior of the establishment are not less 
conducive to health than the salubrity of the climate. Ex­
tensive grounds and a spacious recreation hall afford every 
desirable facility for youthful exercise and amusement.

The study hall has been refitted with desks and seats 
made on a pattern especially drawn for the Seminary by 
experienced men. They are perfectly noiseless and being 
made with very highly polished ash and black walnut, 
they combine all the advantages of solidity, elegance, com­
fort and commodity.

Sherbrooke being the convergent pdint of numerous 
railways, viz : lo the Grand Trunk, 2o the Boston & Maine 
(Passumpsic Division), 3o the Quebec Central, 4o the Cana­
dian Pacific Railway,—has immense facilities of commu­
nication with all parts of Canada and the United States.
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A.IM AND METHOD OF TEACHING.\

The Seminary is under the direction of experienced 
priests both in classical and commercial education. Its 
object is to impart such general education as may tit young 

for any calling after life. It combines therefore the 
manifold advantages of a Christian education with those 
of a thorough commercial and classical

men

course.

The Commercial course may be followed either for its 
own sake, or as preparatory for the Classical course. It is 
completed in three years, and it comprises the English and 
French languages, Arithmetic, Commercial Law, Penman­
ship, Book-keeping, linear Drawing, Geography, History, 
general outlines of Geometry, Banking, Shorthand, Type­
writing and Music. Diplomas are conferred on those who 
pass a satisfactory examination on all branches connected 
with practical commerce. The board of Examiners, ap­
pointed by the Superintendent of Public Instruction in the 
Province of Quebec, is composed of business men : whole­
sale merchants, manufacture superintendents, bank cash­
iers, bank managers, discount clerks, and the Prefect of 
Studies. The positions
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now occupied by the former grad­
uates and the continued patronage of the public in general 
fully testify to the worth of these diplo

iats
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ing mas.
lUt, There is, moreover, a preparatory class for younger
5m- students.

The Classical course, principally taught in French, is 
designed to impart a thorough knowledge of the Greek, 
Latin, English and French languages and Literature, Ma­
thematics, History, Geography, Philosophy, Natural 
Sciences and Music. The Seminary being affiliated to 
Laval University, Quebec, since December 18th, 1878, its
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other
racter,alumni, after due examination, are entitled to the degrees 

of Bachelor of Arts, Bachelor of Literature, and Bachelor 
of Sciences.

There is also a preparatory class where pupils may 
prepare themselves on French and English in order to enter 
the classical course without going through the regular 
classes of the commercial course.

S
tern.”

Si
Shouh 
fee is i 
first di

v

On entering, eaçh pupil is examined and placed in the 
different classes for which his previous acquirements have 
prepared him. Thus, a pupil who is, in most subjects, in 
the second class, maÿ be in the First for Arithmetic, and in 
the Third, or even lower for French. During the course 
of the year, any student judged competent for a higher 
class, may be promoted thereto.

The sum of class marks ot each day is read once a 
week by the Prefect to the assembled students. Thus the 
conduct, application and standing ot each student are made 
known in a manner eminently calculated to encourage pro­
gress in behaviour and knowledge, to reward the dutiful 
and studious, and to stimulate the remiss to praiseworthy 
emulation. At the end of each term, a report thereof is 
given to the student.
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who mADMISSION.

Students are admitted at any time during the scho­
lastic year ; nevertheless, the most favorable time for en­
tering is at the beginning of each term, when requisite 
instruction preparatory to the introduction of new matters, 
or of more advanced part ot matters already studied, is ^ 
given in the different classes.

To be admitted into the Seminary, applicants from
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Eavli student should be provided with the Seminary 
uniform consisting in a black frock-coat, with pants ot 
same color. It is to he w7orn on Sundays, festivals and 
public occasions.

i
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other institutions must present a certificate of good cha­
racter.

No student will be admitted on the “short hour sys­
tem.”

Students are not admitted for less than a month. 
Should a student leave within the month, no reduction ot 
fee is made in his favor. The monthly fee is due on the 
first day of each month.

The collegiate year, which is divided into three terms, 
commences on 
the last of June.

the first week of September, and ends about

DISCIPLINE.

i he system ot education is paternal. The professors 
endeavor to unite kindness, with firmness, and make 
of means of persuasion and encouragement in preference to 
those ot severity. For the exact observance ot discipline

recourse 
pres-

use

and good order, moral influence, likewise, is had 
to, as an incentive to the fulfilment of the duties 
cribed.

All books, papers or pamphlets received by students 
previously submitted to the approval of the Director 

who may also inspect the letters.
are
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MONTHLY FEES.
A$ 3 00Tuition........................................................

Board..........................................................
Washing....................................................
Bedding......................................................
Shorthand and Type-writing, (yearly)
Music (Piano or Violin).........................
Clarinette or Flute..................................

instru
accoui

8 00
1 00
1 00 B

15 00 ry, pr<
deposi2 00

1 00

Shorthand and Type-writing are obligatory for the 
pupils ot the Business Class.

On the first month, an extra of $1.00 is charged for a 
table set, of $2.00 for the professional attendance of a doc­
tor, throughout the year.

All charges are payable at least each month, strictly 
in advance. It is advisable to make the payments by ex­
press, money orders or bank cheques ; a surplus of 25 cts 
should be added to cheques for their collection.

Students have the use of the Library at a moderate 
monthly fee.

Drawing and vocal music entail no extra charges.

The College Band receives excellent training, and is 
provided with a large and choice variety of instruments. 
The students who wish to join it have previously to make 
a special arrangement with its superintendent.

When ill, the students are confided to the care of the 
Sisters of Ste Famille who have the management ot the 
Infirmary ; a moderate daily fee is charged extra if special 
cares are required.

P
childri 
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Any damage caused by a student to the furniture, 
instruments or books of the Seminary is charged to his 
account.

Books, stationery, &c., may be bought at the Semina­
ry, provided a sum equivalent to the required expenses is 
deposited with the Treasurer.

TO PARENTS.

Parents are earnestly requested to impress upon their 
children the importance of practising economy and avoid­
ing extravagant expenses for clothing, &c., while at col­
lege. Many unnecessary expenses are avoided when what 
is deemed requisite for needful purposes is transmitted 
directly to the Treasurer of the Seminary. In many ins­
tances, this would also be the wise course to adopt with 
regard to pocket money, ot which the more moderate the 
supply, the better in general.

To avoid delay, mistakes, or other in'conveniences, 
money or bank cheques should be always addressed to the 
Treasurer ot the Seminary.
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4.
COURS D’ÉTUDESN 5.

Amérit
6.

COURS COMMERCIAL. 7.
«actionClasse Préparatoire.

1. Anglais—Grammaire, jusqu’au verbe. Lecture. Epellation. 
Manuel de phrases françaises et anglaises

2. Français—Grammaire, jusqu’au complément direct du 
verbe. Exercices. Analyse. Lecture. Epellation.

3. Arithmétique—Les 4 règles simples, les fractions ordinaires.
4. Calligraphie—Une demi-heure par jour.
5. Instruction religieuse—Le nouveau catéchisme.
6. Chant—Principes de Plain-Chant, une heure par semaine.

Troisième.
1. Anglais—Grammaire, les éléments. Analyse. Lecture. 

Epellation des mots d’une et de deux syllabes. Manuel de phrases. 
Exercices.—Versions.

2. Français—Grammaire, les éléments. Analyse. Exercices 
oraux et écrits. Lecture. Epellation.

Arthmétique—Revue de l’année précédente, plus les fractions 
vulgaires et fractions décimales, et les proportions.

4. Calligraphie—Une demi-heure par jour.
5. Instruction religieuse—Le nouveau catéchisme.
6. Chant—Principes de Plain-Chant, une heure par semaine.

Seconde.
1. Anglais.—Grammaire, en entier. Exercices oraux et écrits. 

Epellation des mots d’une, de deux et de trois syllabes. Lecture. 
Versions et thèmes. Analyse. Compositions littéraires.

2. Français—Grammaire, en entier. Exercices. Analyse. 
Lecture. Art épistolaire et politesse. Compositions littéraires.

3. Arithmétique—Revue de l’année précédente, le percentage, 
commission, courtage et capitaux, entrepôt, l’intérêt simple et l’in­
térêt composé.

8.
9.

10.

1.
lation <
comme:

2.

matical
Compoi:

3
4.
5.
6.
7.
8.

«action:
9.

10.

11.

12.

13.
14.

semaine
La

d’après
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4. Tenue de, livres—En partie simple et en partie double.
5. Géographie—Notions préliminaires. Amérique du Nord, 

Amérique du Sud et l’Europe. Cartographie.
6. Histoire—Histoire du Canada, notions générales.
7. Calligraphie—Une demi-heure par jour ; formules de tran­

sactions commerciales.
8. Dessin linéaire—Une classe par semaine.
9. Instruction religieuse—Le nouveau catéchisme.

10. Chant—Principes de Plain Chant, une heure par semaine.

Première.

x

tion.

; du

lires. 1. Anglais—Grammaire, revue. Exercices. Analyse. Epel­
lation de tous les mots. Lecture. Versions et thèmes. Lettres 
commerciales en anglais et en français.

2. Français—Grammaire, revue. Exercices. Analyse gram­
maticale et logique. Lecture. Art épistolaire et politesse, revue. 
Compositions littéraires.

3. Arithmétique—En entier. »
4. Tenue de livres—En partie double. Banquerie.
5. Géographie—En entier.
6. Histoire—Histoire du Canada, en entier.
7. Géométrie—Traité pratique de mesurage.
8. Calligraphie—Une demi-heure par jour : formules de tran­

sactions commerciales. ,
9. Droit commercial—Pratique des affaires.

10. Instruction religieuse—Le nouveau catéchisme.
11. Dessin linéaire—Une classe par semaine.
12. Sténographie Duployé (obligatoire).
13. Calligraphie (Type writing) obligatoire.
14. Chant—Solfège et exercices de Plain-Chant, une heure par 

semaine.

line.

ture.
ases.

cices

tions

aine.

crits.
ture.

La division suivante de temps permet de classifier les élèves 
d’après leurs connaissances déjà acquises dans chaque classe :

De 8 à 9J hrs A. M.—Français.
De 9$ à 10
De 10£ à 11£ “ —Arithmétique.
De 2 à 4 P. M.

ilyse.
s.

“ —Calligraphie.tage, 
, l’in-

—Anglais.
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COURS CLASSIQUE.

Classe préparatoire.
1. Français — Grammaire, en entier. Exercices. Analyse 

grammaticale. Analyse logique. Compositions littéraires.
2. Anglais—Grammaire, en entier. Exercices. Analyse. 

Epellation. Versions et thèmes Compositions littéraires.
3. Arithmétique—Arithmétique, en entier.
4. Histoire—Histoire Sainte.
5. Instruction religieuse—Catéchisme de Persévérance.
6. Chant—Solfège.

Grammaire.
Latin—Grammaire, éléments et syntaxe. Traduction de 

I’Epitome, du De Viris fet de César. Versions. Thèmes oraux et 
écrits. Analyse.

2. Français et anglais— Revue des grammaires. Leçons de 
style Compositions littéraires.

3. Histoire—Histoire sainte et histoire ancienne.
4. Géographie—Amérique Septentrionale, Amérique Centrale 

et les Iles. Cartographie en rapport avec l’histoire.
5. Instruction religieuse—Catéchisme de persévérance.
6. Chant—Une heure par semaine.

Versification.
Latin—Grammaire, en entier. Prosodie latine. Traduc­

tion de Cornelius Nepos, Saluste, Virgile, Cicéron. Versions. 
Thèmes. V ers.

2. Grec—Grammaire, les éléments. Traduction d’EsoPE et 
de Lucien.

3. Français—Style et composition. Analyses d’auteurs. 
Compositions littéraires.

4. Histoire—Histoire romaine.
5. Géographie—Amérique Méridionale et Europe. Cartogra­

phie en rapport avec l’histoire.
6. Instruction religieuse—Catéchisme de persévérance.
7. Chant —Une heure par semaine.

1.

1.

*
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Belles-Lettres. <*/>e de v
s, deLatin—Grammaire, revue. Traduction des SS!

Tite Live, Cicéron, Horace. Thèmes et versions. Compositions. 
Analyses.

1.

ilyse

2. Grec—G ram maire, en entier. Traduction de Lucien, Xé- 
nophon, Homère, des SH. Pères. Versions. Analyses.

3. Français—Poétique Compositions littéraires. Analyses

lyse.

d'auteurs.
4. Histoire—Histoire du moyen-âge. Histoire littéraire.
5. Geographic,—Asie. Afrique. Océanie. Cartographie en 

rapport avec l’histoire.
6. Instruction religieuse—Catéchisme de persévérance.
7. Chant—Une heure par semaine.î de 

ix et
Rhétorique. 1

s de Latin—Grammaire, revue. Traduction de Cicéron, Ho­
race, Tacite. Versions. Thèmes. Compositions. Analyses.

2. Grec—Grammaire, revue. Traduction de Démosthènb,
Versions. Analyses.

3. Français—Rhétorique et Eloquence. Discours. Analyses.
4. Histoire—Histoire moderne, contemporaine et du Canada.
5. Instruction religieuse— Catéchisme raisonné de la foi.
6. Otant—Une heure par semaine.

Philosophie Junior.

1. Philosophie—Philosophie et dissertations.
2. Mathématiques—Arithmétique, Algèbre, Géométrie, Trigo­

nométrie, Astronomie.
3. Instruction Religieuse.—Catéchisme raisonné de la foi.
4. Chant—Une heure par semaine.

Philosophie Sénior.

1. Philosophie—Philosophie et dissertations.
2. Sciences—Physique, Chimie, Minéralogie, Géologie, Bota­

nique, Zoologie. Revue des Mathématiques.

1.

traie des Poètes et des SS. Pères.

duc-
ions.

s et

surs.

.gra-
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3. Instruction religieuse—Catéchisme raisonné de la foi.
4. Chant—Unê heure par semaine.

A la fin de l’année scolaire, les élèves doivent subir un examen 
sur toutes les matières étudiées pendant l’année. Aucun élève ne 
sera admis dans une classe supérieure s’il n’a conservé à cet examen, 
ou à un examen subséquent, au moins 3.5 sur les 10 points accordés 
pour chaque matière. Cette règle cependant ne s’applique point à 
la classe de “Première”(cours commercial), ni à la classe de “Rhéto­
rique,” pour lesquelles il existe des règlements particuliers.

Lob
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REGLEMENTSamen
,7e ne CONCERNANT

irnen, 
ordés 
>int à 
Lhéto-

L’obtention des Diplômes de Cours Commercial
ET

L’INSCRIPTION AU COURS CLASSIQUE.

ART. I Le Bureau d’Examinateurs du Cours Commercial se 
compose de neuf membres, savoir : deux prêtres et sept citoyens ex­
perts dans la tenue de livres, nommés par le Surintendant de l’Ins­
truction Publique.

ART. II. L’assemblée du Bureau a lieu dans la semaine 
du 15 juin. Le quorum est de cinq.

ART. III. Le Bureau accorde des brevets ou diplômes de ca­
pacité dans la Tenue de livres et ses branches accessoires.

Aucun candidat ne sera admis à subir l’examen 
s’il n’a obtenu à ses examens trimestriels ou à un examen subsé­
quent, au moins la note Assez bien sur chacune des matières.

Tout candidat désirant obtenir son diplôme doit, au 
moins huit jours d’avance, en donner avis par écrit à M. le préfet 
des études et renfermer deux piastres dans sa lettre. S’il n’obtient 
pas son diplôme, la moitié de cette somme lui est remise.

ART. VI. Tout candidat qui n’aura pas obtenu son diplôme 
à un examen, pourra se présenter à une assemblée subséquente du 
Bureau en remplissant les conditions contenues dans les articles IV 
et V des présents règlements.

ART. IV.

S

ART. V.

ART. VII. Il est tenue un régistre des examens dans lequel 
sont entrés les noms des candidats et les points qu’ils ont conservés 
sur chaque matière



Dictée française....................
Grammaire française............
Dictée anglaise......................
Grammaire anglaise..............
Comptabilité ......................
Arithmétique ..................
Droit commercial..................
Correspondance commerciale
Histoire du Canada..............
Géographie ..........................
Mesurage..............................
Calligraphie ........................
Sténographie........................
Clavigraphie (Type-writing).

— 24 —

ART. VIII. Tout candidat doit d’abord écrire une dictée 
française et une dictée anglaise d’au moins vingt lignes, texte in-8o. 
I-w dictée se fera sans autre indication que la simple lecture. Si le 
résultat de cette épreuve contient trop de fautes d’orthographe, le 
candidat peut être renvoyé sans autre examen.

ART. IX. Pour conserver les points accordés pour la Sténo­
graphie et la Clavigraphie, le candidat devra sténographier correc­
tement 60 mots par minute et clavigraphier correctement 35 mots 
dans le même espace de temps.

ART. X. Pour obtenir son diplôme, il faut conserver les 
points indiqués dans la troisième colonne du tableau ci-après sur 
le français et l’anglais, la tenue de livres, l’arithmétique, la calligra­
phie, la sténographie et la clavigraphie, et conserver de plus sur les 
autres matières assez de points pour atteindre le nombre de 170 
points.

Points Pour Pour 
accordés inscript, diplômeMatières.

220

ART. XI. Tout candidat qui, ayant conservé les points indi­
qués dans la troisième colonne, obtiendra 93 des autres points, c’est-
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à-dire 190 points en tout, recevra une médaille d’argent et 
dué ; 195 points, gradué

dictée 
in-8o. 
Si le 

)he, le

sera gra­
din fine t ion ; 200 points, gradué avec 

grande distinction ; 205 points, gradué avec très grande distinction.
avec

ART. XII. S’il obtient le nombre 210 points, une médaille 
d or lui est accordée et il est gradué avec la plus grande, distinction. 
Ces degrés, le nom du Séminaire, celui du lauréat, ainsi que la date 
sont gravés sur la médaille.

ART. XIII. Pour obtenir l’inscription au Cours Classique, 
tout élève doit conserver au moins les points indiqués dans la 
deuxième colonne.

Sténo-
:orrec-

mots

er les 
;s sur 
lligra- 
lur les 
î 170

ART. XIV. Le lendemain de la rentrée, il y aura un examen 
pour ceux qui n auront pu obtenir leur inscription dans le mois de 
juin, et les élèves étrangers qui désireront entrer immédiatement 
dans le Cours Classique.

Pour
plôme LISTE DES

ÉLÈVES QUI ONT OBTENU LEUR DIPLOME.15

Note Le chiffre qui suit le nom de l’élève indique le Degré obtenu- 
I, Gradue avec la plus grande distinction ; 2, Gradué avec très grande 
distinction ; 3, Gradué avec grande distinction ; 4, Gradué avec distinc­
tion ; 5, Gradué.

1878.. Eugène Poulin, 4 
Médéric Lapierre, 5 
Alfred Lafrance, 5 
Henry Mount,

1879.. Alcide St. Amour, 3 
Alph. D. Morrier, 4 
Alfred Dulude, 5 
Alexandre Lippé,
Joseph Laforce,
Alfred Lanctôt,
Hilaire Renaud,
Arsène Lemaire,

1880.. Edouard Guilbert, 1 
Alphonse Poirier, 3 
Ladislas Geoffroy, 5 
Charles Stenson, 5 
Félix St-Denis. 5 
Guillaume Morin, 
Nazaréen Dumont,

1881. .John Hayes, 2 
Oscar Brodeur,

1882.. Richard Poirier, 2 
Joseph Simoneau, 2 
Albéric Plamondon, 2

indi-
c’est-

9

• O

y 
O

 ti
te

 te
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1891..

1887. . Ernest Lemaire, 
Pantaléon Cadieux, 
Eugène Gatceau,

1888. . Oscar Drouin, 1 
Joseph Dupuis, 5 
Fernand Beaudry, 5 
Pierre Boulianne, 5 
Louis Beauchemin, 
Joseph Cloutier,
Henri Couture, 
Charles Patenaude, 
Eugène Brault, 
Patrick Tracy,

1889.. Elphège Messier, 1 
Laurent Ménard, 3 
Adélard Lépine, 4 
Auguste Boivin, 4 
Wendell Reilly, 4 
Alphonse Laçasse, 5 
Oswald Blanchet, 
Edouard Codère, 
François Roch,
Alfred Lemieux, 
Elphège Allard,
Louis Lenthier.

1890. .Alfred Cloutier, 1 
Alcide Blondin, 1 
Ferdinand Fleury, 1 
Alfred G. Gagnon, 1 
Arthur Gendron, 1 
Alexandre Lagarde, 2 
Joseph Leblanc, 2 
Gaston Harvey, 3 
Albert Cartier, 3 
Charles Morrier, 3 
Eugène Cormier, 5 
Charles Samuel, 5 
William Twohey, 
Charles Gaboury, 
Azade Deniers, 
Georges Paquette, 
Jean St-Pierre, 
Georges Fontaine, 
Oliva Beauregard,

1882. .Alfred Bilodeau, 
Moses O’ Bread y 
Thomas Henry,
Jules Bousquet,
Lucien Morin

1883.. Arthur Lespérance, 3 
Joseph Têtu, 4 
Philippe Bazinet, 5 
Oswald Vandal,
Raoul Plamondon, 
Amédée Frégeau,

1884.. Philias Therrien, 2 
Docithée Lalanne, 2 
Alfred St-Amour, 3 
Origène Frégeau, 4 
Félix Ponton, , 
François Bédaru, 
Arthur Bouillé,

1885.. James Linahen, 1 
Alfred Dubuc, 1 
Henri Fontaine, 1 
Joseph Rouleau, 3 
Henri Langlois, 5

1886.. Wilfrid Parent, 1 
Hector Godin, 1 
Alphonse Gaulin, 2 
Philippe Hébert, 2 
Joseph Laçasse, 3 
Euclide Hébert, 5 
Daniel McManamy, 5 
Georges Letourneux, 
Philippe Barthe, 
Arthur Bourret, 
François Therrien,

1887.. Philias Poirier, 1 
Oscar Vilandré, 1 
Charles Paquette, 2 
Alfred Trudeau, 2 
John McCabe, 2 
Ernest Lespérance, 3 
David Comptois, 3 
Thomas McGrail, 3 
Philippe Brosseau, 5 
Jean-B. Bousquet, 5

v

1892..

1893..

:

1894..]
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1891.. Charles McGee, 2 
Louis Bédard, 2 
Joseph Ruddy, 2 
William G. McCabe, 2 
Edmond Vadnais, 4 
Raoul Jacques, 4 
Arthur Bertrand, 5 
Rosaire Duhrule, 5 
Georges Belaud,
De Lourdes Lippe,

1892. .Jules Morazain, 1 
Cléophas Bel isle, J 
Joseph Griffith, 3 
Agapit Beaudry, 4 
Gustave Gaulin, 4 
Georges Desruisseaux, 4 
Gaudias Blouin, 4 
Ernest Vallée, 5 
Azarie Baron, 5 
Joseph Shea, 5 
Léonard Dubuc, 5 
Eugène Cloutier, 5 
Ananie Duhamel, 5 
Ferrier Chartier,
Michael Coogan,
Arthur Blouin,
Valère Olivier,
Napoléon Gagnier, 
Victor Chartier,

1893.. Aristide Rainville, 3 
Alfred Paradis, 5 
Adolphe Brassard, 5 
Jean-Thomas Barbeau, 
Alfred Desève,
William Murray,
Henri Michaud,
Eugène Robert,
Elphège Daignault, 
Albert Fréchette,
Alfred Gendron,
James Reilly,
Alfred Timmons,

1894.. François Couture, 4 
Sylvanie Brouillet, 5

1894. . Ernest Caron, 5
Louis Archambault, 5 
Clifford Reilly, 5 
Ovide Tisdel,
Camille Nourrie, 
Joseph Bourque, 
Ernest Précourt, 
Zotique Marcotte, 
Lawrence McMahon, 
Donat Béliveau, 
Léandre Olivier, 
Georges Boucher, 
Victor Moquin, 
Armand Brosseau,

1895.. Roland Millar, 2 
Jean-B. Turcotte, 2 
Joseph Bilodeau, 3 
Arthur Lemaire, 4 
Joseph Champigny, 4 
Hector Chaput, 4 
Gédéon Bégin, 5 
Euclide Archambault, 
Edouard Grenier, 
Albert Roy,

1896.. Emilien Rathier, 1 
Edouard Tanguay, 1 
Henri Desève, 2 
Amable Allard, 3 
Alfred Bisson net, 3 
Louis Bolduc, 4 
Maurice Shea, 4 
William McArthur, 4 
Lac tance Morel, 4 
George McCabe, 5 
Achille Roy, 5
J os. Marchesseault, 5 
Alfred Chassé, 5 
Sylvio Robitaille, 
Henri Lavoie,
Victor Lefebvre, 
Joseph Bélisle,
Joseph Adam,
René Barsalou,

1897. .Joseph Savage, 2

2

EJ
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1897 . . Eugène Olivier, 3 
Joseph Hartop, 3 
Ludger St-Onge, 3 
Irénée Boulay, 4 
Wilfrid Lavigne, 4 
Oliva Beaulne, 4 
Jos Nap. Beaulne, 5 
Edmond Dion, 5 
Frederick McCabe, 5 
William Hommel, 
Ovilard Champoux, 
Albert Rochette, 
Joseph Carrier, 
Napoléon Carroll, 
Victor Audet,
Ena Fréchette,

1898. .Joseph P. Bélapger, 2 
Rodolphe Langis, 2 
Antonio St-Jean, 4 
Gustave Rheault, 4 
Guy Lamothe,

1898.. Wilfrid Blanchette, 
Eugène Desève, 
Georges Et. Nadeau, 
Hector Lanctôt, 
Lucien Gaboury, 
Télesphore Marceau, 
Esdras Rousseau,

1899. .Joseph Lange, 3
Ephrem Beauchesne, 3 
Octave Roy, 3 
Armand Crépeau, 3 
Alfred Fontaine, 5 
Hector Olivier,
Arthur Baril,
Valmore Richard,
Irénée Préfontaine, 
Hubert Pepin, 
Evariste Fontaine, 
Arthur Dussault,
John Hackett,

1900. . Edmond Rheault, 5

1897..î
I

1888..A
G

1889..I
J
J

1892. .A.
J

1893..A
J
A
V

1894..K
K
Z
V
C
H

GRADUÉS DE L’UNIVERSITÉ LAVAL.
1995..V

H

1896..C1879.. M. l’abbé Pierre Girard, Maître is Art».

1880. . Osias Gagnon, Bachelier ès Lettres.
Damis Têtu, Bachelier è» Lettres.

1886.. M. l’abbé P. J. A. Lefebvre, Maître ès Arts. 
John Hayes, Bachelier ès Arts.
Joseph-Alfred Leblanc, Bachelier ès Arts. 
Oscar Brodeur, Bachelier ès Lettres.
Horace Préfontaine, Bachelier ès Lettres. 
Alexandre Lippé, Bachelier ès Lettres.

1887.. Moses O'Bready, Bachelier ès Arts. 
Jean-Baptiste Marcotte, Bachelier ès Arts.

J.
A
A
F
AI

1897. H
E
J<

1898..E
L
L
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1897.. Napoléon Pinard, Bachelier ès Lettres. 
Horniisdas Hainelin, Bachelier ès Sciences.

1888.. Alfred Carrier, Bachelier ès Arts.
Georges-Ainédée Codère, Bachelier ès Lettres.

1889.. Henri-Anicet Simard, Bachelier ès Arts. 
Joseph-Elzéar Lamoureux, Bachelier ès Arts. 
Joseph-Algnéric Bussière, Bachelier ès Lettres.

1892.. Aldéï L. Gosselin, Bachelier ès Arts. 
Joseph-Euclide Hébert, Bachelier ès Sciences.

1893.. Achille Comptais. Bachelier ès Arts.
John McCabe, Bachelier ès Arts.
Arthur Paquette, Bachelier ès Arts.
Wilfrid Lamy, Bachelier ès Sciences.

1894.. Honoré Bégin, Bachelier ès Sciences.
Honoré Garand, Bachelier ès Sciences. 
Zacharie Letendre, Bachelier ès Sciences. 
Wilfrid Bégin, Bachelier ès Sciences.
Charles Cabana, Bachelier ès Sciences.
Hector Gaudet, Bachelier ès Lettres.

1995.. Wendell Reilly, Bachelier ès Arts.
Hector Dussault, Bachelier ès Lettres.

1896.. Charles McGee, Bachelier ès Arts.
Joseph Michaud Bachelier ès Lettres.
Arthur Gendron, Bachelier ès Lettres.
Auguste Bolduc, Bachelier ès Lettres 
Ferdinand Fleury, Bachelier ès Lettres.
Alcide Blondin, Bachelier ès Lettres.

1897.. Hugues Fortier, Bachelier ès Lettres.
Emile Rioux, Bachelier ès Sciences.
Joseph Faucher, Bachelier ès Sciences.

1898. . Edouard Boudreau, Bachelier ès Arts.
Louis Raymond, Bachelier ès Arts.
Léon Gagnon, Bachelier ès Lettres.

3

fy

\



If
'
>

— .30 —

1898.. De Lourdes Lippe, Bachelier ès Lettres. 
Adélard Bouchard, Bachelier es Sciences. 
Eudore Cabana, Bachelier ès Sciences.

1899.. Eugène Cloutier, Bachelier ès Arts. 
Arthur Bonin, Bachelier ès Arts.
Honoré Meunier, Bachelier ès Sciences. 
Oliva Bérubé, Bachelier ès Sciences. 
Napoléon Favreau, Bachelier ès Lettres. 
Alfred Fortin, Bachelier ès Lettres.

1900.. Charles LaRocque, Bacheliers ès Arts. 
Joseph-E. Bélanger, Bachelier ès Arts. 
John Reilly, Bachelier ès Arts.
Léonide Bégin, Bachelier ès Arts.
Léon Marcotte, Bachelier ès Arts. 
Clifford Reilly, Bachelier ès Lettres.
J. Oscar Masse, Bachelier ès Lettres.
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La Banque du Séminaire St-Charles-Borromée
Établie le 24 Février 1879.

\

SON BUT.

1. Exciter l’émulation parmi les élèves du Cours Commercial ;

2. Initier les élèves aux transactions commerciales ;

3. Former les élèves à la routine des banques.

SES AVANTAGES.

Celte institution est non seulement un puissant moyen d’en­
couragement pour les élèves, mais elle leur apprend aussi à appré­
cier la valeur de l’argent et à le dépenser avec discernement.

Tous les règlements tendent à la double fin d’encourager l’élève 
et à l’initier à la pratique des affaires. Le tout est complété par 
cours de lois commerciales.

un

PERSONNEL.

Le personnel de la banque se compose de sept membres, savoir: 
le caissier, le 1er comptable, le 2nd comptable, le commis pour les 
chèques, le commis pour les billets, le teneur de livres et le 
ger.

inessa-

Tous les élèves de PREMIÈRE sont successivement employés 
à ces différentes charges, sous la direction du professeur de la Classe 
d’Affaires. z
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29
que de 
Moreau

30PETITES NOTES. Grande

2 c

6-
de Stral21 mai 1900—Retour de Mgr E. C. Tanguay, P. A.

30-31—Les élèves des deux classes de philosophie font leur 
pique-nique annuel à “Montjoie.”

18 juin—Arrivée de Son Excellence le délégué apostolique, 
Mgr D. Falconio, à Sherbrooke.

19—Son Excellence dit la messe dans la chapelle du Séminaire 
et visite les communautés de la ville.

19-20-21—Réunion des anciens élèves à l’occasion du 25ème 
anniversaire de la fondation du Séminaire. Distribution des prix. 
Sortie des élèves.

7-
voir.

8-
par M. 1

11-

Québec.

26-

31-

3 ja 
que daiq 
à l’hospii

4—
brooke.

6 septembre—Rentrée des élèves.

14—Visite de Mgr A. A. filais, évêque de Rimouski.

19-20-21 -22-23—Retraite annuelle des élèves, prêchée par le 
R. P. H. Richard, de la compagnie de Marie.

24— Inauguration du gymnase.

25- —Mort de l’Honorable G. F. Marchand, premier ministre 
de la Province de Québec.

2 octobre-—Mgr P. LaRocque fait la bénédiction de la nouvel­
le église des SS. Anges de Ham Nord.

7—
lés en co; 
teur Can

15-:
Saint-Hy

16-
Sherbrooi

6 novembre—La Saint Charles. Messe pontificale. Elections 
présidentielles aux Etats-Unis.

7—Elections fédérales. Sir Wilfrid Laurier maintenu 22—au pou­
voir. 23-

9—Première neige. 31—
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29—Grand concert religieux. Visite de Mgr E. Gravel, 
que de Nicolet et de Mgr M. Decelles, coadjuteur de Mgr L. Z- 
Moreau.

évê-

30 —Septième anniversaire de la consécration épiscopale de Sa 
Grandeur Mgr P. LaRocque

2 décembre—Ouverture des XL heures à la cathédrale.

6—Mgr P. LaRocque bénit la nouvelle église de Saint Gabriel 
de Stratford.

7 Elections provinciales. Les libéraux sont maintenusnt leur au pou­
voir.

8—Réception de 12 nouveaux congréganistes. Sermon donné 
par M. l’abbé P. J. A. Lefebvre.

tolique,

11—Visite de Sa Grandeur Mgr L. N. Régin, archevêque deminaire
Québec.

26-27-28-29—Examens trimestriels.

31—Départ des élèves.

3 janvier 1901—Mgr M. Decelles rend visite à Mgr P. LaRoc­
que dangereusement malade depuis Noël. Mort de Sr Saint-Charles 
a l’hospice du Sacré-Cœur.

4—Mgr l’archevêque.de Montréal rend visite à Mgr de Sher

25ème 
s prix.

par le
brooke.

7—Retour des élèves. Les docteurs Rot tôt et Hingston appe­
lés en consultation ont approuvé les traitements donnés par le doc­
teur Camirand à Mgr de Sherbrooke.

ninistre

15- 16—Jubilé épiscopal de Mgr L. Z. Moreau, évêque de 
Saint-Hyacinthe.

16— Visite privée de Son Excellence Mgr Falconio à Mgr de 
Sherbrooke.

22— Mort de la Reine Victoria.

23— Congé de glace.

31—Funérailles de Mgr Isaac Gélinas, à Nicolet.

nouvel-

ections

au pou-
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2 février—Funérailles de la Heine Victoria. Ouverture des 
XL heures au Séminaire.

3— Mgr P. LaRocque a dit la messe dans sa chapelle privée.

19—Grand congé en l’honneur du nouveau roi d’Angleterre, 
Edouard VII. M. l’abbé Elle Auclair est nommé professeur de 
Belles-Lettres au Séminaire de Sherbrooke.

3 mars—Le jubilé d’extension commence aujourd’hui dans le 
diocèse de Sherbrooke, et se terminera le 3 septembre prochain. 
Mort de Madame Isidore Gendron, à ‘Montjoie”.

4— Visite de Mgr P. LaRocque au Séminaire.

5— Visite de Mgr Lange vin, archevêque de Saint-Boniface.

19—Les élèves d’origine irlandaise célèbrent la Saint-Patrice.

24—Réception de 36 congréganistes. M. l’abbé Elie Auclair 
donne le sermon.

26—Visite du R. P. John Forbes, des Pères Blancs d’Afrique.

28—Au Séminaire de Saint-Hyacinthe funérailles de M; l’ab­
bé A. I). Decelles, curé de Westbrooke, Me.

1-2-3 avril—Examens trimestriels.

4-5 6—Les élèves des deux classes de philosophie et de la clas­
se de rhétorique font leur retraite de vocation sous la direction de 
M. l’abbé P. J. A. Lefebvre.

8—Mgr P. LaRocque part pour Los Angeles, Cal., où les mé­
decins lui conseillent d’aller en repos.

10—Mort de M. Isidore Gendron, à “Montjoie”. Le Séminaire 
est éclairé à la lumière électrique.

17—Soirée dramatique et musicale à l’occasion de la fête de 
de M. le Supérieur.

The 
Il était 1 
des suite

Tho
Ses 

Stanislas 
été chois 
déposés a

■

Paul 
court, est 

Il n’ 
la fin de i 
famille, 
ment ses 
firmerie, j 

Il a 1 
édifiante.

Ses fun 
Fitzgeralc
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ure des ■»

ivée.

leterre, 
leur de

NECROLOGIE.

THOMAS FITZGERALD
lans le 
ochain. Thomas Fitzgerald est décédé le 4 juin 1900, à l’âge de 15 ans. 

Il était le fils de Michael Fitzgerald de Sherbrooke, 
des suites d’un accident, après dix jours de souffrances.

Thomas Fitzgerald n’a passé que neuf mois au Séminaire.
Ses funérailles ont

Il est mort

ace. lieu à Saint Patrice, le 6 juin. M. l’ahbé 
Stanislas Servais a chanté le service funèbre. Les porteurs avaient 
été choisis parmi
déposés au cimetière Saint-Michel.

eu
trice.

confrères de classe. Les restes mortels ont étésesAudair

R. I. P.Afrique.

A. l’ab-

PAUL BEAUDRY.
la clas- 
tion de

Paul Beaudry, fils de M. F. V. Beaudry, marchand de Val- 
court, est décédé, lui aussi, le 4 juin, à l’âge de 15 

Il n’a fait
ans.

que passer au Séminaire. Il y est arrivé malade à 
la fin de septembre. Quelques jours après il dut retourner dans sa 
famille. Il revint en février, mais sans pouvoir suivre régulière­
ment ses classes ; il passa la plus grande partie de son temps à l’in­
firmerie, jusqu’au mois d’avril où il retourna à Valcourt.

les mé-

minaire

Il a laissé un excellent souvenir defête de son passage, par sa piété
édifiante.

Ses funérailles eurent lieu, en même temps que celles du jeune 
Fitzgerald, le 6 juin.

R. I. P.

J
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DONS FAITS AU SÉMINAIRE
1900 1901

BIBLIOTHÈQUE

Académie Commerciale, Montréal,
Palmarès 1899-00

Archevêché de Québec,
Mandements et lettres.

Business College, Montréal,
Annual calendar 1899-1900.

Charest, l’abbé F. V. missionnaire agricole,
Almanach Rolland de 1867 à 1901 relié en 5 volumes ; l’al­
manach de Vernot 1901.

Chicoyne, J. A., M. P. P., Sherbrooke,
Liste des terrains concédés par la couronne dans la Province 
de Québec de 1763 au 31 déc. 1890.

Cie Typographique des Cantons de l’Est,
Un an d’abonnement au Pionnier.

Codère, L. E., comptable, Sherbrooke,
Masterpieces of the world’s littérature, 20 volumes reliés.

Codère, Napoléon, élève du Séminaire,
The Canadian Pioneers, relié, H. A. Casgrain.

Collège Memramcook, N. B.,
Annuaire 1899-1900.

Collège Commercial de St Césaire,
Année scolaire 1899-00.

Collège de St Boniface, Manitoba,
Annuaire 1899-00.
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Collège de Ste-Marie de Mon noir,
Année académique 1899-00.

Collège de St Laurent,
Année académique 1899-00.

Collège de Lévis,
Annuaire 1899 00.

Collège Ste Marie, Montréal,
Année académique 1899-00.

Collège de L’Assomption,
Année scolaire 1899-00.

Collège Bourget, Rigaud,
Distribution des prix 1899-00.

Collège de Joliette,
Année académique 1899-00.

Collège de Valleyfield,
Annuaire 1899-00.

Collège Sainte-Croix, Farnham,
Année académique.

Collège Loyola, Montréal,
Prize list 1899-00.

Collège St Dunstan, Charlottetown,
Scholastic year 1899-00

Collège Notre-Dame Montréal,
Annuaire 1899-00.

t
Collège de Ste-Anne de la Pocatière,

Année académique 1899-00.

Collège du Sacré-Cœur, Arthabaskaville,
Année scolaire 1890-00.

Cousineau, l’abbé L, Archevêché de Montréal,
Plusieurs fascicules de la “Semaine Religieuse”.

Département de l’agriculture du Canada,
Fourth Census of Canada, 1901.
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Duguay, l’abbé L. E., Cap de la Madeleine,
Une année des annales du T. S. Rosaire.

Ecole de Médecine et de Chirurgie, Montréal,
Annuaire 1900.

Evêché de Valleyfield,
Mandements et lettres.

Fisher, Sydney, minister of agriculture, Canada,
Paris International Exhibition 1900 et plusieurs brochures.

Gouvernement d’Ottawa,
Zouviana par Drolet ; Les derniers jours de l’Acadie ; Roman 
de mœurs Canadiennes, Chs. Guérin ; Henry de Bernière ; 
legende of the St-Lawrence ; Annuaire statistique du Canada 
1899.

Gouvernement de Québec, par l’entremise du Dr P. Pelletier, M.
P. P., Sherbrooke,

5 Cartes de la Province de Québec ; mélanges poétiques et litté­
raires de F. G. Marchand ; Laure Conan, Angéline de. Mont- 
b'un , Histoire de Montreal par A. L. de Brumath ; Légende 
d’un peuple, Ls. Fréchette; Les Patriotes de 1837-38, L. O. 
David ; Exploits d’Iberville, Ed. Rousseau ; Pour la Patrie, 
J. P. lardivel ; Chs. Guérin, Roman de mœurs canadiennes, 
P. J. O. Chauveau.

Harpin, Révd. Père, Dominicain,
Le monde des infiniment Petits ; des infiniment Grands ; Les 
insectes ; Le monde des Plantes, par l’abbé Pioger.

Lavallée, l’abbé H., Sherbrooke,
Through Mary to Jesus.

Maltais, l’abbé A., J. C. D., Séminaire,
Garcia Moreno par le Révd. Père A. Berthe ; L’Homme, E. 
Hello ; Voyage en Egypte et en Nubie, J. J. Ampère ; Inst’itu- 
tiones Juris Canonici, De Camillis ; l’année eccl. et liturgique, 
Mgr. Jos. LaRocque ; Théologie Martinet; Lucille ou la jeune 
artiste en fleurs, S. Ory ; Description de musée de sculpture 
antique, J. H. Massé ; Petit cérémonial ; Institutions mathé-

The
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matiques, Kauri ; Traité de géométrie descriptive ; Entretiens 
sur la Chimie; Plusieurs autres brochures.

Panneton, L. E Ecr., Sherbrooke,
Plusieurs brochures.

Rapport du Surintendant de l’Instruction Publique de la Province 
de Québec pour l’année 1899-1901.

Royal Society of Canada 1899,
Proceeding and transactions, vol. V.

Séminaire des Trois-Rivières,
Année académique 1899-00.

SÉMINAIRE DE Ste ThÉRÈSE,

Annuaire 1899-00.
I

SÉMINAIRE DeSt-HyACINTHE,

Année académique 1899-00.

Séminaire de Nicolet,
Annuaire 1899-00.

Séminaire de Chicoutimi,
Annuaire 1899-00.

Séminaire de Montréal,
Distribution des prix 1899-00.

Séminaire deRimouski,
Année académique 1899-00.

Université Laval, Québec,
Annuaire 1899-00.

Université Laval, Montréal,
Annuaire 1899-00.

University of Ottawa,
Annual Examinations 1900 ; Calendar 1900.

University of Toronto,
Calendar, faculty of medecine 1899-00.

University of St Joseph’s Collet.e,
Calendar 1899-QQ.
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retiens Gaboury W., Gérant général de la maison Nutter, Trois-Rivières. 
Tables d’intérêts composés, 1 vol. ; Annales agricoles de Ro- 
vilie, 8 vols ; Etudes d’agronomie, 4 vols. ; Manuel pour l’ana­
lyse d es terres, 1 vol. ; De l’alimentation du bétail, 1 vol. ; 
Traité d’agriculture pratique, 2 vols. ; Œuvres posthumes de 
C. J. A. Mathieu de Dombasle, 4 vols. ; Le Coûteux ; Le Maïs ; 
Economie rurale; La culture améliorante, 3 vols. ; Wolff, E. 
Les engrais ; Alimentation des animaux domestiques, 2 vols. ; 
Catéchisme de laiterie, 1 vol. ; La culture selon la science, 1 
vol. ; Les pâturages, les prairies naturelles, 1 vol. ; Code muni­
cipal de la Province de Québec 1882, 1 vol. ; Engrais chimi 
ques, 1 vol. ; Essai sur l’industrie et le commerce, 1 vol. ; Théo­
rie des intérêts composés et des annuités, 1 vol. ; Calcul des 
erreurs, 1 vol. ; Dictionnaire des aliments et des boissons, 1 
vol. ; La production fouragère par les engrais. 1 vol. ; De l’ali­
mentation des bêtes bovines, 1 vol. ; Instruction sur les para­
tonnerres, 1 vol. ; Culture des mais, 1 vol. ; Le phosphate de 
chaux, 1 vol. ; Cartes des temps, 1 vol. ; Emploi du sulfure de 
carbone, 1 vol. ; Le laboratoire du Brasseur, 1 vol. ; Méthodes 
de reproduction, 1 vol. ; Des plantes vénéneuses, 1 vol. ; Ma­
nuel de la cordonnerie, 1 vol. ; Traité de Chimie analogique 
appliquée à l’agriculture, 1 vol. ; Le propriétaire devant sa 
ferme délaissée, 1 vol.

rovince

MUSÉE—NUMISMATIQUE

Anonyme,
Une grande médaille de St. Antoine de Padoue ; une médaille 
de S te. Philomene ; une médaille de première communion ; une 
médaille de St. Alphonse de Liguori ; une médaille de St 
Paul de la Croix ; trois médailles différentes de Léon XIII ; 
une médaille de St Patrick ; une médaille “ archiconfrérie de la 
garde d’honneur du Sacré-Cœur” ; une médaille de St Benoit.

Béoin, Honoré, notaire, Sherbrooke,
Une monnaie Japonaise.

Bélanger, J. P., marchand, 253 rue S te Catherine, Montréal,
One badge, “In memoriam Queen Victoria.”

J
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Boulé, Oliva, Ecr., Sherbrooke,
Un billet de SI. Bank of the Empire state, state of Georgia.

Bussiere, l’abbé J. A., St. Adolphe de Dudswell,
Un $2. Abdul Hamid TI, Turquie, Empire Ottoman.

Cabana, Dame C. C. Cabana, Sherbrooke,
Plusieurs pièces de monnaies.

Cardinal, A. élève du Séminaire,
One penny de 1850, Canada.

Charest, l’abbé F. V., missionaire agricole, Sherbrooke,
Cartes complimentaires “Cant Ja’s great Eastern Exhibition, 
Sherbrooke, 1898-99-00”; un billet du G. T.—Sherbrooke to 
Ste-Anne de Beaupré ; un billet du G. T.—Point Levis to 
Sherbrooke ; un1 billet du Q. C.—Lake Weedon to Sherbrooke ; 
deux boutons S. I. L. “Société Industrie Laitière” P. Q., 1900 
et 1901.

Codère, Louis, élève du Séminaire,
Une médaille de Georges III, 1790.

Desjarlais, Louis, Ecr., Sherbrooke,
Une médaille : Souvenir du 25ème anniversaire de l’“Union 
St-Joseph de Sherbrooke, 1874-1899 ; Une médaille du jubilé 
de la reine Victoria 1837-97 ; une monnaie Chinoise ; Half­
penny 1888 ; un 2 cts. américain 1864 : un ships colonies & 
commerce ; un jeton de Willow Calf, Boston, U. S. A. ; un 2 
cts belge 1874 ; un 10 cts Strait settlement—Victoria 1895 ; one 
cent U. S. 1852 ; une cent de l’Ile du Prince Edouard 1871 ; 
un 5 cts. Victoria 1889 ; une médaille de St-Michel ; une mon­
naie Ferdinand VII 1815.

Dubüc, Philippe, élève du Séminaire,
Un sou : Trade à Agriculture, Lower Canada.

Dufresne l’abbé J. A., Windsor Mills,
Une grande médaille, “Indépendance Hall, 1776.

Forest, Lionel, élève du Séminaire,
Une monnaie Chinoise 1866 ; un jeton 1748 ; one penny 1837 ; 
un sou ; un sou 1837.
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Gariépy, l’abbé C. A., Séminaire,
Une médaille de l’amiral Dewey (did it) : un one cent, U. S., 
1846 ; une centavo, republica mexicana 1895; un jeton de 
P. P. Mailloux, Montréal ; un one cent, U. S., 1803 ;
“ships colonies & commerce” ; un one cent, U. S. ; trois jetons 
anglais.

Gariépy, l’abbé N. A., La Patrie,
Lu jeton, P. P. Mailloux, Montréal : une monnaie Chinoise ; 
2 ships colonies & commerce ; one penny de 1861, 62, 63, 66 
83, 90, 91, 92.

Gaulin, l’abbé N. H. G., Ste-Cécile de Whitton,
Un six pence, Victoria 1881 ; un 50 cent, empire Français 
1866 , une monnaie Japonaise ; un 5 cent. 1864 ; une monnaie 
Allemande ; une monnaie Suédoise.

Gervais, l’abbé J. A., Séminaire,
Un sou, Georges III, 1799 ; un 2£ cent, de l’Espagne 1882.

Hackett, John, élève du Séminaire,
Un one penny, Bank of Upper Canada, 1852.

LaRocque, Mgr Paul, évêché de Sherbrooke,
Un 10 cts. Strait settlements, Victoria 1889.

Lavallée, l abbé F. H., évêché de Sherbrooke,
Une médaille de St-Louis, roi de France, protecteur du Tiers- 
Ordie ; une médaille de St ltoch ; une médaille de St Benoit ; 
Une médaille d’argent de St Charles-Borromée ; une médaille 
“Apparition de N. S. à la V. M. A.” ; une médaille de l’enfant 
Jésus miraculeux de Prague ; une croix-médaille de Ste-Anne 
de Beaupré.

Lavallée, l’abbé J. A., Compton,
Un billet de banque contrefait.

Lefebvre, P. J. A., supérieur du Séminaire,
Un 200 Rei Espagnol, 1886 ;
1887.

Lefebvre, J. A., curé de Sherbrooke-Est,
Un 10 cent, de la Belgique, 1862 ; une monnaie Allemande ; 
un jeton.
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Levasseur, Jos., Saint-Jacques, Chatham,
Un cœur, ancle et croix “aluminium” ; une médaille de Saint 
Joseph ; une médaille de l’enfant Jésus de Prague ; une médail­
le de St-Antoine de Padoue ; une médaille de St-Benoit ; un 
coeur “aluminium.”

Miller, John, machiniste, Sherbrooke,
Une médaille Georges III, 1768.

Normandin, J. O., Carleton, «
Une grande médaille de tempérance.

Olivier, Valmore, élève du Séminaire,
Une monnaie Chinoise.

Poulin, Ernest, élèye du Séminaire,
Un 5 cts. Strait settlements, Victoria 1897.

Rioux, J. F., M. D., Sherbrooke,
Un billet de $10 “The Canton Bank,” state of Maine-China, 
Sept. 26, 1855.

Rousseau, l’abbé F. N., curé de Sawyerville,
Un fac-similé en plomb d’un 50 cts. Américain, 1893.

Rousseliere de la, Belle Marie, Montréal,
Une médaille de St-Benoit ; une médaille de St-Michel ; une 
médaille du S. E. J. de Prague ; une médaille de St-Antoine de 
Padoue ; une médaille “Souvenir du pélérinage de Montmar­
tre” ; une médaille N. D. de Capelon ; une médaille de J.-Bte 
M. Vianey, curé d’Ars.

Roy, l’abbé Charles J., évêché de Sherbrooke,
Un centimos, Espagne, 1870 ; un 5 lepto, Grèce, 1882 ; un 20 
centimes, confœderatio Helvetica, 1885 ; un 2 ore, Norvège, 
1876 ; un 1 skilling dauske, K. M., 1771 ; un £ soldo, Etats du 
Pape, 1867 ; Un billet du G T., Levis to Sherbrooke ; 5 billets 
différents de “Pulinan’s Palace Car Co”.

Ruel, Honoré, élève du Séminaire,
Un one Half-penny, 1857, Canada ; un 5 cent. 1855.

Simar

L

si

Tangi

L
b

L
bi
E
V
B
R

V L
V
si

D
R
N
ti
A
A
5
Tl
A
A
D
F.
rii
ci
A
ru
m,
3(
R



— 49 —

Simard, l’abbé H. A., Séminaire,
lin jeton de P. P. Mail'oux, Montréal, ; un sou, ships colonies 
& commerce ; un one cent. U. S., 1851 ; trois monnaies anglai­
ses.

le Saint 
; médail- 
îoit ; un

Tanguay, Mgr E. C., Séminaire,
Un billet du C. P. H. de Sherbrooke à South Stukely ; 
billet, Montréal street railway Co., No. 133350 ; un insigne 
“Fortitudo mea Dominus” In memoriam consecrationis J. S. 
Hermannus Brunault, episcopus Tubunensis, die 27 decem- 
bris 1899 ; 36 timbres différents de Belgique ; 3 timbres des 
E. U. d’Amérique ; plusieurs pièces dont voici les indications : 
Vale. Valetinarius-Revers, “Virtus exercitus” ; Trajan-Revers, 
Dora ; Gratianus ; Tiro—ville de Tyr ; Valerianus Augustus, 
R Venus visetur ; Julianus, R. Vat. ; Constantin “voile” R. 
La piété debout ; Constantinople, R. Victoire ; Théodosius, 
Virtus Augustus, R. Vict. couronnant Theod. ; Maximius; Je- 

Christus, Basil Jean 900 ; Trajan Aug. Pont, Roma Cons. : 
Domitien 16 Minerve ; Vespasien Aug. R. Pont. Max. ; Adrien, 
R. consul 3 fois ; Jupiter (avant l’empire) R. Roma victoire ; 
Néron, R. Temple de Vesta ; ville Grecque, Trajan ; Constan­
tinople, R. Rom. ; Inde fiançaise-coloniale, Louis Philippe ; 
Amorie, R. de Jérusalem; Nero “2 boucliers”, R Palmier ; 
Augustus ; Antiochus ; Constantinus Max. R. Porte du

un

ie-China,
sus

lel ; une 
itoine de 
lontmar- 
e J.-Bte

camp :
5 monnaies Césarée de Philippe “Banias”, R. tête de pan ; 
Theodosius ; Justin II Aug. et son épouse Sophie ; Justianus ; 
Anastasius ; Byanterie ; Thibère ; Arabe confique ; Fraccilla 
Aug. (Aelia Fraccilla augusta, R. Salus reipublicæ ; 2 pièces 
D. N. Arcadius, P. F. Aug. Dominus noster Arcadius Pius 
Felix Augustus 395r408, R. Gloria Romanorum ; (2 pièces va­
riétés) D. N. Theodosius P. F. Aug. 379-395, R. Virtus 
citus ; 3 bis R. gloria Romanorum ; Imperator Cæsar Marcus 
Aurelius Probus dices F. Aug. 161. R. dementia tempo- 
rum ; (Date XXI) ; D. N. Theodosius d. F. Aug. R. gloria Ro­
manorum ; Imp. Caius Valerius Diocletian us d. F. Aug. 284- 
305, R. Concordia milnum ; D. N. Arcadius d. F Aug. 383, 
R. Virtus exercitus ; bis R. Gloria exercitus ; Tète d’un Ptolé-

2 ; un 20 
Norvège, 
Etats du 
5 billets

exer-
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RR. SImée, R. 107 av. J. C. ; Tête tourelée Tir R. ; D. N. Constat!- 
tius d. F. Augi R. Temporum reparatio ; D. N. Valentinianus 
d. F. Aug. 364, R. Gloria Romanorum ; Constantins, R. Glo­
ria exercitus, D, N. Gratianus, de F. Aug. 367, R. Gloria 
Romanorum ; Jupiter, R. tête de Jupiter ; 2 pièces Gallienus 
Aug. 253. R. Luna lucifera; D. N. Gratianus P. T. Aug. R. 
Gloria Romanorum ; D. N. Constantins, de F. Aug. R. peut- 
être concorda militum ; Constantinus ?? Nobilis Cæsar. R. sor­
te de camp ; D. N. Constantins d. F. Aug. R. Temporum repa- 
ratia ; Constantinus Aug. R. Votis XX (VI cenalibus C. M. 
Aug. ; Monnaie mrfrappée (curieuse) D. N. Arcadius Aug.— 
Dans la seconde frappe le nom est mal raccordé ; il semble que 
le premier soit D. N. Constantius, etc. 2—Constance Chlore, le 
revers est illisiblp ; D. N. Shocas derpet. Aug. Revers peut- 
être (les chiffres de valeur ou de date et Vindication de l'atelier 
d’émission ; le tout est inexpliqué ; N. Arcadius d. F. Aug. R. 
Ventis 1? 1 383 ; Constantius? d. F. Aug. R. Votis XX (vioe- 
nalibus salutis multis XXX tricenalibus assumptis ? ; Il n’y a 
pas d’autre dieu que Dieu (qui est) unité, R. Mahomed est 
l’envoyé de Dieu.

Vincent, l’abbé E., Séminaire,
Un shilling 1897. Z. Afrik. Rep.
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Bachand, M. le Dr, Sherbrooke,
Spécimens pour le musée zoologiquo

Laplante, l’abbé F. X., Cap Blanc, Québec,
Pierre détachée du tombeau de Napoléon I à Ste-Hélène.

Lavallée, l’abbé F. H., Sherbrooke,
Spécimens pour le musée géologique.

Marcotte, Albert, Ecr, Windsor Mills,
1 écureuil.

Pilette, Philippe, élève du Séminaire,
Spécimens pour le musée minéralogique.
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RR. SS. de l’Hospice du Sacré-Cœur, Sherbrooke, 
Spécimens pour le musée zoologique.

onstan-
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Beaudry, H. Eccl., La Patrie,
Deux visières et deux fleurets.

Cadieux & DÉ Rome, libraires, Montréal,
Grand portrait (chromo) de Léon XIII.

Dufresne, l’abbé J. A., Windsor Mills,
Dix gravures avec encadrement x

Fisher, l’Hon. S., Ottawa,
Portrait de Sir Wilfrid Laurier, avec cadre, en ébène.

Laurier, le T. Hon. Sir Wilfrid, Ottawa, 
L’ameublement du salon.

Lavallée, l’abbé F. H., Sherbrooke,
45 gravures sur acier ; un rouet en miniature.

Les Petites Sœurs de la Ste Famille, Sherbrooke,
U ne lampe et deux jardinières.

Les Révérendes Sœurs Adoratrices du Précieux Sang, Sher­
brooke,

Armes du Séminaire, sur toile ; 1 crucifix ; deux manteaux de 
cheminée en marbre blanc.

Les Révérendes Sœurs de l’Hospice du Sacré-Cœur, Sherbrooke, 
Un fauteuil.

Les Révdes SS.

3.

des SS. Noms de Jésus et de Marie, Hochelaga, 
Les armes du Pape, du Délégué Apostolique, de Mgr l’Arche 
vêque de Montréal, et de Mgr de Sherbrooke.

Olivier, Madame A. W., Sherbrooke, 
1 gravure chinoise.
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Ponton, l’abbé J. B., Sherbrooke, 
Un manomètre.

Rioux, Dr. J. F., Sherbrooke,
Le gymnase.

Monseig
Le Séminaire acceptera avec reconnaissance, manuscrits, 

livres, gravures, brochures,, photographies, cartes, timbres, médailles, 

jetons, billets de banque, oiseaux et animaux sauvages. C’est en effet 

l’intention du Séminaire de former un musée aussi complet que pos­

sible de la faune, de la flore et des minéraux des Cantons de l’Est.
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PERSONNEL.

Monseigneur P. LAROCQUE, Ev. de Sherbrooke.
merits, 

<dailies, 

en effet

Directeurs.

M. l’abbé P. J. A. LEFEBVRE, A. M., J. C. D., Supérieur et • 
Directeur des Élèves.

Mgr E. C. TANGUAY, D. D., Procureur.
M. l’abbé A. O. GAGNON, L. B., Directeur des Ecclésiastiques 

et Préfet des Etudes.
M. l’abbé P. A. BÉGIN, S. B.,
M. l’abbé A. MALTAIS, A. B., J. C. D.
M. l’abbé J. A. CASTONGUAY, S. B.

|ue pos- 

e l’Est.

Régents.

M. A. BONIN, A col.
M. H. RAVENEL, Eccl. 
M. T. TREMBLAY, Acol. 
M. N. FAVREAU, Acol.

Cours Classique.

M. l’abbé H. A. SIMARD, A. B., S. Th. D., Professeur de Philoso­
phie.

M. l’abbé P. A. BÉGIN, S. B., Professeur de Mathématiq 

M. l’abbé J. A. CASTONGUAY, S. B., Professeur de Rhétoriq 
M. 1 abbé E. J. AUCLAIR, A B., S. Th. D., J. C. D., Professeur 

agrégé de l’Université Laval, Montréal, Professeur de Belles- 
Lettres.

ues.
ue.
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M. LÉON MARCOTTE, Eccl., A. B., Professeur de Versification. 
M. l’abbé C. A. GARIÉPY, Professeur de Grammaire.
M. l’abbé A. MALTAIS, A. B., J. C. D., Professeur d’Histoire et 

de Géographie dans les classes de Rhétorique, Belles-Lettres 
et Versification.

M. l’abbé C McGEE, A. B., Professeur d’Anglais, 1ère division.
M. A. RHÉAUME, Acol., Professeur d’Anglan, 2nde division.

M. l’abbé S. GERVAIS, Professeur de la Classe Préparatoire.

M. l’abb 
M. l’abb 
M. l’abb

M. l’abb 
M. l’abb 
M. l’abb 
M. l’abb

Cours Commercial.
Cours Anglais

M. l’abbé E. VINCENT, Professeur de la Classe d’Affaires.
M. A. RHÉAUMÉ, Acol., assistant.
M. l’abbé C. McGEE, A. B., Professeur de Seconde.
M. l’abbé J. A. PARENT, Professeur de Troisième.
M. HENRI BEAUDRY, Eccl., A. B., Professeur de Quatrième. 
M. l’abbé J. A. GERVAIS, Professeur de Sténographie.
F. CAMPBELL, Ecr, avocat, Professeur de Droit Commercial.

Cours Français.

M. l’abbé J. A. GERVAIS, Professeur de Première.
M. l’abbé J. W. LARUE, Professeur de Seconde.
M. N. FAVREAU, Acol., L. B., Professeur de Troisième.
M. T. Tremblay, Acol., Professeur de Quatrième.

L. A. R
P

M. l’abb 
M. l’abb

L. A. R 
A. S. Bf

M. l’abb.

M. l’abb.

Dessin linéaire.
M. l’abbé E. VINCENT, Professeur de la 1ère classe.
M. N. FAVREAU, Eccl., L. B., Professeur de la 2nde. classe.

M. l’abb.

Instruction Religieuse.
Cours Classique.

M. l’abbé H. A. SIMARD, A. B., S. Th. D., Professeur du Cours 
Apologétique. M. l’abbé

/
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fication. M. 1 abbé J. A. CASTONGUAY, S. B , Professeur en Belles-Lettres. 
M. 1 abbé E. V INCENT, professeur en Versification.
M. 1 abbé. S. G ER VAIS, Professeur en Grammaire. •

Cours Commercial.
M. 1 abbé J. A. GERVAIS, Professeur en Première.
M. 1 abbé J. A. PARENT, Professeur en Seconde.
M. l’abbé J. W. LARUE, Professeur en Troisième et Quatrième.
M. l’abbé C. McGEE, A. B., professeur de Catéchisme anglais.

Chant.
L. A. RINGUET, Ecr, Professeur de Solfège et Maître de Cha­

pelle.
M. 1 abbé C. A. G ARIÉPY, Professeur de la 2ème classe.

M. 1 abbé J. A. PARENT, Professeur de la 3ème classe.

stoire et 
s-Lettres i

vision.
ision.
ire.

i.

rième. Musique.
L. A. RINGUET, Ecr, Professeur de Piano et de Fanfare. 
A. S. BOURGEAULT, Ecr, Professeur de Violon.

M. l’abbé J. W. LARUE, Assistant du Procureur.

Sacristains.
M. l’abbé J. A. PARENT et M. F. CAYOUETTE, Acol.

Bibliothécaire.

cial.

M. l’abbé C. A. GARIÉPY.
isse.

Médecin de la Maison.

J. F. RIOUX, M. D.

Cours de Théologie.
M. 1 abbé A. MALTAIS, A. B., J. C. D., Professeur.

u Cours

/
7

•%
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Traités Enseignés :
En Morale :

De Præceptis Ecclesiæ ; de Justitia et Jure; de Contractibus ; de 
Sacramentis in genere ; de Baptiamo ; de Confirmatione.

En Dogme :

De Eccleaia Chriati ; de Romano Pontifice.

X

1 jui

I

Cours d’Ecriture Sainte.
Mgr E. C. TANGUAY, D. D. Profesaeur.

Matière Etudiée.

L’Inapiration, le Canon, les Textes originaux et Versions de 
la Bible, Cosmogonie Génésiaque.

t

8 juil 
22 sef 
17 ma 
19 ma

Séminaristes.

Thomas Tremblay, * Acolyte.
Arthur Bonin, Acolyte. 
Georges-Paul-Napoléon Favreau, Acolyte. 
Oliva Bérubé, ** Acolyte.
Alexandre Rhéaume, Acolyte.
Fénelon Cayouette, *** Acolyte. 
Herménégilde Ravenel, Eccl.
Léon Marcotte, Eccl.
Henri Beaudry, Eccl.

•Diocèse de Chicoutimi.
♦•Grand Séminaire de Montréal. 
•♦•Archidiocèse de Québec.
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ORDINATIONS.v

1 juillet 1900—J. L A. Marcotte. Tonsure, Cathédrale 

J. A. E. Bélanger,

P. T. L. Robitaille,

J. H. Beaudry,

A. Rhéaume, Ordres-Mineurs, “
J. T. Tremblay,

J. A. Bonin,

G. P. N. Favreau,

O. Bérubé,

J. E. H. Blais,

A. O. Poirier,

J. T. Michaud,

J. E. Vincent,

8 juillet 1900—C. McGee,

22 sept. 1900—N. V. Duplin, Sous-diaconat, Evêché 

17 mars 1901—N. V. Duplin, Diaconat,

19 mars 1901—N. V. Duplin, Prêtrise,

actibus ; de 
.tione.

il

siens de il

a

Prêtrise, Cathédrale

Windsor Mills

Acolyte. J»

/
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Bonnei
Boudre
Bouras
Bouchf
Bran.-su
Bray, .
Brown,
Buteau
Cabana
Cabana
Garnira
Cardim
Caron,
Caron,
Chabot,
Champt
Chaput,
Charest
Charest
Charest
Charlie
Chassé,
Chaussé
Chevalii
Church,
Codère,
Codère,
Codère,
Codère,
Codère,
Codère,
Codère,
Comeau,
Cordeau
Cormier,
Cotnoir,
Couiilan

LISTE DES ÉLÈVES—1900-01.

Adam, Honoré, Pensionnaire ... 
Allard, Louis, Demi-pensionnaire
Allaire, Romulus, D. P.................
Angers, Auguste, P. ..................
Aubin, Hilaire, P.........................
Audet, Emile, P.... f..................
Audet, Jean-L., P........................
Auger, Henri, P.
Bachand, Charles-Emile, D. P.
Barré, Exébias, P.......... ....
Bazin, Antonio, P. ..................
Beaudry, Hector, P.................
Bégin, Arsène, P......................
"Bégin, Joseph-Louis-Didier, P.
Bélanger, Camille, P................
Bélanger, Edouard, P........
Bélanger, Wilfrid, P................
Bélanger, Armand, Externe. .. 
Bernard, Jean-Baptiste, P... .
Bergeron, Albert P..................
Bernier, Albert, D. P..............
Bienvenu, Wilfrid, P................
Biron, Dolor, D. P. ................
Birs, Ovila, D. P......................
Blouin, Ernest, P....................
Boisvert, Georges, D. P............
Boisvert, Zéphirin, D. P..........
Bisson, Adélard, D. P..............
Boivin, Ovila, P.......................
Boivin, Pierre, P......................
Bblduc, Louis-Philippe, P........

.. D’Israëh

.. Sherbrooke

.. Sherbrooke

. . St-François de Beauce

.. East Angus

.. Magog
. . Magog
.. Victoriaville
.. Sherbrooke
.. Compton
.. Haverhill, Mass.
.. Weedon 
.. Sherbrooke 
.. D’Israëli 
.. Sherbrooke 
.. Sherbrooke 
.. Sherbrooke 
.. Sherbrooke-Est 
.. Waterloo 
.. Somerset 
.. Sherbrooke-Est 
.. Eastman 
.. Sherbrooke-Est 

Coaticook 
.. East Hereford 
.. Sherbrooke 
.. Sherbrooke 
.. Sherbrooke 
.. Iberville 
.. Coaticook 
. .St-Victor de Tring

-v

8Ŝ
gB

B3
te

^SB
Eg
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Bonner, William, P.. .. 
Boudreau, Emile, E.. .
Bourassa, Orner, P........
Boucher, Jules, P..........
Branswell, John, E... .
Bray, Abel, P.................
Brown, Rodolphe, P. ..
Buteau, Irénée. P..........
Cabana, Hubert, D. P.. 
Cabana, Thomas, D. P 
Camirand, Hercule, P.. 
Cardinal, Alexandre, P. 
Caron, Alphonse, E.... 
Caron, J.-Eugène, P. ..
Chabot, Philias, P.........
Champoux, François, P.
Chaput, Hector, E........
Charest, Adolphe, D P. 
Charest, Roméo, I). P..
Charest, Alphée,............
Chartier, William, D. P 
Chassé, Alfred, D. P. .. 
Chaussé, Wilfrid, P. 
Chevalier, Georges, P.. . 
Church, William, E.... 
Codère, Charles, D. P... 
Codère, Eugène, D. P.. . . 
Codère, Joseph, D. P.... 
Codère, Raoul, 1). P.
Codère, Louis D. P........
Codère, Hector, d. p.........
Codère, Napoléon, 
Comeau, Roméo, p. .. ..
Cordeau, Victor, p..........
Cormier, Georges, d. p. . 
Cotnoir, Bernardin, p .. . 
Couillard, Barthélemy, p

.. Hilhurst 
. Sherbrooke-Est 
. North Stukely 
.Jackman, Me.
. Sherbrooke 
. Sherbroke 
French Village 

. Baltic, Conn.
. Sherbrooke 
. Sherbrooke 
. Sherbrooke 
. Waterbury, Conn.
. Sherbrooke 
. Tadoussac 
. Waterbury, Conn. 

D’Israëli 
. Lennoxville 
. Sherbrooke 
. Sherbrooke 
. Sherbrooke 
. Sherbrooke 
. Sherbrooke 
Lawrence, Mass.

. Brompton Falls 
. Sherbrooke 
. Sherbrooke 
, Sherbrooke 
. Know!ton 
Sherbrooke 
Sherbrooke 
Sherbrooke 
Sherbrooke 
Farnham 
Derby Line, Vt. 
Sherbrooke
St-Germain de Grantham 
St-Eugène de l’Ilet

uce

V

D. P.

A

-r
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Clifton
Sherbrooke-Est 
Taftville, Conn.

, Sherbrooke-Est 
St-Camille 

. Richmond 

. Manchester, N. H.

. Sherbrooke 

. Thetford Mines 

. Sherbrooke 

. Sherbrooke 
Sherbrooke 

. Waterbury, Conn.

. Sherbrooke-Est 
Taftville, Conn.

. St-Joseph, Beauce 

. Sherbrooke 
. Compton 
. Windsor Mills 
. Southbridge, Mass.
. Sherbrooke 
. Lennoxville 
. Sherbrooke 
. Sherbrooke 
. Sutton
Norwich, Conn.

. St-Charles, Richelieu 

. Wotton 

. Sherbrooke 

. Sherbrooke-Est 

. Sherbrooke-Est 
. Sherbrooke-Est 
. Sherbrooke-Est 
. Sherbrooke-Est 
. Biddeford, Maine 
. Acton Vale 
. Berlin, N. H.

Genest,
Genest,
Geoffroi
Geoffroy
Gingues
Gingras
Godbou

Courtemanche, Hector, p
Couture, Louis, d. p........
Couture, Raymond, p... 
Couture, Arthur, d. p. .. 
Crépeau, Armand, d. p. .
Cusson, Louis, p..................

Cyr, Ernest, p..................
Demers, Télesphore, d. p , 
Demers, Léonard, p.... 
Denault, Georges, D. p..

Desève, Henri, E...........
Desjarlais, Louis, D. p.. 
Dion, Hector, p. ..
Dion, Edmond, E..
Dion, Raphaël, p.. 
Drouin, Gédéon, p. 
Dubuc, Philippe, e. 
Drolet, Ernest, d. p. .. 
Duchesneau, Ludger, p.
Duclos, Enéas, p............. .
Dumont, Joseph, d. p. . 
Duford, Napoléon, d. p. 
Dupuy, Rodolphe, d. p. 
Dussault, Jules, D. P...

Duvernay, Ovila, p........
Ethier, Lorenzo, p...........
Foisy, Zénon, D. p.........
Forest, Lionel, D. p........
Fortier, Eugène, e.........
Fortier, W ilfrid, d. p. .. 
Fortier, Léopold, d. p .. 
Fortier, Oliva, D. p. .,.. 

Fournier, Edouard, d. p 

Fournier, Eloi, D. P.... 

Garon, Napoléon, p. ...
Gauthier, Emile, p........
Gendron, Arthur, p....

Godbou
Gosselin
Gosselin
Grégoire
Griffith,
Guilbau
Guilberl
Hackett
Hardy,
Hardy,
Irwin, ]
Jalbert,
Janelle,
Jauvin,
Jean, A
J utras,
Jordan,
Lacroix.
Lachanv
Lacombi
Lacombt
Lacomtx
Lamourt
Lanctôt,
Lanctôt,
Lanctôt,
Landry,
Langevii
Lanouet
LaRocqi
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Genest, Rosario, d. p..........
Genest, Joseph, d. p.........
Geoffroy, Euphémius, D p.
Geoffroy, Vital, d. p...........
Gingues, Georges, d. p. . ..
Gingras, Ernest, p...........
Godbout, Jean-Baptiste, p.
Godbout, Alfred, p............
Gosselin, Stanislas, p........
Gosselin, Zéphirin, p........
Grégoire, Georges, p.........
Griftith, Edmund, e............
Guilbault, Louis, p...........
Guilbert, Eugène, p.........
Hackett, John, p..............
Hardy, Emile, p................
Hardy, Ovila, p;..............
Irwin, Fred, e.......................
Jalbert, Hormidas, d. p. ..
Janelle, Joseph, p.............
Jauvin, Adélard, p............
Jean, Alcide, d. p.............. ..
Jutras, Lorenzo, p..............
Jordan, Hilary, p.............
Lacroix Emile, d. p..............
Lachance, Auguste, d. p. .., 
Lacombe, Arthur, d. p . ...
Lacombe Joseph, d. p.........
Lacombe, Léon, d. p..............
Lamoureux, Stanislas, p...
Lanctôt, Alfred, d. p............
Lanctôt, Emile, d. p..........
Lanctôt, Joseph, D. p..........
Landry, Alfred, p...............
Lange vin, Achille p..........
Lanouette, Henri, p............
LaRocque, Paul, p..............

........Sherbrooke
.......... Sherbrooke
..........St-Camille
..........St-Camille
.......... Sherbrooke
..........St-Camille
..........St-Georges de Windsor
..........St-Georges de Windsor

Lawrenceville
..........Sherbrooke
........ North Stukeley
..........Sherbrooke
...... Biddeford, Maine
..........Magog
..........Stanstead
..........Windsor Mills
..........Windsor Mills
..........Sherbrooke
.......... Sherbrooke-Est
.. .. St-Cyrille
..........Somerset
..........  Sherbrooke
........ St-François de Beauce

........St-Paul, Minn.
........ Sherbrooke
..........Sherbrooke-Est
..........Sherbrooke
.......... Sherbrooke

........Sherbrooke
..........Hara-Sud
..........Sherbrooke
.......... Sherbrooke
..........Sherbrooke
..........Richmond
..........Waterville
........ Waterbury, Conn.

• •... Glasco, Claud Co., Kansas

ieu

Z'

■

i
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Laurendeau, Louis, p..........
La vigne, Louis, p................
Led ai re, Jean, p..................
Lefebvre, Arthur, d. p.........
Lefebvre, Alphonse, p........
Lefebvre, Raymond, p.
Lefebvre, Henri, d. p...........
Lefebvre, Ulric, d. p............
Lemay, Arthur, e.................
Lemay, Henri, e.....................
Lemay, Léon, p.....................
Lemieux, Aurelius, p.........
Lemieux, Isidore, p............
Leonard, Bernard, p..........

«

Letendre, Georges, p..........
Lussier, Laurent, p............
Lustier, Raymond, p..........
Lussier, Louis-Aimé, p. ...
Maguire, Gordon, e..............
Mailhot, Armand, p...........
Manseau, Camille p...........
Manseau, Joseph, p............
Manseau, Donat, p.............
Massé, Damase, e...................
McAuley, Michael, p..........
McCormick, Thomas, p. ... 
McGee, Jean-Baptiste, d. p.
Menoche, Arthur, p............
Mercier, Edmond, p...........
Miles, Charles, p................
Milette, Antonio, d. p.........
Millar, Roland, p................
Mooney, James, p..............
Morency, Percy, d. p............
Morissette, Arthur, p........
Mullins, Michael, e..............
Nadeau, Georges-Etienne, p

. Victoriaville 

. Lawrenceville 
Barre, Vt.

, Sherbrooke 
. Woonsocket, R. I.
. Waterloo 
. West-Ely 
Châteauguay 
Sherbrooke 

. Sherbrooke 
Acton Vale 

. St-Hyacinthe 

. St-Malo d’Auckland 
Stornoway, P. Q.

, St-Georges de Windsor 
St-Charles, Richelieu 
St-Charles, Richelieu 

, St-Charles, Richelieu 
Sherbrooke 
North Stukeley 
St-Camille 
St-Camille 
St-Camille 
Sherbrooke 
Coaticook 
Berlin, N H. 
Sherbrooke- Est 
Eastman 
Taftville, Conn. 
Barnnet, Vt. 
Sherbrooke-Est 
East-Angus 
Boston, Mass. 
Sherbrooke 
Coaticook 
Sherbrooke 
Stanfold

Nadeau, 
Noël, E 
Noël, J( 
Nolet, V 
Norman 
Odell, ?. 
Olivier, 
Olivier, 
Olivier, 
Olivier, 
Paillé, I 
Paquette 
Péladeai 
Pépin, C 
Perrault 
Picard, 1 
Pilette ^ 
Poulin, ] 
Pronovoi 
Pratte, ] 
Pratte, I 
Quesnel, 
Quesnel, 
Ramsay, 
Ramsay, 
Reny, Ri 
Richard, 
Roberge, 
Roliert, . 
Rousseau 
Rousseau 
Rouillarc 
Ruel, He 
Sarrazin, 
Savarie, ] 
Scully, V 
Sliasha, 1

L
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Nadeau, Roméo, p. ..,
Noël, Edouard, e.........
Noël, Joseph, e..............
Nolet, Albert,, p.........
Normandin, Arthur, p.
Odell, .•.........................
Olivier, Gaspard, p..., 
Olivier, Hector, e ....
Olivier, Hubert, e........
Olivier, Valin ore, d. p.
Paillé, Louis, p............
Paquette, Henri, p.. . . 
Péladeau, Henri, p....
Pépin, Oliva, d. p.......
Perrault, Ernest, p.... 
Picard, Chénier, p. ... 
Pilette Philippe, p. ..
Poulin, Ernest,, p........
Pronovost, Joseph, p. . 

Pratte, Hormidas, p...
Pratte, Rosario, p.......
Quesnel, Eugène, e. ...
Quesnel, Emile, e.........
Ramsay, Arthur, p.... 
Ramsay, Ovide, d. p. .
Reny, Roméo, p............
Richard, Valmore, d. p,
Roberge, Hervé, p........
Robert, Alfred, p.........
Rousseau, Arsène, p.. .. 
Rousseau, Esdras, p.. . 
Rouillard, Léopold, p.,.

Ruel, Honoré, p............
Sarrazin, Trefflé, p.......
Sa varie, Lionel, e-........
Scully, William, d. p. .. 
Shasha, Albert, e...........

.. Stanfold 

. . Sherbrooke-Est 

.. Sherbrooke-Est 
. Lawrence, Mass.
. Sherbrooke 
. Sherbrooke 
. Magog 
. Sherbrooke 
. Sherbrooke 
. Sherbrooke 
. North Stukeley 
. Taft ville, Conn.
. St-Philippe de Laprairie 
. Sherbrooke 
Nashua, N. H.

. Sherbrooke
. St-Herménég. de Barford 
Richmond 

. Waterbury, Conn.
. North Stukeley 
. Haverhill, Mass.
. Sherbrooke 
. Sherbrooke 

. Berlin, N. H.

. Sherbrooke 
. Lewiston, Maine 
. Sherbrooke-Est 
. Chesham 
North Stukeley 
New-Bed ford, Mass. 
Chicago, Ill 
Concord, N. H.
Lac Mégantic 
Amesbury, Mass. 
Sherbrooke-Est 
Sherbrooke 
Sherbrooke-Est

[.

nd

ndsor
lieu
lieu
lieu

J
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Simoneau, Arthur, D. p........
Simard Henri, B ................
St-Hilaire, Albert, p............
St-Hilaire, William, p..........
St-Laurent, Louis, p.............
Sylvestre, Armand, d. p ....
Sylvestre, Joseph, D. p..........
Sylvestre, Lionel, d. p..........
Talbot, Arcadius, p............
Tessier, Louis, p...................
Therriault, Léopold, D. p....
Thibaudeau, Alfred, p..........
Timmons, Walter, D. p........
Turcotte, Jean-Baptiste, D. p
Turgeon, Réné, p..................
Vaillancourt, Frédéric, D. p.
Veilleux, William, d. p........
Wilkins, Frederick, p..........

. Sherbrooke 

. Sherbrooke 
. Willinockett, Maine 
. Willinockett, Maine 
. Compton 
. Sherbrooke 
. Sherbrooke 
. Sherbrooke 
. Robinson Station 
. Chicoutimi 
. Sherbrooke 
. Somerset 
. Lennoxville 
. Sherbrooke 
. Québec 
Sherbrooke 

. Sherbrooke 

. East Farnham

c

Assii

I

R. Milia 
‘ L. St-La 
L. C. Pi 
H. Jordi 
H. Codé 
H. \dar 
H. Dion 
R. Couti 
P. Pilett 
E. Pouli 
E. Lacrc 
N. Dufo 
W. Char 
A. Lefek 
Z. Foisy 
A. Morri 
H. Aubii 
R. Rény 
T. Sarrai 
G. Boisvi
D. Biron 
P. Chabo
E. Gauth 
J. Genest 
A. Bissoi 
P. Boivin

234

Li
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Congrégation de la Sainte-Vierge.
M. 1 abbé J. P. A. LEFEBVRE, Père Spirituel. 

N. G. RETENDRE, Préfet.
Z. Gosselin 
H. Paquette! B. COUILLARD 

G. Drouin.iAssistants Lecteurs

CONSEILLERS.
MM. N. G. Le tendre 

'Z. Gosselin 
H. Paquette 

Courtemanche

MM. B. Couillard 
E. Rousseau 
G. Drouin 
J. A. BergeronH.

CONGRÉGANISTES 
J. B. Turcotte 
E. Noël 
L. J ut ras 
O. Boivin 
C. E. Bachand 
A. C répeau 
W. Bienvenu 
J. E Caron 
L. P. Bolduc 
R. Genest 
E. Lanctôt 
O. Birs

v. R. Millar 
L. St-Laurent 
L. C. Picard 
H. Jordan 
H. Codère 
H. \ dam 
H. Dion 
R. Couture 
P. Pilette 
E. Poulin 
E. Lacroix 
N. Duford 
W. Chartier 
A. Lefebvre 
Z. Foisy 
A. Morrissette J. Manseau 
H. Aubin 
R. Rény 
T. Sarrazin 
G. Boisvert
D. Biron 
P. Chabot
E. Gauthier 
J. Genest 
A. Bisson 
P. Boivin

J. Boucher 
A. Chassé
G. E. Nadeau 
T Cabana
N. Codère 
A. Bazin
H. Ruel 
L. Forest 
R. Nadeau
D. Bégin
A. Thibaudeau
E. Geoffroy 
A. Jauvin

H. Cabana 
L. Lussier
D. Manseau 
B. Cotnoir 
F. Champoux 
J. Noël
E. Guilbert 
A. Lemieux 
J. Lanctôt 
H. Beaudry 
L. Rouillard 
E. Audet 
R. Dion
A. Langevin 
R. Lussier 
V. Cordeau 
E. Duclos 
L. Guilbault 
P. LaRocque 
H. Lefebvre

A. Angers 
S. Gosselin 
L. Audet

A. Charest 
R. Codère 
L. Codère 

L. A. Lussier E. Gingras 
J. Pronovost 
H. Péladeau 
L. Demers

C. Manseau
J. Hackett 
V. Olivier 
J. B. Godbout S. Lamoureux 
L. Le may 
R. Allaire

A. B ray 
P. Morency 
C. Codère 
L. Laurendeau Eug. Codère 
N. Garon

O. Duvernay 
W. Bélanger 
H. Lanouette 
W. Chaussé 

110 Congréganistes.
V. Richard

A. Mailhot
!

■
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Ligue du Sacré-Cœur de Jésus.

Directeur

M. L’aVbé P. J. A. LEFEBVRE, Supérieur.

Président

P. BARTHÉLEMY COUILLARD.

V icr-Président

ZEPHIRIN GOSSELIN.

Secrétaire-Trésorier

HECTOR COURTEMANCHE.
MM. L.

C.
Zélateurs :

L.
MM. H. JordanMM. B. Couillard 

Z. Gosselin
J.

E. Rousseau 
J. A. Bergeron 
A. Crépeau 
S. Gosselin

B.
H. Courtemanche 
G. Drouin
G. Letendre 
E. Noël
H. Paquette

E.
A.
A.

J. Noël 
P. Pilette

G.

"■—
-y

*

—
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Société Sainte-Cécile.

L. A. R INGUET, Ecr, Professeur

Membres Honoraires

C. E. Catien, Ecr; A. S. Bourc.eault, Ecr.

Comité.

MM. R. Millar, Président 
J. Boucher, Vice-Président 
O. Boivin, Sec.-Trésorier

Membres.

MM. L A. Ringuet, Solo Piston MM. O. Boivin, Baryton Solo 
C. E. Catien 
L. Jutras, 1er Piston 
J. L. Audet, 1er Piston 
B. Couillard, 2e Piston 
E. Bachand, 3e “
A. S. Bourgeault, Solo Alto 
A. Crépeau, Ire Alto 
G. E. Nadeau, 2e Alto

H. Cabana, 1er Trombone 
Ij Lussier, 2e Baryton 
C. Picard, 2e Trombone 
R. Millar, Bombardon, mi b 
B. Cotnoir, “ “

J. B. Godbout, Petite Caisse 
J. Boucher, Crosse Caisse 
F. Champoux, Cymbales

M

i
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cOrchestre.

Directeur : Prof. A. S. BOURGEAULT.

2nd» Violons:1er8 Violons :

G. E. NadeauA. Caron

H. Dion 

J. E. Caron

L. Allard

J. A. Bergeron
#

Piston, C. E. Gatien, Ecr. 

Contre-basse : R. Millar

Flûte : C. Picard

Trombone : 0. Boivin

Pianiste accompagnateur : L. A. Ringuet, Ecr.

N.

Société Chorale.
§

N. Gan 
A. Mor
E. Duel 
H. Lem
A. Lefe
F. Vail I
B. Leon 
H. Beat 
J. B. M 
S. Gossf 
A. Norr 
A. Shas

L. A. RINGUET, Ecr, Directeur

2nd» Tenorslevs Tenors
a

MM. 0. Boivin MM. A. Crépeau 

A. BazinJ. Boucher 

L. Jutras E. Duclos

H. Courtemanche

I. Buteau

A. Rousseau 

A. Cardinal

2ndes Basses1er es Basses

MM. R. Millar 

A. Landry 

H. Jordan 

L. A. Ringuet

MM. C. Picard

G. E. Nadeau

L. Lussier

A. Bégin r r
 p 

b

.__
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Compagnie Militaire au Séminaire.
Semper cul Gloriam.

OFFICIERS :

M. A. Rhéaume, Acol., Instructeur 
Thomas Cabana, Capitaine 
Henri Desève 1er Lieutenant 
Louis St-Laurent, 2e Lieutenant 
Esdras Rousseau, 1er Sergent 
IrénéeButeau, 2ème 
Antonio Bazin, Sème 
Chénier Picard, Ifème “

N. Garon, 1er Caporal; H. Codère, 2ème Caporal.

MILICIENS :

H. Codère 
P. LaRocque 
H. Aubin 
W. Bienvenu 
A. Cardinal 
A. Rousseau 
A. Menoche 
J. E. Caron 
G. H. Denault 
A. Bégin 
J. Gingues 
Z. Gosselin

1er.

N. Garon 
A. Morrissette
E. Duclos 
H. Lemay
A. Lefebvre
F. Vaillancourt
B. Leonard 
H. Beaudry 
J. B. McGee 
S. Gosselin
A. Normandin 
A. Shasha

R. Brown 
G. Olivier 
E. Mercier 
A. Charest 
E. Guilbert
G. Boisvert 
V. Olivier 
O. Duvernay 
E. Poulin
J. Boucher 
R. Lefebvre
H. Lefebvre

CLAIRONS ET TAMBOURS

H. C. Cabana, 1er Clairon. 
O. Boivin, 2e
L. Jutras, Sème “
L. Audet, Ifème “

J. B. Godbout, 1er Tambour. 
M. Mullins, 2e
L. Lussier, Sème “
A. Crépeau, Ifème “

w
\
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2 oc toi

13 oct.

Académie Saint-Pierre.
20 oct

Le but de cette Académie est d’habituer les élèves à la compo­
sition, à la critique littéraire, à la discussion et à l’art de bien dire. 
A chaque séance, on lit un essai, on déclame un morceau, où l’on 
discute une question de littérature, de science ou d’histoire. Elle 
est administrée, sous la direction d’un professeur, par un président, 
un vice-président, un secrétaire, un assistant-secrétaire, chargés de 
dresser un procès-verbal de chaque séance.

M. J. A. LeIilanc, avocat, Sherbrooke, ancien président de 
l’Académie Saint-Pierre, donne chaque année un prix destiné à en­
courager les travaux littéraires de cette institution.

Directeur : M. l’abbé A. O. Gagnon.

Académiciens Honoraires.
M. l’abbé P. J. A. Lefebvre, Supérieur.
Mgr E C. Tanguay,
M. J. A. Chicoyne, M. P. P.,
M. l’abbé A. Maltais,
M. l’abbé J. A. Castonguay,
M. l’abbé E. J. Auclair,
M. l’abbé O. Martin,
M. J. A. Leblanc.

Académiciens.

27 oct.

3 nov,

10 nov.

17 nov.

24 nov.

Fauteuils
.........Crémazie.

......... Garneau.

.......... Ferland.
.........De Gaspé
.........Turcotte.
.........Provancher.

...........Chauveau
.... Holmes 
Faucher de St-Maurice 
..... Loranger

1 déc.
Dolor Biron, Président,.................
Louis St-Laurent, Vice-Président,. 
Hector Courtemanche, Secrétaire,. 
Barthélemy Couillard, Assist.-Sec.,
Roland Millar,.................................
Edouard Noël,.................................
Ovila Bira,............. •.........................
Hilary Jordan,................ ..............
Esdras Rousseau,.............................
Georges Etienne Nadeau...............

5 déc.-

X
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2 octobre 1900—Election des officiers.

13 oct.—Dolor Biron : L’Académie : son passé, son avenir (Discours). 
L. St-Laurent : The Battle of Fontenoy (Déclamation).
H. Courtemanche : Utilité des s ances Académiques.

20 oct —E. Rousseau : Histoire d’une montre.
D. Biron : Les enfants de l’ivrogne (Décl.)
Fondation des Fauteuils Académiques.

27 oct.—Rodolphe Brown : Jean Sauriol.
L. St-Laurent : The Retort Dis-Courteous (Décl).
H. Courtemanche : L’expiation d’un crime.

3 nov.—G. E Nadeau : Le Mort parlant.
B. Couillard : Walter Raleigh devant ses juges (Disc).
D. Biron : La grève des forgerons (Décl).

10 nov—Mgr E. C. Tanguay : Conférence sur la Palestine.

17 nov.—D. Biron : Chronique.
R. Brown : Mon village.
Alfred Chassé : Songe de Ganelon à Rouceveaux (Décl).
O. Birs : Chauveau, (P. J. O.) sa vie,

24 nov.—L. St-Laurent : Chronique.
Joseph Noël : Marius dans les marais de Minturnes. (Dé­

clamation).
J. B. B. McGee : Le nez du lion.
R. Millar : En famille (Déclamation).
E. Rousseau : Le siège de Québec par Phipps.

1 déc.—H. Courtemanche : Chronique.
G. E. Nadeau : Le festin de Balthazar.
Arsène Bégin : L’accusé ( Déclamation).
Chénier Picard : L’orage.
G. H. Denault : La moisson d’épées. (Déclamation).

5 déc.—H. Jordan : Darius en Grèce.
Thomas Cabana : Le Chat, la Belette et le petit Lapin.

(Déclamation).
B. Couillard : Chronique.

la compo- 
bien dire, 
u, où l’on 
lire. Elle 
président, 
chargés de
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;iné à en-

ses œuvres.

lits
aie.
vu.
d.
ipé
te.
icher.
eau

it-Maurice
ger



\

— 72 —

26 jan.15 déc.—Armand Crépeau : Les Deux Voyageurs.
H. Courtemanche : On n’entre pas (Déclamation).
Jules Boucher : Chronique.
R. Brown: L’Assaut.
R. Biron : La vision de Balthazar (Déclamation).

19 déc.—M. l’abbé A. Maltais : Conférence : La Fontaine et ses 
Fables.

6 fév.-

9 fév.-22 déc.—Concours de déclamation ouvert aux élèves des classes de
Grammaire, Versification, Belles-Lettres et Rhétorique. 
Premier prix présenté par M. l’abbé J. A. Parent ; second 
prix présenté par le président de l’Académie. Ont pris 
part au concours :
Alfred Landry : Le Renard et le Bouc.
T. Cabana : Le Dormeur.
G. H. Denault : Dandolo.
H. Jordan : La Conscience.
Henri Paquette : Le Désespoir. (2nd prix).
J. Noël : Mirabeau à ses Accusateurs.
G. E. Nadeau : Le Pélican. (1er prix).
E. Rousseau : Le Charlatan.
Antonio Bazin : La Charité.
Honoré Ruel : L’Enfant de Paris.
Philippe Dubuc : La Diligence.

12 jan. 1901—O. Birs : Le Nouvel An.
D. Biron : Du choix des livres.
G. H. Denault : Les animaux malades de la peste. ( Décl ). 
R. Brown : La mort du Dauphin.

19 jan.— E. Rousseau : Une heureuse rencontre.
R. Millar : Chronique.
H. Ruel : Plus haut. (Déclamation).
H. Courtemanghe : La tribune académique.

23 jan.—M. l’abbé O. Martin, curé de St-Etienne de Bolton: Con­
férence sur Pierre Corneille.

16 fév.-

23 fév.-

2 mars-

9 mars—

I

|\
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26 jan. D. Biron : La mort de notre Reine (Discours).
E. Noël : Chronique.
J. B. Turcotte : Le rêve d’un vieil Alsacien.
Gédéon Drouin : Chronique.

6 fév.—H. Jordan : Chronique.
B. Couillard : Etude sur De Gaspé.
D. Biron : L’Expiation (Déclamation).

® fév. -J. B. McGee : Combat d’un Français contre trois Prussiens.
C. Picard : Chronique.
G. E. Nadeau : L’Orphelin.
A. Chasse : Le Drapeau de Carillon (Déclamation).
R. Brown : Jeanne d’Arc.

16 fév.—Concours de déclamation ouvert aux élèves de la Classe 
Préparatoire. Premier prix présenté par le Président de 
l’Académie ; 2nd prix présenté par le Préfet des Etudes. 
Ont pris part au concours :
William Veilleux : Resistance of the colonies advocated. 
Henri Lanouette : The kitchen clock.
P. Morency : The Banner of Union. (2nd prix).
Ernest Poulin : La mort de Jeanne d’Arc. (1er prix). 
Valère Olivier : La St-Jean-Baptiste.
E. Griffith : Inch Cape Bell.
—C. Picard : Les vacances.
—Lecture de la nouvelle constitution de l’Académie.

23 fév.—A. Chassé : Chroniq
J. Noël : l’Académie silencieuse (Déclamation).
H. Courtemanche : Etude sur Ferland.

2 mars—G. E. Nadeau : Chroniq
A. Charest : La chute des feuilles (Déclamation).
D. Biron : Crémazie, son œuvre, sa récompense.

9 mars—O. Birs: Une semaine au Séminaire (Chronique).
Lorenzo J ut ras : Le règne d’Eric.
Albert Bergeron : Fidélité à la consigne.

)•

ne et ses

classes de 
hétorique. 
it ; second 
Ont pris

uc.
e. ( Décl ).

uc.
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T. Cabana : Le singe qui montre la lanterne magique (Dé­
clamation).

B. Couillard : Ce que je suis (Discours).
R. Brown : Dollard.

20 mars.—Concours ouvert aux élèves de Grammaire, Versification
et Belles-Lettres : “ Quel est le plus beau fait de 
l’histoire du Canada î faites-le valoir. Prix offert 
par le Directeur de l’Académie. Ont concouru :

C. E. Bachund : Dévouement de Dollard.
A. Bergeron : La bataille de Châteauguay.
Val more Richard : Dévouement de Dollard.
J. Noël : Dollard et ses compagnons.
M. l’abbé E. J. Auclair, juge dans ce concours, fait la cri­
tique dep travaux présentés par les concurrents et décerne 
le prix à J. Noël.

21 mars.—Séance publique—Le Président: Bienvenue aux visiteurs.
Mgr E. C. Tanguay : Conférence sur Jérusalem et la Pa­

lestine.
D. Biron : Remerciements de l’Académie.
M. L E. Panneton, C. R. : Remerciements des visiteurs.

30 mars.—Zéphirin Gosselin : Chronique :
L. St-Laurent : Garneau, sa vie, son œuvre.
Hector Codère : Le Sire de Champsfleury.
D. Biron : La petite robe (Décl).

11 avril.—Séance publique—M. l’abbé A. Maltais : 1ère conférence 
sur la Révolution Française.

13 avril.—Georges Boisvert : Chronique.
R. Millar : Utilité de la sténographie.
H. Courtemanche : La chute de Constantinople.
R. Brown : Henri VIII.

20 avril.—H. Codère : Chronique.
H. Jordan : Etude sur Holmes.
A. Béÿn : Le poète mourant (Déclamation).
J. Hackett : The death of Mary, Queen of Scots.
Hubert Cabana : Chronique.

25 avri

27 avri

1 mai.

8 mai.-

1

L
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inique (Dé-

25 avril.—Séance publique—Collation des diplômes aux Académi­
ciens.

M. 1 al)be E. J. Auclair : Un beau livre canadien à l’auro­
re du XXe siècle (Conférence).

Le Président : Remerciements de l’Académie au conféren­
cier.

M. le juge Lemieux : Félicitations aux Académiciens et au 
Conférencier.

unification 
iu fait de 
?rix offert 
ncouru :

27 avril.—E. Rousseau : Chronique.
G. E. Nadeau : Loranger (Biographie).
D. Biron : Le remords de Caïn (Declamation).
H. Paquette : Chronique.

1 mai.—Concours ouvert aux

fait la cri- 
et décerne

élèves des classes de Philosophie, 
Rhétorique et Belles-Lettres. “Avec lequel des deux, 
d’Alceste ou de Philinte, aimeriez-vous mieux vivre, 
et pourquoi 1 Prix (Lettres du chevalier de Lévis 
1756-60) présenté par M. le juge H. W. Mulvena.

Ont pris part au concours :

x visiteurs, 
et la Pa-

» visiteurs. H. Courtemanche : Avec Philinte. 
L. St-Laurent : Avec Philinte.
E. Noël : Avec Philinte.
O. Birs': Avec Alceste.
H. Jordan : Avec Alceste.
Edmond Dion : Avec Alceste.
E. Rousseau : Avec Alceste.
M. l’abbé E. J. Auclair : Analyse et critique des copies 

présentées par les concurrents.
Le prix est décerné à L. St-Laurent.
Le Président propose de collectionner des morceaux à 

dire, à l’usage des membres de l’Académie.

conférence

8 mai.—L. Jutras : Chronique.
E. Dion : Un évêque à St Louis (Discours).
H. Ruel : Le Chêne et le Roseau (Décl).
L. St-Laurent : Lecture du travail couronné à la dernière 

séance.
E. Noël : Provancher (l’abbé Léon), biographie.

8.

m
m

m
am

F-
33
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9 mai.—Séance publique—M. l’abbé A. Maltais : 2nde conférence 
sur la Révolution Française.

Le Président : Remerciements au conférencier.

23 mai.—Séance publique—J. A. Chicoyne, Ecr, M. P. P. : Confé­
rence sur l’art d’être heureux.

M. l’abbé P. J. A. Lefebvre, Supérieur : Allocution aux 
Académiciens.

M. le Directeur de l’Académie : Sujet de concours donné 
aux candidats aux fauteuils académiques pour l’an 
née 1901-02.

M. le Président de l’Académie : Discours de clôture ; re­
merciements ; adieux à l’Académie.

Très Si

Dons laits à la Bibliothèque de l’Académie, 1900-01 Ai
pros ter 
lui acctD. Biron : Un recueil de morceaux choisis ; plusieurs morceaux 

choisis.
R. Brown : Théâtre classique.
N. Codère : Cours de lecture par l’abbé P. Lagacé.
A. Landry : Recueil de morceaux choisis, Pélissier.
Comité des amusements : $1.00.
Conseil de la C. C. du Séminaire : $1.00.

V

lo
née sco 
Votre 6 
mée de 
diocèse

2o
ployer 1

“MÉDi
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conférence

FAVEURS ACCORDÉESK : Confé-

A Sa Grandeur Monseigneur Antoine Racine,

ÉVÊQUE DE SHERBROOKE,

ution aux

urs donné 
pour l’an

PAR SA SAINTETÉ LÉON XIII
lôture ; re-

DANS l’audience DU 5 MARS 1892.

Très Saint Père,

Antoine Racine, évêque de Sherbrooke, Canada, humblement 
prosterné aux pieds de Votre Sainteté, La supplie de vouloir bien 
lui accorder les faveurs suivantes :

lo. De distribuer, comme récompense, à la fin de chaque an­
née scolaire, des médailles d’or et d’argent frappées à l’efligie de 
Votre Sainteté, aux élèves du petit Séminaire de St-Charles-Borro- 
mee de Sherbrooke, ainsi qu’aux élèves des diverses institutions du 
diocèse de Sherbrooke.

2o Pour la distribution solennelle de ces médailles, d’em­
ployer la formule suivante :

900-01

morceaux

“MÉDAILLE OFFERTE PAR SA SAINTETÉ LÉON XIII.”

4

y
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Noces d’Argent du Séminaire.
Le vingt-cinquième anniversaire de la fondation du Séminaire 

a été célébré les 19, 20 21 juin dernier. Cet événement fera épo- 
dans les annales du Séminaire et de la ville de Sherbrooke. Plusque

de 500 élèves se sont réunis pour offrir à leur “Alma Mater” l’assu­
rance de leur attachement, avec leurs vœux de prospérité pour l’a­
venir. Il en est venu de toutes parts et de toutes les classes de la 
société. Près de 1800 élèves ont passé par le Séminaire depuis sa 
fondation. Nous aurions désiré les voir tous, mais plusieurs sont 
morts, d’autres sont bien loin d’ici, d’autres enfin n’ont pas entendu 
parler de la convention, malgré les efforts qui ont été faits pour faire 
parvenir à tous la bonne nouvelle.

L’idée de cette convention s’est présentée spontanément. Il a 
semblé tout naturel aux anciens élèves d’avoir à Sherbrooke ce qu’on 
avait eu dans d’autres maisons d’éducation ; et le 7 novembre 1899 

cinquantaine d’anciens élèves se réunissaient au Séminaire pour 
obtenir de M. le Supérieur l’autorisation de préparer la célébration 
des Noces d’Argent de leur Alma Mater.

Le 27 du même mois, M. l’abbé A. O. Gagnon écrivait deux 
circulaires, l’une à tous les anciens élèves, et l’autre à ceux d’entre 

qui avaient été choisis pour faire partie du comité général.

Voici ces deux circulaires :

une

eux

25ÈMB ANNIVERSAIRE

Circulaire a tous les Anciens Élèves du Séminaire Saint- 
Ciiarles-Borromée de Sherbroore,

Messieurs,

A la fin de la présente année scolaire, le Séminaire Saint- 
Charles-Borromée de Sherbrooke comptera 25 années d’existence.

\
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Des anciens élevés, tant de la ville <|ue de l’étranger, ont exprimé le 
désir de commémorer cet événement par la réunion générale de tous 
les élèves qui ont suivi les cours de cette institution, et le 7 
bre dernier, une cinquantaine d’anciens élèves se réunissaient 
Séminaire pour faire connaître leur projet à Monsieur le Supérieur 
et obtenir de lui l’autorisation de préparer sans délai la célébration 
des Noces d’Argent de leur “Alma Mater”. Le 15 novembre, les 
anciens élèves de la ville de Sherbrooke et des environs, réunis 
Séminaire sous la présidence de Monsieur l’abbé J. D. O. Godin, for­
mèrent un comité général d’organisation de la fête. M. Firinin 
Campbell, avocat, élève du premier cours, fut élu président, Mon­
sieur Alfred Lanctôt, marchand, élève de la classe de 1879, fut élu 
vice-president, et Monsieur 1 abbe A. O. Gagnon, élève du premier 
cours, secrétaire-trésorier.

no em-
au

i
i.

Séminaire 
, fera épo- 
rooke. Plus 
ter” l’assu- 
é pour l’a- 
tsses de la 
depuis sa 

sieurs sont 
as entendu 
s pour faire

au

A une assemblée subséquente du comité général, il fut propo­
sé et adopté qu’un comité exécutif central, dont les membres se­
raient choisis parmi les élèves composant le comité général, fût for­
mé pour diriger les travaux d’organisation, et furent nommés 
bres de ce comité, Monsieur le Président, Monsieur le Vice-Prési­
dent, Monsieur le Secrétaire du comité général, et Messieurs J. A. 
Leblanc, J. Richard, L. E. Chainberland, E. J. Bédard, les abbés 
E. C. 1* isette, J. X). O. Godin, H. A. Simard et J. E. Raymond.

mem-
lent. Il a 
>ke ce qu’on 
mbre 1899 
inaire pour 
célébration Ce comité commencera sans retard à préparer la grande fête de 

famille, et il compte sur le zèle et le dévouement de tous les anciens 
éleves, et en particulier sur le zele et le dévouement des membres du 
comité général, pour en assurer le succès.

•ivait deux 
ux d’entre 
inéral. Il a été décidé de faire appel à la générosité de tous les anciens 

élèves afin de laisser au Séminaire un “souvenir” de cette réunion 
générale. Le comité a déterminé, à l’unanimité, que ce “souvenir” 
consisterait en 1 offrande d’un “cabinet de physique”.

Monsieur l’abbé J. D. O. Godin a bien voulu, à la demande du 
comité, s’imposer l’immense tâche de visiter les anciens élèves, en 
commençant par ceux de Sherbrooke et du diocèse, et de donner à 
tous les renseignements voulus 
moyens de le réaliser.

e Saint-

le projet du comité et sur lessur
aire Saint- 
d’existence.
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Afin que personne ne soit ignoré dans la convocation à la réu­
nion générale qui'aura lieu à la fin de la présente année scolaire, 
tous les anciens élèves sont instamment priés de transmettre, le plus 
tôt possible, leur adresse au secrétaire du comité d’organisation.

Par ordre du comité,

Ne
ment pi 
olim m<

A. O. Gagnon, Pire.,

Secrétaire. Shert
Sherbrooke, 27 novembre 1899.

Le!
ni au se 
inents p 
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les chois 
ment, le 
remplir 
de longi 
mois de 
le succès 
mesure <

Circulaire aux Anciens Élèves choisis pour former le 
Comité Général.

iMonsieur,

Les anciens élèves du Séminaire Saint Charles-Borromée se pré­
parent à célébrer, à la fin de la présente année scolaire, le 25ème 
anniversaire de la fondation de cette institution. Leur projet est 
de commémorer cet événement par la réunion générale de tous les 
élèves qui ont suivi les cours en cette maison, et d’offrir à leur ‘ Al­
ma Mater” un cadeau digne de cette heureuse circonstance et d’eux- 
mêmes.

Les anciens élèves de la ville de Sherbrooke et des environs, 
réunis au Séminaire, sous la présidence de Monsieur l’abbé J. D. O. 
Godin, élève du premier cours, ont formé un comité général pour 
organiser cette grande fête. J’ai l’honneur de vous informer que 
vous avez été choisi pour faire partie de ce comité, et je suis chargé 
de vous présenter par avance de sincères remerciements pour votre 
généreux concours au succès de cette fête de famille. Ce que nous 

demandons surtout, c’est de nous aider à trouver l’adresse des

Cher Co

Le
annivora 
les ancie 
des fête) 
21 juin ] 
donnera 
famille I:

vous
anciens élèves, de les voir vous même, de former des comités, de leur 
faire connaître le projet et de les intéresser à sa réalisation.

Noi 
joyeux a

Moi
l’imposai

lie comité central, dont le siège est à Sherbrooke, recevra avec 
reconnaissance tous les renseignements que vous pourrez lui donner 
et les suggestions que vous voudrez bien lui faire au sujet de ce 
grand “conventum”.
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à la réu- 
acolaire, 

e, le plus 
ition.

Nous comptons, Monsieur, sur votre générosité et votre dévoue­
ment pour faire de cette réunion une fête dont on puisse dire : Hire 
olim mem in wse jn vab it.

Par ordre du comité central,

l

I
A. O. Gagnon, Ptre.,

Secrétaire.
aire. Sherbrooke, 27 novembre, 1899

Les membres des deux comités ont rivalisé de zèle, ils ont four­
ni au secrétaire et au visiteur une foule d’adresses et de renseigne­
ments précieux, et quand le temps fut arrivé de verser leur 
cription, ils ont prouvé à l’évidence qu’on ne s’était pas trompé 
les choisissant pour l’organisation des fêtes jubilaires. Naturelle­
ment, le secrétaire et le visiteur avaient une plus lourde tâche à 
remplir ; mais ils avaient été choisis entre mille, on les connaissait 
de longue date, on savait leur ténacité à toute besogne. Quatre 
mois de travail, de veilles et de voyages leur suffirent pour assurer 
le succès de la convention, et le 23 avril, le comité exécutif était en 
mesure d’adresser la lettre suivante aux anciens élèves :

H LE
SOUS-

en

lée se prè­
le 25ème 
u-ojet est 
tous les 

leur ‘ Al- 
î et d’eux-

Séminaire Saint-Charles-Borromée,

Sherbrooke, 23 avril, 1900.environs,
I J. D. O.
éral pour 
rmer que 
iis chargé 
Dur votre 
que nous 
Iresse des 
és, de leur

Cher Confrère,

lie projet formé par les anciens élèves de commémorer le 25ème 
anniversaire de la fondation du Séminaire par une réunion de tous 
les anciens est sur le point d’être réalisé. Le comité d’organisation 
des fêtes jubilaires a décidé qu’elles seraient célébrées les 19, 20 et 
21 juin prochain. Le programme qui accompagne la présente 
donnera une idée de ce que sera cette réunion des membres de la 
famille Borroméenne.

vous

î.

Nous espérons que vous vous joindrez à nous pour célébrer ce 
joyeux anniversaire de notre “Alma Mater”.

Monsieur l’abbé Godin, malgré sa bonne volonté, se voit dans 
l’impossibilité de pouvoir remplir, faute de temps, la tâche qu’il avait

'i
svra avec 
ni donner 
jet de ce

/
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treprise de visiter tous les anciens élèves. Vous voudrez donc 
adresser, avant le 15 juin, à Monsieur l’abbé A. O. Gagnon, secré­
taire du comité à Sherbrooke, ce que vous croirez devoir fournir 
pour défrayer les dépenses de la fête et pour le cadeau que 
Ions faire au Séminaire à l’occasion de ses noces arycnt, et faire 
connaître, en même temps, si vous vous proposez d’assister à cette 
réunion. Ce dernier point est très important pour l’organisation 
du banquet officiel du 2ème jour.

en tiens, s' 
cendie < 
sonnet < 
ce pas c 
faire rei 
pressé d 
sacrifice 
sous un 
indiqué 
cline et 
avive le 
ves, san 
dioeésai 
un édifii 
aux exij 
d’âge en 
les dess( 
sacrée d

nous vou-

■ -a

Veuillez agréer, cher confrère, l’assurance de notre entier dé­
vouement.

Le Comité Exécutif des Anciens Élèves.

De son côté, Mpnseigrieur l’Evêque de Sherbrooke adressait a 
son clergé la lettre circulaire suivante pour l’inviter 
laires :

fêtes iubi-aux

Evêché de Sherbrooke,

14 mai, 1900.

Messieurs et chers Collaborateurs,

Je viens aujourd’hui porter officiellement à votre connaissance, 
le fait de la prochaine célébration du 25ème anniversaire de fonda­
tion de notre Séminaire diocésain.

Vo
généreu: 
évêque c 
juste qui 
mille qui 
qui, d’an 
de sa sol 
ges, de t 
toutes le 
tution di 
toute ma

L’annonce de cet événement est bien propre à faire naître dans 
de vifs sentiments de reconnaissance envers Dieu. En tvos cœurs

effet, n’avez-vous pas été, pour la plupart, les témoins oculaires des 
mille et une difficultés qu’il a fallu vaincre pour donner naissance 
à cette œuvre si importante, la maintenir d’année en année en la 
développant et en la perfectionnant sans cesse! N’est-ce pas au prix 
de grands sacrifices pécuniaires auxquels ni 
n’avez été étrangers, que chaque année, un quart de siècle durant, le 
vénéré fondateur de ce Séminaire, Monseigneur Antoine Racine et 
l’évêque actuel ont pu faire face aux 
des dépenses extraordinaires très considérables nécessitées par le dé­
veloppement progressif de l’œuvre ? Et puis, que de sacrifices, joy 
sement accomplis, que de labeurs persévérants, que dè dures priva-

'

ni vos paroissiensVOUS,

Dès
tait rend 
tolique à 
minaire. 
mettant i 
date.

dépenses ordinaires et même à

eu-
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•ez donc 
n, aecré- 
■ fournir 
îous vou- 
et faire 

• à cette 
initiation

tions, surtout durant la première décade et après le désastreux in­
cendie du 30 décembre 1897, il y aurait à inscrire au crédit du per­
sonnel dirigeant et enseignant de cette maison d’éducation ! N’est- 
ce pas à Dieu, comme à leur première et principale cause, qu’il faut 
faire remonter tous ces dévouements, ce concours généreux et 
pressé de tous les vouloirs vers un but unique, cet amour fécond du 
sacrifice, cette admirable discipli 
sous un

(mi-

des volontés, loyalement unies 
chef commun, fermes et persévérantes à poursuivre le but 

indiqué? Sans cette grâce de Dieu qui éclaire les intelligences, in­
cline et dirige les volontés, soutient le courage en face des obstacles, 
avive les énergies de 1 âme et ranime ses forces au milieu des épreu­
ves, sans cette grâce, que serait devenue l’œuvre de notre Séminaire 
diocésain ? Nous n’aurions peut-être que des ruines, ou tout au plus 

edifice incomplet, insuffisant, ne répondant plus aux besoins et 
exigences du temps, au lieu du superbe monument qui redira 

d âge en âge ce que le zèle et la générosité de notre clergé, secondant 
les desseins de Dieu, peuvent accomplir quand il s’agit de la 
sacrée de l’éducation.

ne

it tier dé­

ni. V ES.

1 cessait à 
‘tes j u bi­ en

aux

cause
1900.

Vous avez été, chers Collaborateurs, les instruments dociles et 
généreux de la divine Providence, l’appui constant et fidèle de 
évêque dans cette œuvre de religion et de patriotisme, il est donc 
juste que vous soyez les premiers convoqu s à la grande fête de fa­
mille qui va réunir dans les murs de leur “Alma Mater”, les élèves 
(jui, d’année en année, pendant un quart de siècle, ont été les objets 
de sa sollicitude et de son dévouement. Dans ce concert de louan­
ges, de bénédictions, d’actions de grâ

laissance, 
le fonda-

votre

litre dans 
fieu. En 
laires des 
naissance 
lée en la 
is au prix 
aroissiens 
durant, le 
iacine et 
t même à 
par le dé- 

:es, joyeu- 
res priva-

au Dieu tout puissant pour 
toutes les faveurs dont il a comblé, pendant vingt-cinq ans, l’insti­
tution diocésaine qui nous est particulièrement chère, votre placeest 
toute marquée d’avance à côté de votre évêque.

VI'N

Dès les premiers jours de mai, Monseigneur de Sherbrooke s’é­
tait rendu à Ottawa pour inviter Son Excellence le Délégué Apos­
tolique à venir présider à la bénédiction solennelle du 
minaire. Son Excellence a daigné accepter cette invitation, en re­
mettant à plus tard divers engagements qu’Ellè avait pris pour cette 
date.

nouveau Sé-

I,
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Dans sa lettre da 14 mai, Monseigneur annonce au clergé la 
visite du Délégué Apostolique.

Le
étaient
détache
étaientC’est un grand bonheur pour moi de vous dire que Son Excel­

lence le Délégué Apostolique a bien voulu accepter l’invitation que 
je lui ai faite, de visiter Sherbrooke à l’occasion de nos fêtes jubilai- 

et de présider à la bénédiction solennelle de notre nouveau Sé­
minaire.

L’1
le rôle i

res
A

Grand 
de Sher 
Baptiste 
lier et p 
du conv 
coinpagi 
com man

Cette condescendance de la part de l’illustre représentant im­
médiat au Canada de notre vénéré et saint Pontife. Léon XIII,

touche profondément et doit nous remplirglorieusement régnant, me 
tous du plus vif sentiment de reconnaissance. Vous vous ferez donc 
tous un bonheur et un devoir d’accourir à sa rencontre, pour lui
offrir les témoignages de respect et de vénération dûs aux éminen­
tes qualités de l’esprit et du cœur qui l’ont déjà rendu cher aux ca­
tholiques de ce pays. Vous vous ferez un devoir et un bonheur, unis 
aux fidèles de la ville épiscopale dans un même sentiment de foi et 
de religion, de venir proclamer votre entière soumission, votre filial 
attachement au Vicaire du Christ, dans la personne de son distin­
gué représentant qui. avec l’insigne honneur de sa présence, nous ap­
portera la joie de ses bénédictions.

Il «

Dès
ges de 1 
attelé dt

Jan 
que celu

Uni 
dominait 
Saint Pt 
corés et 
sait résoi 
niques lu 
immense

Je serais très heureux de vous voir à Sherbrooke dès lundi soir, 
le 18 juin, pour y demeurer tout le temps des fêtes jubilaires.

VISITE DU DÉLÉGUÉ APOSTOLIQUE.

Nous empruntons au Pionnier le compte-rendu suivant :

La visite de Mgr Falconio à Sherbrooke marquera une des pa­
ges les plus glorieuses de nos annales.

Une foule immense et respectueuse jonchait les abords de la 
longtemps avant l’arrivée du train qui amenait Son Excel-

Une 
ce, en sui 
parcours, 
ternes ch 
a giorno.

gare,
lence.

Monseigneur P. LiRocque, entouré d’un nombreux clergé, était 
présent pour recevoir l’illustre visiteur. Le fi

.1
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urge la Les membres de nos diverses sociétés religieuses et nationales 
étaient groupés sous leurs bannières respectives tandis qu’un fort 
détachement du 53e bataillon, de même que les cadets du Séminaire, 
étaient sous les armes.i Excel- 

.on que 
jubilai- 
eau Sé-

L Harmonie et la fanfare du Séminaire étaient là pour remplir 
le rôle indispensable au succès de toute fête populaire.

A Richmond, Mgr Falconio fut rencontré par Monsieur le 
Grand Vicaire H. O. Chalifoux et par une délégation des citoyens 
de Sherbrooke, choisis à cette fin par le comité de la Saint-Jean- 
Baptiste. Le Délégué était accompagné par son Secrétaire particu­
lier et par Monsieur l’abbé Charles LaRocque, de Montréal. L’arrêt 
du convoi, quelque peu prolongé, permit à Son Excellence 
compagnons de voyage de prendre part à un goûter spécialement 
commandé pour eux au buffet de la

Il était 8 heures et 30 quand le train déboucha

I
;ant im- 
n XIII, 
remplir 

rez donc 
pour lui 
éminen- 
aux ea­

rn r, unis 
e foi et 
tre filial 
i distin- 
noua ap-

?

f.

et à ses

I gaie.

en gare.
Des que Mgr lalconio eut mis pied à terre, il reçut les homma­

ges de Mgr de Sherbrooke, avec lequel il prit place dans 
attelé de quatre chevaux, pour se rendre à l’évêché.

un carrosse

Jamais Sherbrooke ne fut témoin d’un spectacle aussi ravissant 
que celui qui se déroulait en ce moment.

Cne joie intense, mêlée d’un profond sentiment de piété filiale, 
dominait les trois mille personnes accourues pour saluer l’envoyé du 
Saint Père. Tous les édifices du voisinage étaient brillamment dé­
cores et ornés de lumières multicolores. Pendant que la musique fai­
sait résonner ses accords les plus entraînants, des pièces pyrotech­
niques lancées en toutes directions embrasaient l’atmosphère d’un 
immense feu de joie.

indi soir,
iS.

!.

t :

des pa-

Une process ion admirablement organisée escorta Son Excellen­
ce, en suivant le rues King, Belvedere et du Marché, 
parcours, les maisons étaient richement pavoisées et munies de lan-

étant intérieurement éclairées

1s de la 
n Excel-

Sur tout le

ternes chinoises à l’extérieur, tout 
a giorno.

en
rgé, était

Le feu d artifice si bien inauguré à la gare se continua durant
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Malo ; . 
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apogée quand le Délégué s’arrêtatoute la procession et fut à 
la place de la cathédrale, où les militaires lui présentèrent les armes, 
avant son entrée au palais épiscopal, dont le portique portait 1 ins-

surson

cription : La ben venu ta.

Sur le frontispice de la cathédrale, se dégageaient en lettres co­
lossales les mots : Pro Chrinto leyatione fungimur.

Le Séminaire, tout paré pour les fêtes du 25ème anniversaire,
avec son imposante façade 

de bannières variées, et spécialement d un superbe d ra­
tionnait un relief particulier à la scène
couverte 
peau pontifical.

De l’évêché, Mgr Falconio se rendit à la cathédrale, avec toute
en pareille occasion.la pompe et le cérémonial que l’Eglise déploie

Inutile de dire que l’édifice, bien que bondé de fidèles, n’avait 
une faible partie de la foulepu donner accès qu’à

trône qui lui a été préparé en 
ses côtés Messieurs les

Son Excellence prend place 
face de celui de l’évêque diocésain, ayant à 
abbés J. A. H. Gignac, curé de la Cathédrale, et P. J. A. Lefebvre,

au

supérieur du Séminaire.

Mgr P. LaRocque occupe son siège épiscopal, ayant à sa droite 
Mgr E. C. Tanguay et à 
secrétaire de l’évêché.

gauche Monsieur l’abbé J. LaRocque,sa

au chœur sont : Mgr C. H. 
Gauthier, archevêque de Kingston ; le révérend Père Etienne de 
Clavette, secrétaire de Son Excellence ; Mgr D. S. Ramsay, Magog; 
Monsieur le Grand-Vicaire H. O. Chalifoux ; le.révérend Père A. 
Harpin. de l’Ordre des Frères Prêcheurs ; Messieurs les abbés Char­
les LaRocque, curé de Saint Louis de France, Montréal ; H. C. Ha- 
melin, Wotton ; J. B. Ponton, ancien curé ; L. M. Deschamps, N.-
D. de Bonsecours ; F. V. Charest, missionnaire agricole ; G. Vaillan: 
court, Saint-Georges ; P. Brassard, Weedon ; J. A. Dufrésne, Wind-

Mills ; P. E. Beaudet, Sherbrooke ; L. T Descarries, Valcourt ; 
J. A. Lefebvre, Saint-Jean Baptiste ; E. F. Boudreau, Rochelle ; C.
E. Milette, Magog ; J. W. Morache, Clifton ; L. E. Gendron, Saint-

Les membres du clergé présents
Excel IJ Au

Bois Fra 
séparés q 
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Malo; A. Le bel, Asbestos; J. Laporte. Brompton Falls ; E. W. Du­
fresne, chapelain des Ursulines, Stanstead ; J. D. Bellemare, Saint- 
Frarn-ois-Xavier ; J. D. 0. Godin, Saint-Elie ; A. O. Gagnon, Sémi­
naire ; L. M. Hamelin, Saint-Venant ; F. N. Séguin, Lennox ville; 
J. A. Hamel, Disraeli ; E. C. Fisette, Saint-Patrice de Sherbrooke ;
E. C. D. Ouellet, Fecteau’s Mill; P. A. Bégin, Séminaire ; A, Mal­
tais, Séminaire ; J. A. U. Plamondon, East-Angus ; A. Rousseau, 
Chesham ; A. Tremblay, Chartierville ; J. A Castonguay, Séminai­
re ; E. B. de Beaufort, Mansonville ; D. P. Picotte, Saint-Hennéné- 
gilde ; F. X. Brassard, Sutton ; J. O. Bernier, Saint-Romain ; J. E. 
Simard, Saint-Gabriel; N. H. G. Gaulin, Sainte-Cécile ; J. E. Gos­
selin, Ascot Corner ; J. U. Baron, évêché ; J. D. Bernier,
Léon ; I. A. Lavallée, Compton ; W. J. Carrier, Garth by ; L. A. N. 
Caron, Sainte-Catherine ; T. O’Neill, Windsor Mills ; E. St-Jean, 
Saint-Roeh ; J. M. V. Dodier, Saint-Adrien ; L. N. Castonguay, 
Piopolis ; H. A. Simard, Séminaire ; J. A. Bussière, Saint-Adolphe ; 
C. A. Gariépy, Séminaire ; J. E. Lemieux, Scotstown ; F. N. Rous-

Sawyer ville ; J. V Côté, évêché; L. J. Pelletier, Coaticook,
F. H. Lavallée, évêché ; J E. Hébert, directeur du Séminaire ; C. J. 
Roy, évêché ; H E. Fraser, Lac Mégantic ; J. E. Raymond, Stoke ; 
S. Gervais, Séminaire ; J. A. Vaudreuil, Magog ; O. Z Retendre, 
évêché ; W . La Rue, Coaticook ; H. Perrin, Saint-Claude ; J. A. Pa­
rent, Saint-Jean-Baptiste ; J. E Genest, Richmond.

Sa Grandeur, Monseigneur P. LaRocque, parlant de son siège 
épiscopal, s’adressa en ces termes à Monseigneur Falconio :

ita sur
lianes,

l’ins-

res co­

rsaire, 
façade 
>e dra-

Saint-: toute 
casion.

n’avait

laré en 
urs les 
febvre,

seau,

, droite 
touque,

C. H.
Excellence,

Au nom de toute la population catholique de cette capitale des 
Bois Francs et de ce diocèse ;
séparés qui, mus par un sentiment de sympathie dont la manifesta­
tion nous touche profondément, se sont joints à nous dans cette cir­
constance mémorable, l’évêque de Sherbrooke est heureux de sou­
haiter à Votre Excellence la plus cordiale comme la plus respectueu­
se bienvenue ; heureux de lui offrir 
heur et succès dans son importante mission.

Votre visite, Excellence, est pour nous tous, évêque, prêtres et

une de 
Magog; 
’ère A. 
;s Char- 
C. Ha-

nom, j’oserais dire, de nos frèresau

N.-ps,
éaillan: 
, Wind 
ilcou rt ; 
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vœux de longue vie, bon-ses
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laïques, la source d’une joie bien vive en même temps qu’elle nous 
confère un honneur très insigne. Notre joie, vous la voyez rayon­
nant sur toutes les figures, vous l’entendez éclater spontanément de 
toutes parts, en des accents non équivoques dont ma faible voix es­
saierait en vain de se faire l’écho C’est la joie des enfants accla­
mant un père longtemps attendu, un 
vénéré.

père respectueusement aimé et '

Soyez assuré, Excellence, que si notre joie est vive à l’occasion 
de votre visite, nous en éprouvons aussi un sentiment de légitime et 
bien pardonnable fierté. Sherbrooke, la Reine des Cantons de l’Est, 
toute charmante que nous la croyons dans son riche vêtement aux 
couleurs verdoyantes, attendait depuis plus d’un siècle le grand hon­
neur qui lui est fait aujourd’hui. Aussi, sous l’empire d’un senti­
ment de profonde reconnaissance à Dieu qui la lui ménage aujour­
d’hui, nous nous écrions tous d’un commun accord : turc dies quant 
Jecit Domina», exultrmus et lirtemnr in ea.

Oui, honneur insigne et hautement apprécié que celui de la 
présence au milieu de nous, d’un illustre prince de l’Eglise, dont la 
grande réputation de science, de sagesse et de vertu l’avait précédé 
sur le sol de la patrie canadienne.

Mais, permettez que je vous le dise, Excellence, nous nous sen­
tons grandement honorés surtout parce que votre visite nous sem­
ble celle du glorieux Pontife Léon XIII lui même, dont vous êtes le 
Délégué. Notre filial attachement à Sa Personne Sacrée, notre 
inaltérable dévouement de catholiques convaincus à cet illustre suc­
cesseur
est en ce moment avec nous, que c’est Lui qui 
bonté de par vos yeux, qui nous parle par votre bouche et qui va, 
faveur supiême que nous implorons, comme digne couronnement de 
ce beau jour, nous bénir par votre main.

Mgr Falconio répond, en termes émus, à cette allocution de 
notre vénérable évêque, et exprime la profonde gratitude qu’il éprou- 

milieu de la belle démonstration de piété filiale qui marque 
arrivée à Sherbrooke. Au nom du Saint Père, dont il est le re­

présentant, il félicite la population des Cantons de l’Est sur son dé-

de Pierre nous permettent la douce illusion de croire qu’il
nous regarde avec
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l’elle nous 
yet rayon­
nement de 
le voix ea­
rn ts accla- 
int aimé et *

vouement envers l’Eglise et son respect pour Son Auguste Chef. A 
Sherbrooke, comme dans d’autres villes du Canada, il est heureux 
de constater que le rôle du successeur de Pierre est bien compris, 
que l’on sait apprécier la sublime mission de la Papauté. L’attache­
ment qu il constate partout pour le vicaire de Jésus-Christ sur la 
terre est un sujet de douce consolation et offre une garantie pour 
l’avenir religieux et social de ce pays.

Son Excellence donne ensuite la bénédiction papale à l’assis­
tance. Puis il y eut salut et bénédiction solennelle du Saint Sacre­
ment présidés par Monseigneur l’archevêque de Kingston, assisté de 
Monsieur 1 abbe F. X. Brassard, curé de Sutton, et de Monsieur 
l’abbé N. H. G. Gavlin, curé de Sainte-Cécile.

Les membres du clergé furent présentés à Son Excellence, après 
«on retour à l’évêché.

Mardi matin, le 19, Mgr Falconio célébra la sainte 
Séminaire, assisté de M. l’abbé P. J. A. Lefebvre, supérieur, et de 
Mgr E. C. Tanguay, procureur de l’institution.

La messe terminée, M. le Supérieur adressa quelques paroles 
de bienvenue au Délégué qui y répondit a' ec une bonté toute pater­
nelle.
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Après le déjeûner, Son Excellence visita la maison dans tous 
ses détails, montant même sur le toit où ses regards ont été agréa­
blement frappés par le superbe panorama qui s’y déroule.

Durant le reste de l’avant midi, Son Excellence visita le 
vent de la Sainte Famille, l’hôpital du Sacré-Cœur et l’académie des 
Frères, en compagnie de Nos Seigneurs Gauthier et LaRocque, de 
M. le curé Gignac et du R. P. Etienne de Clavette.

cou-

A deux heures de l’après-midi,Son Excellence se rendit 
vent de la Congrégation, où

au cou-ocution de 
qu’il éprou- 
jui marque 
il est le re­
sur son dé-

une splendide réception lui avait été 
préparée. Le programme comprenait du chant, des adresses et des 
récitations. Les élèves du cours gradué reçurent leurs couronnes et 
leurs médailles en cette mémorable circonstance. Mgr Falconio n’a 
pas manqué de féliciter les dignes descendantes de Marguerite Bour-
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Megeois sur les éminents et fructueux services qu’elles rendent à la 
cause de l’éducation chrétienne. \

doute
guère
Lafoi:

De 4 à 6 heures, Son Excellence reçut les citoyens dans le sa­
lon de l’évêché. Non seulement les catholiques, mais plusieurs de 
nos frères séparés sont allés offrir leurs hommages à l’illustre repré­
sentant du chef de la chrétienté. Son Excellence accueillit ses vi­
siteurs avec une bienveillance et une bonté que n’oublieront jamais 
ceux qui ont eu le bonheur d’obtenir cette courte audience auprès 
de sa personne distinguée. I

en fêt 
prône 
fête e

LE CONVENTUM.
I

Les anciens élèves arrivèrent, mardi soir, le 19. Ils arrivèrent 
nombreux et joyeux, venant de toutes les parties du pays et de la 
république voisine, représentant toutes les classes de la société.

Ils furent icçus à la gare par les élèves actuels, accompagnés 
de leurs directeurs et de leurs professeurs. La fanfare du Séminaire 
faisait entendre ses accents les plus enthousiastes, et les “Cadets” 
rangés sous leurs bannières, armes aux bras, offraient une tenue su­
perbe. Tous se formèrent en procession vers l’“Alma Mater” qui 
n’avait rien perdu de la magnifique toilette qu'elle portait la veille 
pour l’arrivée de Mgr Falconio.

Outre les drapeaux et les bannières qui ornaient la façade du 
Séminaire, on y lisait les inscriptions suivantes : Religion! et bonis 
artibus et patriœ ; Honneur et gloire aux fondateurs ; l’Alma Mater 
bénit ses enfants. Au-dessus de la porte d’entrée, le mot “ Welcome" 
était tracé en lettres artistiques.

La salle des récréations devint le rendez-vous des anciens élèves 
qui, en présence de toute la communauté, se formèrent en conven- 
tum sous la présidence de M. F. Campbell, avocat.

M. J. E. Bélanger, élève finissant, présenta l’adresse suivante 
pour souhaiter la bienvenue aux anciens élèves :
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Messieurs les Anciens Élèves,

I^e peuple écolier aime les fêtes ! Vous vous en souvenez sans 
doute, et, comme à nous, il vous a dû sembler longtemps qu’ils n’ont 
guère de sens, pour notre âge et notre condition, ces vers du bon 
Lafontaine :
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usieurs de 
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.......... le mal est que toujours,.......................
Le mal est que dans l'an s’entremêlent des jours 
Qu'il faut chômer ; on nous ruine en fêtes !

Non, soit dit sans reproche, au Collège, on ne nous ruine pas 
en fêtes ! Et si de quelques nouveaux saints l’on charge parfois le 
prône, le sermon peut-être s’allonge un peu, mais le plus souvent la 
fête en reste là !

Les fêtes donc nous semblent rares, surtout quand viennent 
belles matinées de juin, toutes ensoleillées et toutes riches de verdu­
re et de fleurs

Aussi, est-ce avec bonheur que depuis des mois, nous saluons de 
nos vœux les jours qui nous arrivent enfin.

C’est le 25ème anniversaire de notre Alma Mater ! C’est la noce 
d’argent ! Pour nous, élèves actuels, c’est l’occasion toute heureuse 
de voir de nos yeux ces anciens de la maison, dont si souvent l’on 

parlé. C’est le moment de chanter, en proclamant vos noms, 
les gloires de notre Séminaire. C’est l’heure où jamais d’attirmer ce 
que, par un mot moderne un peu païen, nous pourrions appeler la 
solidarité des élèves anciens et nouveaux de Sherbrooke, ce qu’en 
style plus chrétien, nous appelons plutôt le lien de douce et vraie 
charité qui unit, comme des frères à leurs frères, les élèves actuels 
aux élèves d’autrefois.

Oui, messieurs les anciens élèves, vous êtes nos frères, puisque 
l’Alma Mater est pour nous tous une commune mère. Soyez les 
bienvenus sous ce toit rajeuni qui abrite notre jeunesse studieuse. 
Au milieu de nous vous êtes en famille, et le mot des Saintes Ecri­
tures nous revient aux lèvres spontanément : 'll est bon et il est 
doux d’habiter ensemble avec des frères. “ Qnam bonum et jucun- 
dum habitare fratres in unum.
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Pour ses fêtes d’argent qui sont les vôtres et qui sont les nôtres 
aussi, messieurs l’Alma Mater s’est parée de ses plus beaux atours. 
Du haut de sa riante colline, elle semble toute fière de sa magnifi­
que structure de fer, de pierres et de briques rouges. Toute joyeuse, 
elle offre aux caresses de la brise les mouvantes et brillantes étoffes 
de ses drapeaux, de ses bannières, de ses banderolles et de ses ori­
flammes .... Et à la ville et au pays, elle montre orgueilleusement 
ses couleurs —des couleurs nouvelles que de ce jour elle fait siennes. 
—Le Rouge aux teintes vives, le Blanc aux clartés pures, l’Orange 
aux splendeurs d’or.

Bienvenue, vous dit l’Alma Mater ! Bienvenue, ô mes fils aînés ! 
ô mes fils aimés, soyez bienvenus sous mon toit ! j’ai pu changer de 
parure extérieure, mais mon cœur n’a pas changé ! Les générations 
que j'ai formées à la vie intellectuelle me sont toutes et toujours 
chères. Tous, vous êtes ici chez vous ! l’Alma Mater vous est un 
autre foyer, une autre famille !

Bienvenue à vous ministres du Dieu trois fois saint ! Votre 
zèle pour la gloire du Seigneur et le salut des âmes me fait honneur 
et gloire. Bienvenue et merci !

Bienvenue à vous qui êtes des professions libérales, défenseurs 
du droit, conservateurs des lois ou protecteurs de la vie des pauvres 
humains, avocats, notaires ou médecins, vos succès me font honneur 
et gloire ! Bienvenue et merci !

Bienvenue à vous artistes et industriels, financiers et 
çants, agriculteurs et ouvriers, votre travail honnête et générale- 
nvr.t heureux me fait honneur et gloire ! Bienvenue et merci !

T< us, ô mes fils, vous dit l’Alma Mater, tous vous êtes ma joie, 
la meilleure joie de ma vie d’un quart de siècle. Je suis heureuse 
de vous recevoir dans ces spacieux édifices que je dois à votre géné­
rosité et à celle de vos amis. Aujourd’hui, je 
dans mon ciel d’argent ; s’il y 
Je ne me souviens qifc de votre foi, de votre travail de vos succès 
et de la gloire qui m’en revient comme à l’éducatrice de vos âmes.

A tous donc, Bienvenue et Merci !
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Je vous avais donnés, 6 mes fils, à la Religion, aux Beaux Arts
Bienvenue à

vous tous qui êtes restés fidèles à ma devise. Bienvenue à vous tous 
pour 1» fête de mes “Noces d’Argent” !

Bienvenue. A mes fils, et aussi merci ! Merci d’être venus nom­
breux et joyeux au
dre ! Merci de m’avoir aimée jadis ! Merci de m’aimer toujours !
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et a la Patrie, Religioni et Rouis Artibns et Patriot.

I

\premier appel solennel que je vous ai faitenten-

Kt nous, messieurs les anciens élèves, et nous, les élèves actuels, 
vos cadets ou vos Benjamins, qu’avons-nous de mieux à faire que de 
répéter les paroles à votre adresse de notre commune Alma Mater 1 
Votre visite, en ces 
pies nous

ls aînés ! 
mger de 
îérations 
toujours 
s est un

beaux jours, nous est une joie comme vos exein- 
sont des modèles ! C’est de grand cœur donc que nous 

disons, messieurs les anciens élèves, Bienvenue et Merci !

V

VOUS y
Monsieur F. Campbell, avocat, président du conventum, répon­

dit en ces termes :

\Messieurs les fi lèves du Séminaire Saint-Charles- Borromée,

Grâce à la générosité des anciens élèves de notre Alma Mater, 
dont plus d’un aurait été plus compétent que moi pour remplir cette 
tâche délicate, j’ai le vif plaisir de 
dre a la flatteuse et bienveillante adresse que vous venez de nous 
présenter.

i ! Votre 
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tenseurs
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Messieurs, pour tous les anciens élèves de ce Séminaire, dont 
j’interprête fidèlement les sentiments en ce moment, j’en suis con­
vaincu, comme pour moi-même, permettez-moide vous remercier sin­
cèrement des paroles si touchantes et si encourageantes que 
nous adressez.

Nous es[>érons bien, messieurs, avoir réellement mérité les com­
pliments et les louanges que vous nous décernez si abondamment ; 
nous l’esperons non pas seulement pour notre propre satisfaction, 
mais aussi et surtout, pour l’honneur et la gloire de ceux à qui nous 
devons tout, qui ont tant travaillé et tout sacrifié pour la fondation 
de cette maison, et pour lui assurer, dans la suite, la prospérité et le 
succès. Et certes, la Providence a dignement couronné leurs efforts, 
vous en voyez la preuve partout.
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Pour l’honneur et la gloire entre autres de cet homme illustre, 
dont le souvenir reste toujours vivace dans nos cows : feu Mgr Ra­
cine, le vénérable fondateur, le père de ce Séminaire, et de ses di 
gnes collaborateurs dans son œuvre religieuse et patriotique, au nom­
bre desquels brillent d’un éclat tout particulier les noms des Révé­
rends MM. Girard, Roy, Allard et Lefebvre, votre Supérieur ac­
tuel.
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Pour l’honneur et la gloire, dis-je, de tous ces bienfaiteurs que 
je viens de nommer et de tant d’autres qui ont fait tout ce que la 
générosité et le dévouement peuvent inspirer pour assurer à la jeu­
nesse, à vous aujourd’hui, messieurs, comme à nous dans le passé, 
une source de saine instruction et de science profonde, éclairée des 
lumières de la foi chrétienne, source pure et vivifiante où la jeunesse 
peut s’abreuver en toute sûreté et dont les filets limpides se sont 
déjà frayé un passage sur plus d’un point du pays.

Si vraiment nous sommes dignes des louanges que vous nous 
faites, ce que j’aime à croire, quoique pour ma part j’aie parfois de 
graves inquiétudes à ce sujet, l’explication en est bien simple : c’est 
le résultat des enseignements et des principes que nous avons puisés 
ici, dans cette maison où les mêmes avantages vous sont réservés si 
vous voulez en profiter, ce que vous ferez, j’en suis convaincu, du 
moins si vous prenez bien l’avis de ceux que vous voulez bien quali­
fier du titre aimable de frères aînés.

Oui, messieurs, munissez-vous de connaissances profondes et 
surtout de ces grands principes chrétiens si parfaitement enseignés 
dans cette maison, et sans lesquels l’homme n’est, dans le grand voya­
ge de la vie, qu’une nacelle sans direction et sans gouvernail.

Maintenant, tout en payant le tribut d’hommages dû aux an­
ciens, il ne faut pas oublier ce qui revient à leurs successeurs qui 
ont non-seulement su comprendre leur œuvre, mais aussi la conduire 
à bonne fin, et la justice m’impose ici le doux et agréable devoir de 
mentionner le nom de notre distingué et bienveillant prélat, Mgr P. 
LaRocque que l’on trouve, lui aussi, parmi les grands bienfaiteurs 
de notre Alma Mater. N’est-ce pas lui qui a doté notre belle petite 
vi le du splendide monument qui nous abrite ce soir, couronnant 
ainsi l’œuvre de son grand prédécesseur !
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Ça peut n’être pas strictement dans l’ordre, messieurs, mais je 
ne puis terminer mes remarques en cette circonstance solennelle et 
mémorable sans dire un mot à l’adresse de votre supérieur qui comp­
te un si grand nombre d’années de services inappréciables dans cecte 
maison et qui a été le professeur du plus grand nombre d’entreI

nous.

Nous désirons, monsieur le Supérieur, vous remercier tout par­
ticulièrement pour la splendide réception que vous nous faites et 
pour votre accueil si sympathique et si cordial à notre retour dans
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/
cette maison, dont vous êtes maintenant le chef distingué et esti­
mé et à la florissante prospérité de laquelle vous avez si puissam­
ment contribué par vos années de travail ardu et de dévouement 
sans bornes. A notre retour dans cette maison où nous avons pas­
sé de si belles années et puisé de si nobles et si grandes leçons, et où 
nous revenons aujourd’hui en bandes joyeuses, à votre appel même, 
participer à cette grande fête de famille, pour revoir de 
vieux professeurs dont le regard paternel nous a toujours suivis, 
nous l’avons souvent senti, dans notre ma-che à travers la vie, d 
nos carrières respectives. Pour rencontrer encore nos vieux 
rades d’autrefois et retremper nos vieilles liaisons, nos amitiés de 
college et nous en sentir rajeunir.
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Depuis longtemps nous rêvions aux plaisirs, aux joies de cette 
réunion, et l’accueil dont nous sommes l’objet ce soir comble notre en­
thousiasme. Cependant, messieurs, il nous faut admettre avec regret 
que, comme dans tout ce qui est d’ici-bas, il y a des ombres à notre 
tableau nous constatons des vides dans nos 
connus font défaut à l’appel. Des figures marquantes sont disparues 
de nos rangs. Je ne parle pas de ceux que leurs devoirs empêchent 
de nous rejoindre ce soir, ceux-là nous les considérons avec nous, du 
moins de cœur et d’esprit, mais de ceux que la Providence a jugé à 
propos d’enlever pour toujours à notre affection, de ces absents qui 
ne reviendront plus.

L’un d’eux, hélas ! était encore avec nous au début même de 
l’organisation de ces fêtes dont il s’occupait activement et pour les­
quelles ses talents l’avaient d’avance marqué comme l’un de 
leurs les plus distingués. Vous l’avez deviné, je veux parler du jeu­
ne, intelligent et éloquent Jules Richard, qui. à l’heure de sa mort,

ndes et 
iseignés 
id voya-

rangs. Des noms bien

aux an- 
ors qui 
:onduire 
ivoir de 
Mgr P. 

faiteurs 
le petite 
ronnant

\

ses ora-



— 96 —

obed 
the ] 
an ei 
the i 
ma 1 
hand

s’était déjà fait une belle réputation au Barreau comme dans la vie 
publique par ses talents et ses brillantes qualités du coeur et de l’es­
prit. Et de combien d’autres belles figures je pourrais parler si le 
temps me le permettait. Je ne puis néanmoins clore ce sujet sans 
évoquer révérencieusement le nom de mon confrère de classe Damis 
Têtu, moissonné, lui aussi, encore bien jeune, à la fleur de l’âge, par 
l’impitoyable mort, mais qui, pendant sa trop courte carrière s’est 
illustré comme littérateur et orateur consommé, à la gloire de son 
Alma Mater comme à la sienne.

Je vous remercie encore une fois, messieurs, pour votre bel ac­
cueil, vos bonnes paroles, et je termine en m’écriant : Honneur et 
gloire aux fondateurs de notre Alma Mater ! Reconnaissance éter- 
ternelle à nos anciens professeurs ! et paix à la mémoire de nos con­
frères disparus pour aller jouir de la grande convention qui ne finira 
jamais, et je suis convaincu que mes paroles trouvent un écho pro­
fond dans le cœur de tous les anciens élèves de notre Alma Mater, 
le Séminaire Saint-Charles-Borromée de Sherbrooke.
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Un autre élève finissant, M. John Reilly, lut ensuite l’adresse have
andanglaise :

To the old Pupils of the Seminary St Charles Borromée 
of Sherbrooke. tisfie

than
beha

Gentlemen,

With most impatient eagerness have we looked forward to the 
day when it would be given us to greet with brotherly love and af­
fection the seniors of our Borromée family.

The joyoux moment is at hand, and the word “Welcome” can 
never adequately express the feelings we experience this evening.

You were once pupils yourselves, gentlemen, and know that 
ours is rather an age of action than of words, so that in the exube­
rance of youthful glee, we feel that we could more faithfully ex­
press the sincerity of our enthusiasm this evening, by (were it not 
so gigantic an undertaking) “bouncing” every one of you.

Here, as pupils, your may have left a record of punctuality.
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obedience and studiousness which we will endeavor to emulate. In 
the pursuit of your different callings in life, you may have acquired 
an enviable reputation to which we will aspire ; but, in the midst of 
the unrestrained festivity of this the 25th. anniversary of our Al­
ma Mater, it is more congenial to remember “that tradition has 
handed all of you down to us as “jolly good fellows”.

Welcome then, old pupils of St Charles Seminary. Come young 
and old, let us form a merry circle around our gowl teachers, many 
of whom were yours. Come recall the sweet memories of long ago. 
They are dear to you, they will be dear to us. Come sing the old 
songs and tell the old tales of days long gone by. Come and altoge­
ther let us add new links to the chain of dear souvenir which suc­
ceeding years wdl make dearer still.

Mr F. Campbell replied as follows :

Gentlemen,

Through the generosity of the old pupils of my Alma Mater I 
have to night the pleasure and honor of answering your very kind 
and flattering address of welcome to us.

For all the old pupils of this Seminary whose feelings, I am sa­
tisfied, I now faithfully interpret, as well as for myself, I beg to 
thank you most heartily for your kind words and expressions in our 
behalf.
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and af- We trust, gentlemen, that we may have deserved the praises 

you so abundantly bestow upon us. That we are really worthy of 
them, not only for ourselves, not only for our own satisfaction, 
but also, and more especially for the honor and for the glory of 
those to whom we owe all ; for the honor and glory of the men who 
within the last 25 years have founded and fostered this Seminarv 
at the cost of untold labors and self sacrifices ; of such as our late 
illustrious Bishop, Mgr A. Racine, the benevolent founder, the fa­
ther of our Alma Mater whose memory always remains so green in 
our hearts, and zealous fellow workers in his great religious and pa­
triotic work, in the foremost ranks of whom shine most brightly the
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well known names of the Revd. Fathers Girard, Roy, Allard and 
Lefebvre, your present Superior.

For the honor and glory, I say, of all those benefactors of our 
dear old school whom I have just mentioned and of so many others 
who have nobly done all that the purest generosity and the truest 
devotion could inspire to find and secure for the youth of this coun­
try, for you to-day, gentlemen, as well as for ourselves in the past, 
a fountain, a source of true, profound and Christian knowledge and 
learning.
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If, gentlemen, we are entitled to the praises you so freely ac­
cord us to-night, which we fondly hope we are, although for myself 
personally I must admit I have at times serious misgivings, the ere 
dit is due entirely to the training we have received in this school, 
where the same advantages await you if you will only grasp them— 
as we know you will—in order that from these scenes, the other ge­
neration of young men following in your footsteps, as you are to­
day following in ours, may be able to tell you the same inspiring 
and touching things that you have spoken to us to-night.

Yes, gentlemen, take the advice of your elders who have pre­
ceded you in this house and secure all the knowledge in your power, 
and, above all, store your minds with those elevating Christian prin­
ciples which are thoroughly taught here in this house, and without 
which man is but a rudderless craft on the voyage of life.

Now, gentlemen, although it is only meet and just to pay to the 
ancients tribute of homage so fully due to them, still we, must not 
forget what we owe their successors, who so clearly and fairly 
caught the spirit of their great work and so suceesfully crowned it. 
And justice here dictates to me the pleasant duty of mentioning the 
name of our distinguished bishop, Mgr P. LaRocque, whom we also 
find amongst the greatest benefactors of our Alma Mater, and who 
so largely contributed towards its present prosperous and brilliant 
condition, and to whom the city of Sherbrooke is undoubtedly in­
debted to-day for one of its proudest monuments.

Although it may not strictly be in order, still I cannot
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elude my remarks on this memorable occasion without paying 
tribute to your worthy Superior, who has been a teacher to the most 
of us, and who has devoted so many valuable years of his life to the 
welfare of this Seminary.

It is the wish of the old pupils that I should do so, and it is

rd and some

of our 
others 
truest

also mine.s coun- 
e past, 
ge and

W e wish to thank you, Mr. Superior, for the splendid and 
dial reception which is tendered us here to-night, upon our return 
for a brief time, to our

cor-

Alma Mater of which you are now the dis­
tinguished and esteemed head, and to whose flourishing condition 
you also have so powerfully contributed in every way, 
turn to the old school, the home of

ely ac- 
myself 
die ere 
school. 
hem— 
;her ge- 
are to- 
spiring

upon our re- 
our boyhood, where we have 

spent so many happy years, and learned so many grand and useful 
lessons ; where we

I'

come back again in joyous bands eager to 
kind old professors and the old schoolmates, and re­

new the good old ties of yore.

meet
once more our

We have long since been looking forward to this joyful gather­
ing and the reception which 
est anticipations.

However, gentlemen, we must admit with regret that our pleas­
ure is not without its shadow. \V e detect vacancies in our lines ; 
well-known names fail to answer to the call ; well-known faces have 
disappeared from the ranks. I do not refer to those whose duties 
prevent them from being with us to-night, but to those who have 
gone forever.

receive to-night equals our bnght-we
re pre­
power, 
n prin- 
dthout

r to the 
1st not 
fairly 

ned it. 
ing the 
we also 
d who 
illiant 
lly in-

One of them was still with us at the outset of the organiza­
tion of this celebration in which he took a lively interest, an active 
part and for which his talents had from the first singled him out as 
one 
mean

e of its most distinguished speakers. You already know that I 
the late young, intelligent and eloquent Jules Richard, who, 

at the time of his death, had already acquired for himself a wide re­
putation at the bar as a public speaker by his talents and 
fine qualities of the heart and mind.
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it con- Of many others also departed forever I could speak, is time
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G. V. 
et M. 
Son I

only allowed. But I cannot close this subject without alluding re­
verentially to iny old friend and classmate, Damis Tetu, who also 
was taken away in the very prime of life, but who, during his too 
short career nevertheless, signally distinguished himself as a brilliant 
writer and eloquent speaker, to the credit of his Alma Materas well 
as to his own.

I now close, gentlemen, but not without thanking you once 
more, in the name of the old pupils of this Seminary, for your cor­
dial reception and kind words to them to-night, and in proclaiming 
loudly all honor and glory to the founders and benefactors of our 
Alma Mater ! !

Eternal gratitude to our old teachers, and peace to the memo­
ry of those we have lost, but who, although absent are not forgot­
ten ; and I am sure that my words find a willing and true echo in 
the hearts of all the old pupils of our Alma Mater, the Seminary St. 
Charles Borromee.
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1Puis, au milieu des fraternelles effusions d’une douce camara­
derie, l’évocation sympathique de maints incidents du passé, les vi­
siteurs, redevenus collégiens du bon vieux temps se disséminèrent 
en groupes sur les préaux du Séminaire, et purent contempler le 
splendide feu d’artifice qui fut lancé de la place de la cathédrale.

La population de Sherbrooke déjà mise en liesse par la récep­
tion de la veille, était accourue en foule et ne ménageait pas ses ap­
plaudissements chaleureux.

Une pièce pyrotechnique, spécialement préparée pour la cir­
constance, produisit un effet magique. C’était un foyer ardent pro­
jetant en tout sens des traits enflammés, de formes et de couleurs 
variées, et au centre duquel le chiffre “2ô” ne cessait de se dégager 
en lettres incandescentes.

La soirée fut des plus agréables, et il était tard dans la nuit 
lorsque tout rentra dans le silence et le repos.

Le lendemain, mercredi, à 9 heures, il y eut messe pontificale, 
à la cathédrale. Mgr P. Lallocque officia, ayant à ses côtés, M. le
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G. V. H. O. Chalifoux comme prêtre assistant, Mgr E. C. Tanguay 
et M. l’abbé F. X. Brassard comme diacre et sous diacre d’honneur. 
Son Excellence Mgr Falconio assistait au trône, ayant à ses côtés, 
MM. les abbés J. H. Gignac, P. J. A. Lefebvre et le R. P. Filia- 
treault, S. J.

Mgr Gauthier, archevêque de Kingston, et Mgr Deeelles avaient 
pris place au chœur, ainsi que Mgr Racicot, de Montréal, Mgr Fam- 
say, de Magog, et un nombreux clergé.

Le chœur des élèves, sous la direction de M. A. Ringuet, a fait 
les frais du chant, l’orchestre Bourgeault a fourni la musique.

Un éloquent sermon fut prononcé par le R. P. Harpin, des 
Frères Prêcheurs, de Lewiston, Me., ancien élève du Séminaire.

La collecte a été faite par deux anciens élèves : M. J. H. Cré- 
peau, maire de Saint-Camille, et M. E. H. Guilbert, maire de Ma­
gog-
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Après la messe, Son Excellence fit la bénédiction du nouveau 
Séminaire.

La partie religieuse terminée, la famille collégiale se rendit en 
procession à la salle d’Opéra pour prendre part au banquet généreu­
sement offert par les dames de la ville.

Le salle était décorée avec un goût exquis et présentait un ca­
chet de fraîche gaieté préludant à merveille aux agapes qui allaient 
commencer.

Les inscriptions suivantes ornaient les murs : Filii lui de longe 
venient ; Semper at ubique jidelis ; Semper ad gloriam ; l’Affection 
vous reçoit ; 1875-1900.

Près de 600 convives prirent place à ce banquet fraternel, dont 
la préparation et le service méritent des félicitations à celles qui 
l’ont organisé.

Une table d’honneur avait été spécialement dressée pour les 
dignitaires ecclésiastiques et les personnes invitées à des titres spé­
ciaux. Mgr Falconio y prit place, ayant à sa droite, Mgr LaRoc-
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(que et à sa gauche, Mgr Gauthier, tandis que Mgr Decelles occupait 
le siège en face de Son Excellence. Les membres du clergé étaient : 
Mgr Racicot, Mgr Ramsay, Mgr Tanguay, M, le G. V. H. O. Cha- 
lifoux, M. le G. V. Blanchette, M. le G. V. McAuley, M. l’abbé 
P. J. A. Lefebvre, supérieur du Séminaire, M. le Chanoine R. Ouel­
lette, du Séminaire de Saint-Hyacinthe, le R. P. Etienne de Cla­
vette, M. l’abbé Charles LaRocque, M. l’abbé J. A. H. Gignac, le 
R. P. Adam, des Frères Prêcheurs, le R. P. Filiatrault, S. J., le R. 
P. Harpin, des Frères Prêcheurs, M. l’abbé Pelletier, du Collège de 
Sainte-Anne de la Pocatière, M. l’abbé F. V. Charest, missionnaire 
agricole, le R. P. Léveillé, du Collège de Joliette, M. l’abbé J. I). O. 
Godin, de Saint-Elie, M. l’abbé Pauzé, du Collège de l’Assomption, 
M. l’abbé C. Lemieux, du Collège de Lévis.

Les laïques étaient : l’Honorable B. de LaBruère. Surintendant 
de l’Instruction Publique, MM. F. Campbell, président du comité, 
Alfred Lanctôt, vice-président, H. C. Cabana, L. E. Panneton, J. A. 
Chicoyne, Dr J. F. Rioux, J. M. Dufresne, Jos. J. B. Verret, W. 
Gaboury, E. Sylvestre.

La présence des sommités religieuses imposait naturellement une 
certaine réserve à l’élan des convives, mais cela n’empêcha pas l’élé­
ment juvénile de jouir d’un “Deo gratins" en règle. Une musîqvi 
joyeuse animait les esprits ; on a chanté comme on chante à 20 ans, 

l’entraînante direction de M. l’abbé N. A. Gariépy et de MM. 
Charles Roy et Léon Trudeau.

Le banquet terminé, Mgr P. LaRocque remercia Son Excellen­
ce d’avoir présidé aux fêtes jubilaires, les rendant par là plus solen­
nelles et plus imposantes. Sa Grandeur rappela que lors de l’in­
cendie de 1897, la Propagande ne se contenta pas d’adresser à l’évê 
que de Sherbrooke ses sympathies profondes, ce qui était certes bien 
consolant, mais qu’elle les accompagna d’un chèque précieux destiné 
à aider à la construction du nouveau Séminaire. Mgr Falconio ré­
pondit en peu de mots dans les deux langues.

Mgr de Sherbrooke profita de cette heureuse occasion pour an­
noncer officiellement, qu’à sa demande, la Cour de Rome venait de 
conférer à M. le G. V. H. O. Chalifoux, le titre de Protonotaire 
Apostolique.
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Cette nouvelle provoqua une ovation enthousiaste. 

Voici le document officiel :

cupait 
aient : 
i. Cha- 
Vabbé 

. Ouel- 
e Cla- 
uac, le 
, le R. 
îge de 
nnaire 
.D. O.
îption,

LEO PP. XIII.

Dilecto Filio Uberto Olzverio Chai.ifoux.

Dilecte Filt,

Salutem et Apostolicam Benedictionem,

Prætlara virtutum ornamenta, quibus in sacro obeundo mi- 
nisterio præstas, et ab Episcopo tuo Nobis summopere commendaris, 
atque imprimis studium, labor et cura quæ in Diœcesis Seminarium 
incendio deletum instaurandum contulisti te profecto dignum effi- 
ciunt, cui perillustrem honoris titulum ex animo decernamus. Quare 
te à quibusvis excommunicationis et interdicti aliisque ecclesiasti- 
cis sententiis, censuris et pœnis, si quas forte incurreris, hujus tan­
tum rei gratia absolventes et absolutum fore censentes, hisce litteris, 
auctoritate Nostrâ, Protonotarium Apostolicuin ad instar Partici- 
pautium, sed non e numéro Participantium, facimus, constituimus, 
renunciamus. Tibi ideo, dilecte iilî, concedimus omnia et singula 
jura, privilégia, honores, prærogativas, indulta, quibus aliihujusmo- 
di titulo insignes, ex Apostolica præsertim Constitutione de Proto- 
notariorum Collegio Edita, cujus exemplar tibi tradi mandamus, 
utuntur, fruuntur, vel uti frui possunt ac poterunt Præcipimus 
vero ut priusquam hujus concessionis bèneficio perfrui incipias, co­
ram decano Protonotariorum Apostolicorum Participantium, si Ro- 
mæ adsis, per te, si non, per legitimum procuratorem tuum, fidei 
professionem emittas juxta articulos pridem ab hac S. Sede proposi- 
tos, debit uni præstes in forma solitâ juramentum, aliaque serves quæ 
per eamdem Constitutionem servanda præscribuntur. Non obsten- 
tibus contrariis quibusque.

Datum Romæ, apud S. Petrum, sub Annulo Piscatoris, die 
XXIV. Martii, M. C. M.

Pontificatus Nostri Anno Vigesimo tertio.
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M. le Président présenta ensuite à M. le Supérieur l’offrande des 
élèves :

Monsieur le Supérieur,

Messieurs,
Quoiqu’il ait été décidé par le comité d’organisation de 

fêtes qu’aucun discours ne serait prononcé à ce banquet, je désire 
cependant saisir cette occasion qui me semble tout à fait propice 
pour remplir une tâche bien agréable.

Afin de commémorer d’une manière convenable la convention 
du vingt-cinquième anniversaire de la fondation de leur Alma Mater, 
et afin de perpétuer d’une manière durable le souvenir de ce grand 
événement, les élèves du Séminaire Saint-Charles-Borromée, anciens 
et actuels, ont décidé de lui présenter, en cette circonstance, un ca 
deau digne de la maison et d’eux-mêmes, et qui restera après

gage de leur attachement sincère pour leur Alma Mater, 
en même temps qu’un monument de leur générosité.

Après mûre délibération, nous avons décidé de donner à notre 
cadeau la forme d’un Cabinet de Physique aussi complet et aussi 
perfectionné que possible, un cadeau qui contribuera à rehausser 
dans notre Séminaire l’efiicacité et l’éclat de son enseignement.

Or, nous nous sommes mis à l’œuvre pour réaliser ce projet, et, 
moyen de souscriptions recueillies parmi les élèves de la maison, 

anciens et actuels, et parmi un certain nombre d’amis généreux, 
nous avons formé un montant assez considérable pour justifier l’a­
chat de ce cadeau. Nous avons profité du passage à Paris d’un hom- 

de la compétence de Monseigneur Tanguay pour faire l’acquisi­
tion de ce Cabinet de Physique complet, au prix de $4,000.00.

Je saisis donc cette occasion pour faire la présentation officielle 
de notre cadeau à l’Alma Mater.

Au nom de tous les élèves du Séminaire Saint-Charles-Borro­
mée, je prie Monsieur le Supérieur d’accepter notre offrande avec 
l’expression de notre sincère attachement à notre Alma Mater.

Maintenant, Messieurs, veuillez noter ceci, il a été déboursé
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e des $4,000.00 pour le cadeau que nous venons de présenter, et il me fait 
plaisir de pouvoir vous annoncer que nous avons réalisé jusqu’à pré­
sent, en souscriptions, la somme de $2,000.00. Il nous reste donc 
encore une balance de $2 000.00 à prélever. C’est une dette d’hon­
neur que nous devons faire disparaître au plus tôt possible.

Le comité d’organisation a pensé devoir demander un délai de 
cinq ans pour opérer la rentrée de cette somme.

J’espère, Monsieur le Supérieur, que vous aurez pour agréable 
cette décision finale dictée par l’attachement sincère que nous avons 
à l’Alma Mater. Nous savons que “Noblesse oblige”, et, en 1905, 
nous aurons réalisé le montant que nous aurions voulu vous remet­
tre aujourd’hui, pour attacher notre nom à un monument destiné 
non seulement à orner le Séminaire, mais à contribuer à la forma­
tion des élèves dans les sciences pratiques.

Monsieur le Supérieur répondit :

Monsieur le Président,

Messieurs,

J’accepte avec reconnaissance l’offrande généreuse que vous 
présentez à votre Alma Mater à l’occasion de ses noces d’argent. 
C’est l’offrande du cœur, c’est le cœur qui la reçoit. Merci.

L’idée de présenter un Cabinet de Physique était une idée pra­
tique sans doute, mais une idée dont la réalisation aurait pu en in­
quiéter plusieurs si le comité chargé de lui donner suite, n’eut pas 
été fasciné par la conviction qu’on ne saurait trop faire pour l’Alma 
Mater.
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Les anciens élèves sont encore jeunes, encore au début de leur 
carrière, peu sont en position de faire des largesses. Il eut donc fallu 
cinq années entières pour arriver sûrement au but que vous vous 
proposiez d'atteindre. Vous n’avez eu que six mois.

Votre aimable confrère, le dévoué curé Godin, s’est multiplié 
pour remplir la tâche d’aller voir à domicile tous les anciens élèves. 
Il n’avait pas calculé avec la stricte réalité. Il est bien vrai qu’il 
faut prendre les hommes tels qu’ils sont ; mais il faut aussi les pren-
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V

dre où ils sont. Et où sont ils tous nos 1800 élèves ? Il en a ren­
contré 300, c’est beaucoup en si peu de temps, et ce sont ces 300 élè­
ves, avec quelques amis «le la maison, qui nous remettent la jolie 
somme, la forte somme que vous savez.

M. le Président, vous proposez d’éteindre, dans les cinq années 
qui vont suivre, ce que vous daignez appeler votre dette d’honneur. 
Vous mettez le comble à votre générosité. Votre projet est trop ra- 
tionel pour que nous ne l’ayons pas pour agréable. J’accepte volon­
tiers, mais à une condition, que vous ne trouverez pas onéreuse, à la 
condition que vous reveniez tous en 1905, et que vous ameniez avec 
vous tous les anciens élèves qui n’ont pas été informés de la conven­
tion de 1900, ou qui, pour des raisons majeures, ont été empêchés d’y 
figurer.

1
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A quatre heures, une séance académique réunissait au Séminai­
re tous les élèves et plusieurs amis de l’institution. Prirent succes­
sivement la parole : Mgr P. Laltocque, l’Honorable B. de LaBruère, 
MM. E. J. Bédard, avocat, de Richmond, Alph. Gaulin avocat de 
Woonsocket, R. I., Dr N. A. Dussault, de Québec, Chs. Roy, jour­
naliste à Lowell, Mass.
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Une soirée dramatique et musicale termina dignement cette se­
conde journée. Elle fut présidée par Mgr P. LaRocque. Parmi les 
personnages présents, se trouvaient Mgr M. Emard, évêque de Val­
ley field, ainsi que MM. les abbés J. C. Allard supérieur et J. S. E. 
Aubin, professeur de son Séminaire.
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Jeudi matin, le 21, eut lieu la distribution des prix. La séance 
• était présidée par Mgr P. LaRocque, ayant à sa droite Mgr l’évêque 

de Valleyfield. L’assistance se composait en grande partie des an­
ciens élèves.
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M. le Supérieur fit une courte allocution, et tous se séparèrent 
enchantés de la convention.
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Lettre du U. P. Girard, C. SS. H., ancien Supérieur du

SÉMINAIRE DE SlIERBRROOKE.
ren-

)élè-
jolie

West End, Ste-Croix, W. L, 4 juin 1900.

RÉv. A. O. Gagnon, Ptre,
nées Séminaire de Sherbrooke.
leur, 
p ra- 
olon- 
à la 

avec

Mon cher Osias,

J’ai reçu, le premier courant, votre bonne lettre du 19 mai der­
nier.

Combien je serais heureux de me trouver au milieu de vous à 
l’occasion du Jubilé du Séminaire ! Mais la divine Providence me 
demande ce nouveau sacrifice ; je m’y résigne non sans en éprouver 
du chagrin, et je lui en offre les mérites pour la prospérité de notre 
cher Séminaire.

Je vis ici, dans cette ile, un peu comme Robinson Crusoë, mais 
au lieu d’avoir auprès de moi un seul Vendredi, c’est tout un peuple 
de race africaine que je dois soigner ; c’est tout au plus si nous comp­
tons Une dizaine de personnes blanches dans toute notre congréga­
tion, qui s’élève pourtant à environ 2,000 âmes. Les plus instruits 
savent lire et écrire ; rien de plus. C’est vous dire, mon cher Osias, 
quel serait mon bonheur de pouvoir assister aux fêtes littéraires que 
vous préparez avec le soin qui vous distingue. Mais encore une fois, 
Dieu ne le veut pas ; que sa sainte volonté soit faite.

Mais la prière a des ailes qui lui font franchir tous les espaces ; 
la mémoire, des souvenirs qui sont ineffaçables ; le coeur, des affec­
tions qui ne s’émoussent jamais ; consolations réservées aux absents, 
et traits d’union à travers les espaces. D’esprit, de cœur et de dé­
sir, je serai donc au milieu de vous pour prier et me réjouir avec 
vous.
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Avec les ouvriers de la première heure, je bénis Dieu de 
avoir fait vivre assez longtemps pour contempler la croissance mer­
veilleuse du grain de sénevé que nous avons planté, il y a plus de 25 

dans un sol bêché par nos mains et arrosé de nos sueurs. C’est

nous

iront
ans
bien le cas où cette parole de Saint Paul trouve toute son applica­
tion : Ego plantavi, Apollo rigavit ; Deus antem mcrementum dédit.
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A tous les confrères, à tous les élèves anciens et nouveaux, j’a­
dresse l’hommage de mes sentiments les plus distingués. Je les em­
brasse tous dans une même étreinte d’affection et je leur souhaite à 
tous de voir les noces d’or de leur Alma Mater.

Je demeure,

mère qu 
pressant

l)è.
préoccu]

Au
Mon cher Osias,

Votre très humble et tout dévoué serviteur,
tées de i 
nous noi 
joies et 
core, en

P. Girard, C. SS. R.

Au cours du banquet, les anciens élèves av Aient adressé un té­
légramme au Rév. J. H. Roy, ex-supérieur de la maison. Ils reçu­
rent la réponse suivante :
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Pawtucket, R. I., 21 juin.

A Firmin Campbell, etc. etc.— Profondément touché de votre 
témoignage d’affectueux souvenirs. Souhaite à tous longue vie, santé, 
bonheur, prospérité.

J. H. Roy, Ptre. Joi
chanten 
nous fai 
les cœui 
qui agit

Sermon du R. P. A. Harpin, des Frères Prêcheurs.

Jxti aunt diea quoa nulla unquam 
dclebit oblivio.

(Esther 9.28.)
Voici dos jours que l’oubli ne sau­

ra jamais effacer.
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Excellence,

Messeigneurs,

Révérends et chers Confrères,

Mes Frères,

Il y a quelque temps, partait ou Séminaire Saint-Charles-Bor- 
romée un appel adressé à tous ceux qu’il pouvait regarder comme 
ses élèves. Cet appel les conviait à une fête destinée à marquer le 
vingt-cinquième anniversaire de sa fondation.

Nous avons entendu cette voix. Elle nous a impressionnés, re­
mués doucement,comme sauraient le faire la voix et le sourire d’une
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mère que ses enfants entreverraient à distance, leur tendant les bras, 
pressant joyeusement pour eux les préparatifs du retour.

Dès lors, il était bien naturel de n’avoir qu’une pensée, qu’une 
préoccupation : répondre à cette attente.

Aussi, le moment venu, après avoir reçu les confidences attris­
tées de ceux qui ne pouvaient nous suivre, nous sommes partis et 

retrouvons aujourd’hui réunis dans cette fête qui étale ses 
joies et ses splendeurs, sous les regards du Dieu qui les grandit en­
core, en les bénissant.

Ses joies d’abord ! N’est-ce pas en un jour comme celui-ci que 
se vérifie la profonde et sublime parole d’un père de l’Eglise, Saint 
Basile, “les âmes s’allument elles-mêmes les unes aux autres comme 
des flambeaux”. C’est qu’elles sont sœurs, venant du même Dieu ; 
et ici, elles sont doublement sœurs, si l’on regarde à ces liens tou­
jours si touchants du jeune âge qui les font se rapprocher dans la 
délicieuse fraternité des mêmes souvenirs.

Joies profondes dont tressaillent aujourd'hui tous les cœurs, qui 
chantent au fond de toutes les âmes, avec cet accord puissant qui 
nous fait sentii l’émotion d’un cœur formé, en quelque sorte, de tous 
les cœurs, et les élans d’une âme frémissant mystérieusement de ce 
qui agite toutes les âmes : cor unutn et anima una.

Ces joies, nous sommes venus en adresser l’hommage à Dieu, 
dans cette cathédrale où tant de choses avaient parlé à notre jeu­
nesse, que nous aimions à animer de nos voix, dont les autels reçu­
rent nos humbles services Nous la revoyons avec un bonheur avivé 
de toute la durée de l’absence.

Fête de splendeurs aussi, dans la beauté religieuse du chant, 
les envolées ravissantes de l’harmonie des orgues, cette couronne de 
prêtres, garde-d’honneur de l’autel, ces évêques dont l’éminente di­
gnité, dans une religion qui en a fait ses princes, rehausse les dons 
supérieurs et brillants qui distinguent les personnes, enfin, pour cou­
ronner la hiérarchie sacrée, le représentant do la première majesté 
qui soit au monde : la majesté du Souverain Pontife.

Excellence, il n’est personne ici qui ne sente tout le prix de
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Jecette bienveillante et paternelle démarche, et, en portant à vos pieds 
l’hommage reconnaissant de cette assemblée, je ne saurais avoir 
qu’un regret, celui de ne pouvoir dire combien cet hommage est mé­
rité.

hautetm 
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Si j’avais à caractériser les vingt-cinq années d’existence du Sé­
minaire de Sherbrooke, je résumerais ma pensée dans cette devise 
d’un évêque trop tôt ravi à l’Eglise : labore fideque Ces vingt-cinq 
années ont été remplies par le travail et illustrées par la foi ; foi ac­
tive, ardente et poussée jusqu’au dévouement et à l’oubli de soi.

Coi
n’ont vc 
aux chcPlusieurs de ceux qui ont mis la main à cette œuvre sont morts, 

et, parmi ces derniers, notre pensée va d’elle-même au-devant de la 
figure vénérable du premier évêque de ce diocèse, dont l’âme géné- 

favorisa, de toutes ses énergies, la réalisation d’un projet dont 
il attendait les plus heureux fruits pour le service de l’Eglise et de 

Puis sa mort arrivée, et la ruine ayant abattu ce qu’il

Ce
montan 
aimant 
grands 
mais au

reuse

son pays.
avait élevé, l’on put voir son successeur, digne héritier de ses pou­
voirs et fervent émule de son zèle, entreprendre de réedifier ce qui

Ce
suffisait 
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avait été d truit.

Le Séminaire se releva, et avec des proportions plus étendues, 
avec une magnificence qui appelle sur nos lèvres, en même temps 
qu’elle pousse nos cœurs à y faire écho, ces paroles du Missel : “O 
Dieu qui avez fondé d’une façon admirable, vous avez reconstruit 
d’une façon plus admirable encore,” Deus qui mirabiliter condidisti 
et mirabilius re/ormasti.

Je ne puis pas laisser votre part inaperçue, bienfaiteurs géné­
reux, dévouements obscurs et touchants, qui avez été pour notre Sé­
minaire l’incognito de la Providence.

Vous n’êtes pas oubliés, non plus, vous qui n’avez pu donner 
que la petite pièce de monnaie des humbles, n’ayant que celle-là 
au service de votre grand cœur. Nous savons, en effet, quel poids 
elle peut avoir dans la balance de Celui qui pèse les destinées des 
institutions.

Soyez tous bénis aujourd’hui ; et pour ceux des vôtres qui ne 
sont plus, notre âme est trop ouverte à la joie pour croire autre cho­
se que, maintenant, ils gardent ceux qui restent.
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Je veux encore, dans ce temple de l’action de grâces, exprimer 
hautement des louanges que proclame dans le secret, la conscience 
de tous ; des louanges qui vont à l’adresse de ces prêtres éducateurs 
que nous avons connus, et que nous revoyons dans l’aimable et 
tére beauté de leur vie. Ne sont-ils pas comme l’incarnation vivan­
te de l’Alma Mater, ces remplaçants des mères auprès de ceux à qui 
l’âge rend plus particulièrement pénible d’être éloignés de leur mère.

Consacrés à cette œuvre si difficile, si délicate : l’éducation, ils 
n’ont voulu et su y voir qu’un sens : la formation aux choses élevées, 
aux choses saintes.

Ceux-là, ils sont restés à leur poste durant de longues années, 
montant la garde autour de ces âmes d’enfants et de jeunes gens, 
aimant leur obscurité quand ils auraient pu briller sur les plus 
grands théâtres. Ils nous sont apparus dans la modestie de l’esprit, 
mais aussi dans la fierté du cœur.
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pou- Cette sollicitude ne rencontra peut-être qu’une réponse bien in­

suffisante chez ceux qui étaient les premiers à en bénéficier ; mais 
l’expérience devait venir. Lancés, en effet, dans un monde où le 
désintéressement est si rare, l’affection entachée de tant d’égoïsme 
et de calcul, ne pourraient-ils pas dire aujourd’hui à quelle hauteur 
ils ont su placer, dans leur estime, de pareils dévouements, de si 
nobles exemples.

Vos enfants d’adoption ont conservé votre souvenir, leur dirai- 
je, parfum de la terre, mais aussi, parfum du ciel ; car si ce souvenir 
nous rappelle les qualités aimables de l’homme, il nous les montre 

la pleine et douce lumière de vos vertus chrétiennes et sacerdo-
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Il était trop juste de ne pas oublier ceux qui se sont oubliés 
eux-mêmes à notre service. Nous avons pu comprendre ce que vous 
êtes, quand nous vous avons vus et entendus, parlant de vos élèves, 
vous informant de leur situation, applaudissant à leurs succès, vous 
affligeant de leurs peines, les soutenant dans l’épreuve, les accueil­
lant, aux jours d’angoisses, avec cette cordialité qui a lé privilège 
d’apparaître immense dans les petites comme dans les grandes cho­
ses, versant des larmes sur leur cercueil, et là, montrant que votre
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âme vibrait bien à l’unisson des sentiments qui agitaient celle d’un 
Dieu pleurant lui-même sur la tombe d’nn ami ; et, de vous comme 
de lui, elle était vraie, noblement vraie, la parole : “Voyez combien 
il l’aimait.”

Filii tui de longi veulent. Vos fils vous reviennent, et de loin, 
pour un grand nombre. Pourquoi ? Pour vous dire : merci ! Ils vous 
reviennent avec une joie qui sait avoir sa réponse dans la vôtre, 
avec une reconnaissance dont l'insuffisance les ferait trembler un 
peu, s’ils avaient pu oublier votre large indulgence.

Oh ! je sais, qu’à l’exemple de Celui dont le passage sur la terre 
fut marqué par une série ininterrompue de bienfaits, je sais que 
vous aimeriez mieux le silence. Ceci nous amène à constater encore 
une fois, ce caractère de la bonté qui, dans sa délicatesse, estime 
tout trop peu de chose, tant qu’elle n’est pas allée jusqu’au sacrifice 
total.

vérité : 
que l’on
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Pourquoi ne pas ajouter que ce côté frappant d’une vie simple, 
régulière, remplie par le travail, était bien fait pour nous amener à 
comprendre, nous, élèves, que la nôtre aussi ne devait valoir que par 
le dévouement à la vérité et à la vertu, dût ce dévouement n’être vu 
et encouragé que par le regard de Dieu seul.

On demandait à un artiste illustre du 16ème siècle, peignant 
avec un soin scrupuleux un coin de muraille perdu dans l’ombre 
d’une église, pourquoi il s’imposait tant de peine, puisqu’on ne ver­
rait rien. “Dieu le verra”, se contenta de dire le peintre. Dieu le 
verra ! N’est-ce pas la devise que semble avoir acceptée tout parti­
culièrement, ces hommes que leur vocation oblige à vivre sur les 
âpres et difficiles sommets du sacerdoce, ne sortant de leur isolement 
que pour accepter une vie de détails fatiguants et ennuyeux, vie de 
travail obscur dans certaines âmes qu’ils essayent de soulever de 
terre, d’ouvrir aux aspirations généreuses, à l’amour de la vérité, au 
culte de la vertu, de préparer au rôle que leur réserve la Providence 
pour un avenir prochain, se pliant à reconstruire, le lendemain, ce 
qu’ils avaient péniblement bâti, la veille.

Flambeaux qui vous consumez en éclairant et en réchauffant 
les autres, vous avez su la rendre bien vivante et bien aimable cette
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vérité : “qu’après tout, Von ne sera véritablement riche que de ce 
que l’on aura donné”.

Aussi bien, mes frères, tant que l’éducation aura de pareils apô­
tres, il ira grandissant le goût de ce qui est sensé, honnête et élevé. 
Non-seulement il sera permis de compter sur des intelligences puis­
santes, mais sur ce qui fait les grandes âmes : l’élévation du caractè­
re, la noblesse des sentiments, la dignité de la vie.

Tant que de pareils exemples seront offerts, il demeurera évi­
dent que, pour préparer les âmes à leur double mission temporelle et 
éternelle, il faudra leur faire accepter la double loi du travail et de 
la foi ; le travail qui fait l’homme et la foi vivante et active qui fait 
le chrétien : labore fideque.

Mes frères, ce simple coup-d’œil jeté sur le passé, ne nous con­
duit il pas à croire qu’une œuvre fondée et développée ainsi, au prix 
de tant d’efforts, où, comme jadis pour le temple de Jérusalem, l’on 
vit, du plus petit jusqu’au plus grand, du simple fidèle jusqu’à l’evê- 
que apporter sa part de labeur et de générosité ; que ce*te œuvre, 
dis-je, est marquée du caractère de celles qui se résignent difficile­
ment à diminuer, encore moins à disparaître. Pourquoi ? Parce que 
c’est le sacrifice qui les a consacrées, que leurs matériaux ont été ci­
mentés par sa vertu féconde. Voilà mon espérance. Voilà ce que 
le passé me fait présager de l’avenir.

O Séminaire de Sherbrooke ! mon unique ambition pour toi, ce 
n’est pas une gloire retentissante, une gloire faite de bruit et d’éclat. 
Tu l’as trouvée la gloire, à former des hommes utiles, des hommes 
de caractère, ennemis des petitesses et des lâchetés, osant les pour­
suivre, les démasquer, osant les appeler par leurs noms ; qui ignorent 
les indignes compromis de la peur et du silence ; des hommes de con­
science, portant dans les actes de leur vie privée et publique, dans 
l’intimité comme au grand jour, ce respect de soi-même et de tous les 
droits, cet honneur chrétien qui est une recommandation si forte en 
faveur de l’excellence et de la beauté de la religion qui a su l’inspi-
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Quant à nous, chers confrères,—et c’est par là que je crois con­
venable de terminer—qu’allons-nous emporter de cette réunion si
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magnifique en elle-même, si touchante pour le coeur, si humaine et si 
religieuse à la fois, par tous les nobles sentiments qu’elle provoque ?

Pour répondre, il faut que ma pensée s’élève encore, afin de ne 
rien dire qui soit indigne de la vôtre.

Nous nous séparerons avec un nouvel élan vers le bien, une force 
de plus pour les luttes de l’avenir. Nous savons que la vie n’est pas 
une course, mais une <euvre ; œuvre hérissée de bien nombreuses dif­
ficultés, mais qui s’adresse par ce côté-là même, aux plus nobles et 

plus fières énergies qui sont en nous.

Pour atteindre le grand but, il faut monter—ce qui est dur ;— 
mais, s il est dur de monter, il est doux, par contre, de savoir que 
1 on monte. Il y a bien les ennuis de la marche, les blessures faites 

les pierres et les épines du chemin ; mais n’y a-t-il pas aussi l’air 
plus pur des hauteurs, l’assurance de plus en plus ferme que, ce front 
courbé maintenant sur une tâche longue et pénible se prépare à se 
relever, portant la couronne qui devra montrer, éternellement 
ciées 1 une à 1 autre, ces deux beautés—ravissement du ciel et ravis­
sement de la terre—la beauté de la gloire et la beauté du devoir ac­
compli.
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blessé a mort. Au milieu de la canonnade qui faisait rage, au mi­
lieu des blesses et des mourants, il se traîne, retenant comme il peut 
le sang qui s’échappe de ses

C’est 
Saint-C 
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plaies béantes. Il cherche quelqu’un ; il 
veut pas mourir avant de l’avoir vu, quand, à ses yeux demi fer­

més, apparait Napoléon I. Il lui tend son drapeau déchiré par la 
mitraille, couvert de la poussière de la mêlée, rougi de son sang. Ses 
lèvres blêmes du froid de la mort essayent alors de sourire, tandis 
que, du fond de sa poitrine ouverte, monte un cri, où il met toute 
l’affection de son âme qui s’en va: ‘Vive l’Empereur”.
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MonEn adressant au Séminaire mes derniers souhaits, qui sont les 
vôtres ; en lui protestant encore une fois, que le temps qui détruit 
tout, ne fera que le rendre plus vénérable à

M
mes yeux, je ne puis

m’empêcher de penser à ceux qui auront disparu quand seront 
voqués de nouveau les anciens élèves.
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champ de bataille de leur dernière lutte, à côté de leurs confrères 
qui manquent aujourd’hui, j’aime à croire que cous auront pu pré­
senter à Dieu leur drapeau, le drapeau de l’honneur chrétien, puis 
laisser sortir de leur âme ces accents répétés par les échos d’un au­
tre monde ; mon dernier souffle, c’est pour vous que je l’ai gardé, la 
dignité de ma vie je l’ai mise à vous chercher ! Vive mon Dieu et 
mon Père.

Et, à côté du chant des anges fêtant leur nouveau frère du Pa­
radis, ne frémiront-elles pas d’une tendresse particulière ces voix en­
tendues dans l’Alma Mater d’ici-bas. Oh oui ! cette Alma Mater 
aura eu comme son prolongement, dans la grande Alma Mater du 
Ciel, l’Alma Mater de l’éternel revoir.

En effet, mes frères, selon une parole qui a le don d’émouvoir 
les nobles âmes, parce que c’est une des plus nobles âmes qui la fai­
sait entendre sur la tombe d’un frère bien aimé : “Là, on retrouve 
tout, tout, jusqu’au passé.’’

Iva fête d’aujourd’hui me parle de tout cela. Fête du cœur elle 
est pour moi un avant-goût de ces ineffables délices de l’éternité 
bienheureuse, c’est-à-dire toutes les tendresses du cœur de l’homme 
unies à toutes les tendresses du cœur de Dieu.

C’est de là que je veux reporter mes regards sur notre Séminaire 
Saint-Charles-Borromée, et m’appuyant sur les désirs de tous, de­
mander en sa faveur à Son Excellence, cette bénédiction du Père, 
laquelle, selon la parole de l’Ecriture, “affermit la maison des en­
fants” ; benedictio Patris firmed domum filiorum.
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Discours de l’Honorable B. de LaBruère, Surintendant de 
l’Instruction Publique.

Monseigneur,

Monsieur le Président,

Messieurs,

Il y a quarante deux ans, j’arrivais à Sherbrooke, pour appren­
dre la langue anglaise. Un prêtre, âme d’apôtre et cœur bien cana­
dien, venait de fonder à l’endroit où nous sommes, une modeste éco­
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le, sous la direction de deux ecclésiastiques qui faisaient la classe 
aux enfants de quelques familles d’ouvriers canadiens-français de 
cette ville naissante. Aux ressources pécuniaires qui lui faisaient 
défaut, il suppléait par son activité, son esprit pratique et sa con­
fiance en la Providence.

Sur le magnifique plateau qui domine cette ville, M. l’abbé Du­
fresne, car c’est de lui que je veux parler, jeta les assises du splendi­
de établissement religieux qui fait aujourd’hui l’orgueil des catholi­
ques de Sherbrooke. Dieu qui conduit les hommes l’avait inspiré 
sans doute et lui avait fait entrevoir les développements futurs des 
Cantons de l’Est, couverts alors, en partie de forêts séculaires, mais 
que la hache du défricheur devait transformer en champs plantu­
reux.
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site pittoresque et les cascades du Magogsituation géographique, son 
faisaient entrevoir. L’école de M. Dufresne se ressentit de l’accrois-
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sement de la population et se transforma avec la création du diocè­
se. Elle devint ce que nous la voyons aujourd’hui le Séminaire 
Saint-Charles-Borromée, dont nous sommes tous heureux de chômer 
le 25ème anniversaire de fondation.

\

Cette fête charmante coïncide avec la bénédiction de l’édifice 
scolaire, un des plus remarquable du pays, érigé pour remplacer, 
un plan agrandi, l’ancienne construction que l’incendie a fait dispa­
raître ; et, pour rehausser la solennité, Son Excellence, le Délégué 
Apostolique, a daigné venir donner au Séminaire de Sherbrooke 
témoignage manifeste de sa sympathie à la grande cause de l’éduca­
tion.
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CiEn sa haute qualité de représentant du Saint-Siège, Mgr Fal- 
conio assiste à une fete où nous voyons réunis prêtres et hommes du 
monde, heureux de payer leur tribut de reconnaissance à la maison 
où ils ont reçu les bienfaits de l’instruction ; belle et nombreuse as­
semblée, affirmant les liens de cordialité qui unissent les différents 
corps de la société canadienne, et proclamant combien, dans notre 
province, nous apprécions l’union qui, pour le plus grand bien du 
peuple, devrait toujours exister entre l’Eglise et l’Etat.
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Cet esprit d’entente et ces sentiments d’union ne sont pas de 
date récente. Nous pourrions les faire remonter au berceau de la 
colonie française sur la terre d’Amérique ; mais nous pouvons en 

prendre aussi les excellents effets en nous reportant au temps de 
la séparation du Canada de la France.

Après le traité de Paris, en 1763, les colons français furent ap­
pelés à changer d’allégeance et à vivre sous un gouvernement qu’ils 

connaissaient que par les guerres qu’ils avaient soutenues contre 
lui. Peu nombreux et peu fortunés, leur position était exception­
nelle nent difficile. Cependant, le vainqueur leur ayant garanti l’usa­
ge de leur langue et de leurs lois, ils ne désespérèrent point, et, con­
fiants dans la Providence, ils tournèrent leurs regards vers le clergé 
qui, par son instruction et son influence, pouvait diriger mieux que 
tous autres les destinées de leur nationalité.

A l’époque de la cession du Canada à l’Angleterre, il n’existait, 
à Québec, qu’une seule maison de haut enseignement qui survécut à 
nos désastres. Les Sulpieiens ne fondèrent que quelques années 
plus tard le Collège de Montréal, et ce fut dans le siècle actuel que 

ltiplièrent les collèges classiques et les autres maisons d’édu-
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cation.
fice Permettez moi, Messieurs, de rendre au clergé canadien un té­

moignage que nos historiens et nos hommes publics se sont plu à lui 
donner. Les fondateurs de nos collèges ont été des prêtres qui, dé­
sireux de répandre l’instruction, dévouèrent leurs efforts et dépen­
sèrent leurs revenus à propager les doctrines du christianisme et af­
fermir les principes qui sont la sauvegarde des sociétés.

Ces grandes écoles furent les pépinières où se formèrent au sa­
cerdoce et aux professions libérales une foule d’hommes qui ont fait 
l’ornement de l’épiscopat et du clergé, l’honneur de la magistrature 
et l’orgueil de nos assemblées législatives.

J’ajouterai, à l’honneur de mon pays, que les familles chrétien- 
de cultivateurs ont été la terre d’élection de la vocation apos­

tolique en même temps qu’e les ont fourni à l’Etat la plupart de ses 
grands hommes.
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Cette éducation répandue par nos collèges, ayant contribué à la 
conservation des saines idées philosophiques et sociales, éloigna l’in­
troduction chez nous de ces doctrines subversives qui, en d’autres 
contrées, enrayent la marche de la liberté et détruit l’autorité du 
père de famille. Aussi, considérons-nous les fondateurs de nos mai­
sons enseignantes coinnn les protecteurs du bien public et les bien­
faiteurs de leurs concitoyens.

De nos jours, Messieurs, on parle beaucoup de la gratuité de 
l’instruction. Il y a deux espèces de gratuité et elles diffèrent l’une 
de l’autre. La première, préconisée par une certaine catégorie d’écri­
vains est celle dont les frais sont insérés au budget des gouverne­
ments.
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En soi elle est illusion en meme temps qu’onéreuse, car cette 

dépense est payée par l’Etat, ou par la municipalité, c’est-à-dire par 
les contribuables.

La seconde gratuité résulte des largesses privées et des fonda­
tions, gratuité véritable, car elle ne coûte rien à celui qui en béné­
ficie.
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C’est à la source de cette seconde gratuité due à la générosité 
et au patriotisme de ses prêtres que le peuple canadien-françai 
puisé à larges mains les bienfaits de l’éducation. Que de jeunes gens 
aux talents solides et aux dispositions heureuses seraient restés dans 
une

V<s a
n’en vo 
et les b 
par de 
faire la

ignorance relative s’ils n’eussent pu fréquenter les classes d’un 
collège et recevoir cette belle formation intellectuelle qui leur a per­
mis de rendre à leur patrie des services signalés. Ne trouvons donc 
pas étrange que celui qui a la mémoire du cœur préfère à la gratuité 
onéreuse de l’Etat la gratuité bienfaisante du curé de

Ai
prépare

campagne.

Il n’est pas étonnant non plus que de telles fondations, toutes 
de sacrifices et de dévouement, suscitent dans les rangs de la société 
une admiration aussi grande.
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Dans ce faisceau de mérites amassés par le clergé, semblable à 
une gerbe de fleurs auxj parfums exquis, vous trouvez, Messieurs,
1 explication la plus naturelle de l’enthousiaste et superbe démons­
tration de ce jour.
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Et vous, Messieurs les élèves, qui avez été placés dans cette 
maison afin de continuer x'otre éducation commencée au foyer do­
mestique, quels enseignements salutaires allez-vous retirer de cette 
belle fête ? En constatant ici la présence du représentant du Pape 
en ce pays, en voyant les sommités religieuses et civiles s’empresser 
de venir témoigner leurs sympathies à votre Alma Mater, et vos pa­
rents prendre part à l’allégresse générale, n’est-ce pas que vous sen­
tez votre affection grandir pour ce collège et que vous avez une plus 
haute conception Je l’importance de vos études ?

N’est-ce pas que vous voudrez devenir non seulement des hom­
mes instruits, mais bien plus des hommes de cœur et de caractère?

L’illustre évêque d’Angers, Mgr Freppel, disait un jour : “La 
plus grande faveur que Dieu puisse accorder à un homme, c’est de le 
faire naître d’une famille chrétienne”. Cette faveur, Messieurs, 
l’avez eue du Ciel, et, pénétrés du rôle que vous aurez plus tard à 
remplir, vous vous devez à vous-mêmes, vous devez à vos parents et 
à l’institution qui vous

vous

donne la clef de la science, de correspondre 
aux vues de la Providence et de consacrer à votre pays toute votre 
énergie, tous vos talents, votre existence même.

Vous êtes, mes jeunes amis, au début de votre carrière, 
n’en voyez point le terme ; mais croyez m’en, la vie est bien courte 
et les heures perdues ne se retrouvent jamais. Utilisez vos instants 
par de fortifiantes lectures, ne cessez point de travailler, afin de 
faire la consolation de vos familles et de votre province.

Au collège, vos aspirations ne doivent pas tendre seulement à 
préparer votre entrée dans la profession de votre choix.

Que vous étudiiez la théologie, les lois ou la médecine, que 
vous livriez au commerce ou à l’industrie, un devoir commun dans la 
vie s'imposera à votre titre de chrétien, et c’est sur les bancs de 
l’école que vous devez vous préparer à le remplir. Faites que 
soyez des hommes de combat pour défendre la société contre 
nemis ; fourbissez ici vos armes pour protéger la vérité.

Nous sommes, Messieurs, à une époque de transformation socia­
le, et personne, à quelque profession qu’il appartienne, ne peut se dés-
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intéresser de la lutte. Deux camps sont en présence : le catholicis­
me et le socialisme. Dieu et la révolution. Saint Augustin 
un ingénieux laconisme, suivant le mot de Léon III, a mis en relief 
dans les paroles suivantes le principe constitutif de deux cités op­
posées l’une à l’autre : “Deux amours, dit-il, ont donné naissance à 
deux cités : la cité terrestre procède de l’amour de soi jusqu’au mé­
pris de Dieu ; la cité céleste procède de l’amour de Dieu porté jus­
qu’au mépris de soi”.

Y a-t-il recrudescence de nos jours du mal contre le bien ? qui 
oserait le nier?

La raison humaine veut être maîtresse et souveraine ; ses efforts 
ne tendent à rien de moins qu’à affaiblir au sein de la famille et de 
la société civile l’idée même de Dieu par la création de l’école neutre, 
et de détruire chez le peuple la salutaire influence de la religion.

“ Si l’on fait attention à la malice du temps où nous vivons, di- 
“ sait Léon XIII, au commencement de son règne, dans une de ses 
“ admirables encycliques, si l’on embrasse par la pensée l’état des 
“ choses tant publiques que privées, on le découvrira sans peine ; la’ 
“ la cause des maux qui nous accablent, comme de ceux qui nous 
“ menacent, consiste en ce que des opinions erronées sur les choses 
“ divines et humaines se sont peu à peu insinuées des écoles des phi- 
“ losophes, d’où jadis elles sortirent, dans tous les rangs de la société, 
“et sont arrivées à se faire accepter d’un très grand nombre d’es- 
“ prits. Comme, en effet, il est naturel à l’homme de prendre pour 
“ guide de ses actes sa propre raison, il arrive que les défaillances de 
“ l’esprit entraînent facilement celles de la volonté, et c’est ainsi que 
“ la fausseté des opinions qui ont leur siège dans l’intelligence influe 
“ sur les actions humaines et les vicie. Au contraire, si l’intelligence 
“est saine et fermement appuyée sur des principes vrais et solides, 
“elle sera, pour la société comme pour les particuliers, la source de 
“ grands avantages, d’innombrables bienfaits.”

Votre devoir est donc tout tracé : soyez les soldats du vrai et 
du bien, et par l’étude et une étude sérieuse des tendances de votre 
époque, inscrivez-vous, dès vos jours de collège, comme les futurs dé­
fenseurs de la grande protectrice de l’autorité et de la vertu, l’Eglise.
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Si je crois utile, Messieurs les élèves, de vous dire ces choses et 
de vous exhorter à mettre à profit les leçons que vous recevez dans 
ce Séminaire, je n’ai pas besoin d’ajouter combien j’apprécie l’impor­
tance de l’œuvre de vos professeurs. Ils ont charge d’âmes et ils 
comprennent la responsabilité qui leur incombe. Ils savent que de 
la direction qu’ils donneront aux intelligences, dépendront plus tard 
la paix et le bonheur de la nation.

Le superbe collège que vous habitez, dominant par son impor­
tante architecture les édifices qui l’environnent, attire les regards et 
pro\ oque l’admiration. Il en sera de même de l’enseignement de 
vos maîtres dont l’écho se répercutera de colline en colline et dont 
la force et l’ampleur formeront des générations d’hommes à la foi ro­
buste et au caractère élevé.

Monseigneur l’Evêque de Sherbrooke, permettez-moi de vous 
dire en terminant, que par la construction du superbe monument 
que Son Excellence Mgr Faleonio a béni ce matin, vous avez rendu 
à la cause de l’éducation et à votre diocèse un service d’une grande 
valeur. S’il était donné à votre illustre prédécesseur, Mgr Racine, 
de contempler ce beau développement de l’œuvre qu’il a fondée, son 

d’évêque et de canadien tressaillerait d’allégresse, car aimant 
beaucoup l’Eglise, il aimait beaucoup son pays. Le Séminaire Saint- 
Charles-Borromée est une de ces institutions qui, avec les années, 
jettera un grand éclat et sur la religion et sur la société. A ussi, 
l’avenir bénira la mémoire des deux premiers évêques de Sherbrooke 
qui auront fait grand, parce qu’ils avaient une haute et juste con­
ception des besoins de leur race et de leur pays.
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nce Monsieur le président,

Messieurs et chers Amis,

L’Alina Mater aimée, la chère maison borroméenne avait fait 
entendre sa voix.

Après un quart de siècle de vie active et féconde, elle voulait 
revoir tous ceux qu’elle a formés pour les luttes de la vie.... Et nous 
avons entendu sa voix et nous sommes venus !
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Membres du clergé séculier et du clergé régulier, hommes des 
professions libérales et du monde commercial, ouvriers des grandes 
industries et fidèles amis de la culture des champs, tous 
mes venus.... parce que la voix de l’Alma Mater a su bien vite 
trouver le chemin de nos cœurs quand elle nous disait qu’il ferait 
bon à nos âmes de revivre un

Tout en 
ter la pi 
maradei 
grain d< 
de Slier

nous soin-

peu la vie du passé.
Ce!

Oubliant pour un jour les soucis des diverses charges de 
vies, nous sommes venus vers la noble mère—Alma Mater—de notre 
jeunesse intellectuelle !

nous éti 
mes fier

nos

Mc
Nous sommes donc à Sherbrooke, à la maison borroméenne ! La 

reconnaissez-vous, 6 mes amis, la maison de notre jeunesse ? Vous 
sentez-vous chez v us, au milieu de toutes ces physionomies sympa­
thiques ?

cette bé

“ maisoi 
“ Qu’im 
“ pour 1 
“ sera.

La maison a pu vieillir, ou plutôt rajeunir ; elle est plus belle 
qu’elle était. L’incendie qui aurait dû l’anéantir n’a été pour elle 
qn’une occasion de s’agrandir et de s’embellir.

Elle est plus belle, Messieurs et chers Amis, la maison Sher- 
brookoise ; mais j ose 1 atfiriner, elle n’est ni plus ni moins aimante, 
et voilà pourquoi nous l’aimons toujours !

Nous l’aimons, parce qu’elle nous a aimés et parce qu’elle nous

“ Vous i 
“ à vosi 
“ un bel

Leaime !
une vie 
ront.Ce qu’il faut voir en effet dans la maison collégiale où s’est 

écoulée notre enfance, Messieurs, ce ne sont pas les murs et les toits 
seulement ! Les pierres et les briques n’ont pas d’âme et l’Alma Ma­
ter a une âme. Cette âme, ici, Messieurs, à Sherbrooke, elle s’est 
appelée Antoine Racine et elle s’appelle Paul LaRocque. Elle s’est 
appelée le Père Girard et le Père Roy, et elle s’appelle le Père Le* 
febvre !

C’e
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L’é
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aimée.

Oh ! Oui, qu’ils soient bénis de Dieu et de la Patrie ces hom- 
de sacrifices et d abnégation qui ont voulu le bien et qui ont su 

le faire ! qui veulent le bien et qui savent le faire !

Que ta mémoire soit à jamais vénérée, ô grand évêque Racine ! 
père et fondateur de cette maison !

Il y a 25 ans, Messieurs, Mgr Racine fondait son Séminaire.
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des Tout enfant, il m’en souvient, moi qui suis a l’honneur de vous por­
ter la parole, j étais là avec tant d’autres, et je recevais avec mes ca­
marades la bénédiction que le cher et regretté Mgr Racine jetait au 
grain de sénevé qu’il confiait à la riante colline qui domine la ville 
de Sherbrooke.

Cette bénédiction a porté ses fruits, et le grain de sénevé, que 
nous étions alors, est devenu un grand et bel arbre dont 
mes fiers à juste titre

Monseigneur Racine d’ailleurs y mettait tout son cœur dans 
cette bénédiction.

“Vous serez pauvres, disait-il aux premiers directeurs de cette 
“ maison, vous serez incompris souvent et méconnus peut-être ? 
“ Qu’importe ! Travaillez pour Dieu, pour la Patrie, pour le diocèse, 
“ pour la ville. La postérité vous bénira et Dieu vous récompen- 
“ sera.
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“ Vous, jeunes élèves, ajoutait-il, soyez obéissants et laborieux. 
“Vous deviendrez ainsi des hommes influents, capables d’être utiles 
“ à vos coréligionnaires et à vos compatriotes. Confiance et courage, 
“ un bel avenir vous attend.”

Le grand évêque des Cantons de l’Est est parti, Messieurs, pour 
une vie meilleure ; mais son œuvre est restée et ses paroles reste­
ront.
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C’est au reste l’honneur des œuvres de l’Eglise de ne jamais pé­
rir. L’homme qui dirige un diocèse peut disparaître, mais à l’évêque 
succède un autre évêque, et, parce que le même sentiment anime 
toutes ces âmes de Prélat, les œuvres du prédécesseur deviennent 
celles du successeur !

L’évêque actuel de Sherbrooke, Mgr Paul LaRocque, a admira­
blement prouvé qu’il aime, lui aussi, l’œuvre que Mgr Racine a tant 
aimée.

Le»
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Au lendemain de l’incendie du 30 décembre 1897, il était ici 
pour soutenir et encourager ses prêtres éprouvés. Comme tous les 
vrais chrétiens il ne se laissait point abattre par l’épreuve ! Et c’est 
à lui, pour une grande partie, à lui, le digne successeur de Mgr An­

ne !
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toine Racine, que nous devons l’œuvre de la reconstruction du Sémi- 
naii e Saint-Charles-Borromée.

L’âme de la maison borroméenne, j’avais donc raison de le dire, 
Messieurs, elle s’est appelée Antoine Racine et elle s’appelle aussi 
Paul Lallocque.

D

Mks

J’ai ajouté qu’elle s’est appelée encore le Père Girard et le Père 
Roy, et qu’elle s’appelle aussi le Père Lefebvre 
mon cœur

M
et je sens que de

d’élève reconnaissant, comme des vôtres, j’en suis sûr, 
Messieurs, d’autres noms vont jaillir.... mais j’ai la consigne de ne 
blesser l’humilité de personne, et malgré

dioses
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Anciens directeurs et professeurs de cette maison Saint Charles- 
Borromée de Sherbrooke, où que vous soyez, puissent les échos de cette 
fête de famille vous redire longtemps notre vénération et notre gra­
titude ! Les noms des Girard et des Roy sont inscrits en lettres 
d’or aux archives du Séminaire de Sherbrooke, et ils sont gravés 
plus profond de nos cœurs, parce que nos cœurs se «ouviennent !

Et vous, Messieurs les directeurs et professeurs actuels du Sé­
minaire, qui continuez et qui perfectionnez l’œuvre sainte et éminem­
ment patriotique de vos devanciers, Vous, surtout. Monsieur le 
Supérieur, en qui je salue avec respect le gardien des traditions 
d’une maison où vous vivez depuis au-delà de vingt ans, et en qui je 
salue également le champion des progrès réalisables et des réformes 
utiles, permettez-nous, aux anciens élèves, de vous dire : Merci.

Merci ! Puissions-nous le dire ce merci par une vie active et 
féconde ! Puissions-nous être dignes de vous, afin 
fiers de nous comme nous le sommes de vous.

Ces 600 élèves venus
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ici de toutes les parties du pays apportent 
témoignage public d’admiration pour votre œuvre en même temps 

qu’une affirmation d’heureux souvenirs à évoquer.
un

Nous nous souvenons, Monsieur le Supérieur, et nous admi­
rons ! Pour tout dire d’un mot : nous aimons ! I
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Discours de Monsieur le Supérieur, a la séance de la

DISTRIBUTION DES PRIX, LE 21 JUIN.
iémi-

dire,
aussi

Messeicneurs,

Mesdames
et Messieurs,

Nos fêtes jubilaires sont terminées. Elles ont été belles et gran­
dioses ; elles feront époque dans les annales de la maison.

Les élèves actuels bénéficieront d’avoir fait la connaissance de 
leurs ainés. Les anciens s’en retourneront dans leurs foyers empor­
tant dans leur cœur de précieux souvenirs. Ils auront revu leurs 
amis d’autrefois, ils auront rencontré leurs directeurs et leurs pro­
fesseurs d’autrefois, ils auront raconté leurs aventures avec un en­
train tout écolier, ils auront versé une larme sur les ruines du 
vieux Séminaire et ils auront admiré le nouvel édifice avec un légiti­
me orgueil ; ils s’en iront fiers de leur Alma Mater.

Les directeurs et les professeurs actuels qui ont éprouvé de si 
douces et de si vives émotions, pendant ces jours de fête de famille, 
reprendront leur œuvre avec une nouvelle énergie et la poursuivront 
avec un nouveau courage, sous le regard vigilant et tout paternel du 
digne successeur de feu Monseigneur Antoine Racine.

Messieurs, une même pensée vous a réunis, un même sentiment 
vous a fait venir de partout. Vous avez voulu prouver publique­
ment que vous avez gardé un bon souvenir du Séminaire de Sher­
brooke ; plus que cela vous avez voulu proclamer ouvertement que 
vous aimez votre Alma Mater. Ce sentiment vous fait honneur, je 
vous en félicite et vous en remercie.

Vous aimez votre Alma Mater! Eh bien ! laissez moi vous le 
dire, au nom des directeurs et des professeurs de cette maison : votre 
Alma Mater vous aime encore davantage, et je voudrais avoir l’au­
torité et la majesté du vieillard pour établir solidement la preuve de 
mon avancé.

Messieurs, l’œuvre qui se poursuit dans nos maisons d’éducation, 
l’a si bien dit hier, l’Honorable Surintendant de l’Instruc­

tion Publique, n’est pas une œuvre de mercenaire ; c’est une œuvre
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de dévouement, d’abnégation et de sacrifices, une œuvre éminem­
ment religieuse et patriotique, une œuvre d’une délicatesse extrême 
qui exige, de la part de ceux qui l’exécutent, un cœur d’ami, de frère, 
de père et de prêtre. Un cœur d’ami pour aimer bien, * quand 
aime bien on n’aime jamais trop,” un cœur de frère pour pardonner, 

cœur de père pour corriger, un cœur de prêtre pour éclairer et di­
riger. Il faut la réunion de ces caractères et de ces sentiments chez 
les éducateurs de la jeunesse, pour qu’ils soient ce que Dieu les veut. 
Un autre que moi devrait déduire de ces prémisses la conclusion lo­
gique, je l’en déduirai pourtant : cette réunion de caractères et de 
sentiments existe dans
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“ la sieSéminaires. Calculez alors l’intensité de 

noti e affection, la valeur de notre zèle et l’ardeur de
nos

Lenos vœux.
Oui, mes chers élèves, anciens et actuels, je ne crains pas de 

l’affirmer, vous êtes devenus nos amis, nos frères, nos enfants, dès le 
jour où vos parents 
“Prenez notre place, veillez
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ont confiés à nos soins, en nous disant : 
cet être chéri, développez son intel­

ligence, formez son cœur, Dieu vous en récompensera. Dès lors 
avons compris notre rôle ; nous avons compris que la religion et la 
patrie y étaient intéressées ; nous avons compris que vous ne faisiez 
que “passer d’un sanctuaire à un autre,” et, dans la mesure de nos 
forces, nous avons cherché à correspondre aux desseins de la divine 
Providence sur chacun de vous.
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Avons-nous réussi ? J’aime à le croire. Et pourquoi n’en aurais- 
je pas la certitude lorsque je vois ce que j’ai 
très et

“ qui c 
“ tion i 
“ adulu 
“ de to 
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les yeux? Ces prê-sous
ces religieux si zélés pour le salut des âmes, 

ces notaires, ces médecins.
ces avocats, 

ces ar-commerçants, ces industriels, 
listes, ces cultivateurs qui rivalisent d’énergie, de courage et d’acti­
vité ne sont-ils pas là pour établir une conviction réelle 1

ces

l
Oui, Messieurs, nous sommes contents de vous ; vous êtes notre 

gloire, notre orgueil. Continuez votre œuvre, et nous continuerons 
la nôtre.

Ei
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pur, la 
l’EvanjDe nos jours, il faut des bras vigoureux pour gouverner, il faut 

des intelligences d’élite pour diriger les opinions. Il faut 
tout temps, une lumière que l’homme n’a pas, mais que Dieu 
fuse jamais à ceux qui la lui demandent. Cherehez-la toujours, 
lumière divine, et l’avenir est à
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Portez toujours gravée dans vos cœurs la devise de l’Alma Ma­
ndater : Reliyioni et bonis artibus et patriot. Soyez des hommes de 
foi, des hommes d’action et vous serez de vrais citoyens, animés du 
vrai patriotisme.

“ Ne craignez pas de professer votre foi publiquement, toujours, 
“ partout et sans défaillance. Défendez-la quand elle est attaquée. 
“ Il n’y a rien à craindre pour elle, c’est vrai ; mais n’oubliez pas 
“ qu’aux yeux des mécréants, vous représenterez souvent la religion 
“ elle-même, et que votre défaite, si vous êtes vaincus, paraîtra être 
“ la sienne.”

em-
•me
ère,
on

1er,
di-
hez
ut.

Io­
de
de

Les méchants s’agitent et ils agitent le monde. Pourquoi les 
bons ne feraient-ils pas eux aussi des efforts énergiques pour forcer 
le monde à marcher dans leur voie 1 “ Hélas ! c’est la grande infir­
mité des bons de ne pas agir.” Quand on connaît le devoir, c’est une 
honte de se cacher, de reculer ou d’hésiter. Soyez des hommes d’ac­
tion, quelle que soit la sphère dans laquelle la Providence vous aura 
placés. Aimez votre pays, soyez de vrais patriotes. Silvio Pellico 
écrivait : “ Si vous voyez un homme insulter aux autels, à la sainte- 
'• té du lien conjugal, à la décence, à la probité, et crier : Patrie ! Pa- 
“ trie ! Ne le croyez pas ; c’est un hypocrite ; c’est un mauvais ci- 
“ toyen.
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“ Il n’est de bon patriote que l’homme vertueux, que l’homme 
“ qui comprend, qui aime tous ses devoirs, et qui se fait une occupa- 
“ tion sérieuse de les remplir. Il ne se confond jamais avec le vil 
“ adulateur de l’homme puissant, ni avec le frondeur haineux de 
“ de toute autorité. Il ne connaît ni l’un ni l’autre de ces deux ex- 
“ cès : la servilité ou ’insolence.”

En avant donc ! n’abaissez jamais le drapeau, et vous appar- 
partiendrez toujours à l’élite de ceux dont l’esprit est éclairé, le cœur 
pur, la volonté mâle, et qui ont pour règles les austères maximes de 
l’Evangile.

En terminant, j’ai un devoir à remplir. Je dois un tribut spé­
cial de reconnaissance au représentant autorisé du Souverain Pon­
tife, au Canada, Mgr Falconio. En acceptant l’invitation de pré­
sider à nos fêtes, Son Excellence en a assuré le succès et en a parti-
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culièrement rehausse l’éclat. Que Son Excellence daigne agréer l’as­
surance que son souvenir restera profondément gravé dans nos cœurs, 
et que la bénédiction qu Elle a apportée au nouveau Séminaire de­
meurera et produira ses fruits.

Monseigneur l’Archevêque de Kingst 
evêques de Val ley field et de Druzipara ne sont pas venus ici unique­
ment dans le but de féliciter Monseigneur de Sherbrooke de l’ouvre 
que Sa Grandeur vient de compléter ; mais ils ont voulu être des 
nôtres dans la célébration de la “noce d’argent,” et ceux qui ont eu 
l’avantage de les entendre, savent quel int rêt ils portent au Sémi­
naire de Sherbrooke. Merci de cette attention délicate !

Monsieur le Surintendant de l’Instruction Publique est venu, 
lui aussi, partager notre allégresse. Il est venu et il a parlé. Il a 
dit, dans un admirable discours, ce que sont et ce que valent nos 
Collèges classiques dans la Province. Vous l’avez tous entendu, 
l’avez applaudi, et vous ne 
bouche, merci !

Je remercie également les représentants des diverses maisons 
d education. Cette marque de sympathie nous honore et resserre da­
vantage les liens qui ont toujours uni le Séminaire de Sherbrooke 
aux autres institutions qui poursuivent le même but.

Je me garderai bien d’oublier celui qui a été l’âme de nos 
fêtes jubilaires : Monsieur le curé de Saint-Elie. Monsieur le 
curé Godin n’a jamais su balancer quand il s’est agi des intérêts de 

Alma Mater, et dans l’organisation de cette réunion de famille, 
il a donné la mesure de son affection pour elle. Il n’a pas compté les 
fatigues et les peines, il avait un but à atteindre et il l’a atteint di­
gnement et noblement.

Je remercie les dames et les demoiselles de la ville qui ont si 
généreusement offert le banquet et qui l’ont servi avec tant de déli­
catesse. Elles ont, en cela, prouvé une fois de plus, tout l’intérêt 
quelles portent au Séminaire de Sherbrooke.

Maintenant, Messieurs les élèves anciens et actuels, je 
dis pas adieu, mais au 
autres plus tard ; mais vous reviendrez tous en 1905, et l’Alma Ma­
ter sera toujours pour vous la plus tendre des mères.

L
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l’as-
Burs,

Liste des Personnes qui ont assisté aux Fêtes 
Jubilaires.

Adam T. R. P., Vic provincial de= Frères Prêcheurs, St- 
Hyacinthe ; Adam Jean, D’IsraéV ; Adam Wilfrid, D’Israéli ; 
Adam Honoré, D’Israéli ; Allaire Romulus, Sherbrooke ; An­
gers Auguste, St-François de Beauce ; Arayot Eugène, Qué­
bec ; Archambault J. O , Sherbrooke ; Archambault V. E. R., 
Sherbrooke ; Audet Victor, Sherbrooke ; Audet Oliva, Sher­
brooke ; Authier Philippe-D., Sherbrooke ;

Bachand Charles-Emile, Coaticook ; Baril Arthur, Victo- 
riaville; Baron l’abbé J. U., Sherbrooke ; Barbeau J.-T., Sher­
brooke ; Bazin Antonio, Haverhill, Mass. ; Beau lue Hernié- 
négilde, Sherbrooke ; Beaulne Léonce. Sherbrooke ; Beaultie 
Edmond, Sherbrooke ; Beaulne J. N., Montréal ; Beaulne 
N. O.. Montréal ; Beaulne Norbert, Sherbrooke ; Beauchesne 
Ephrem, Slierbrooke-Est ; Beaudry Nazaire, Weedon ; Beau- 
dry Hector, Weedon ; Beaufort l’abbé J. E. B. de., Man son- 
ville; Bédard E. J.. Richmond ; Bédard F., Richmond ; Bédard 
H. F., Richmond ; Bédard Alf.. Winooski,Vt. ; Bédard A. Jas„ 
Richmond ; Bégin l'abbé P. A., Sherbrooke ; Bévin Irénée, 
Sherbrooke ; Bégin Léonide, Sherbrooke ; Bégin E. H. N. P., 
Sherbrooke ; Bégin Didier, D’Israéli ; Bégin Orner, Sher­
brooke ; Bégin Wilfrid, M. I)., Windsor Mills ; Bégin Arsène, 
Sherbrooke ; Bégin Gédéon, Sherbrooke ; Bélanger Adjutor, 
Sherbrooke-Est ; Bélanger Arthur, Sherbrooke ; Bélanger 
Ernest, Sherbrooke ; Bélanger Wilfrid, Sherbrooke ; Bélan­
ger Edouard, Sherbrooke; Bélanger, Camille, Sherbrooke ; 
Bélanger L A., Sherbrooke ; Bélanger Armand. Sherbrooke- 
Est ; Bélanger J. E., La Patrie : Bellerose Onésime, Rich­
mond ; Bellemare l’abbé D., curé St-F.-X. de Brornpton ; Bé- 
lisle Joseph, Ste-Hedwidge ; Bernier, l’abbé J. D., curé Saint- 
Léon ; Bernier Albert, Sherbrooke-Est ; Bérubé O., Eccl., 
Sherbrooke-Est ; Bergeron Albert, Plessisville ; Biron Tan- 
crède, Slierbrooke-Est ; Biron Orner, Sherbrooke Est ; Biron 
Dolor, Slierbrooke-Est ; Birs Ovila, Coaticook ; Bissonnette 
Alfred, Stanstead ; Bienvenu Wilfrid, Eastman ; Bilodeau 
Alfred, Beauce Jet. ; Boisvert Georges, Sherbrooke ; Boisvert 
Zéphirin, Sherbroooke ; Bonin Arthur, Eccl., Scotstown ; Boi- 
vin Ovila, Iberville ; Bolduc L. P., St-Victor de Tring ; Blan- 
chet l’abbé F. X., V. G., Oregon, E. U. ; Blouin Ernest, East
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Hereford ; Blondin Achille, Sherbrooke ; Blouiu Arthur, 
Sherbrooke-Est ; Blais Zoël, Sherbrooke-Est ; Blais Edouard, 
Eccl., Ham-Nord ; Blais Ant., Sherbrooke ; Boucher P. N., 
Sherbrooke; Boucher Jules, Jackman, Me. ; Boucher Philins, 
Sherbrooke ; Boucher Louis, Somers worth, N. H. ; Boucher J. 
Oscar, Sherbrooke-Est ; Boudreau Félix, Sherbrooke-Est ; 
Boudreau F. X. E., Sherbrooke ; Boulay Florian, Ste-Edwid- 
ge ; Bourque J., D’Israéli ; Bourque Oliva, Sherbrooke ; Bour­
que 'Wilfrid, Sherbrooke-Est; Fouret Majoric, La Patrie ; 
Bouvier l'abbé A. X., St-André d’Acton; Bourque Edouard, 
Sherbrooke ; Brassard l’abbé F. X., curé Sutton; Brassai d 
l'abbé P., curé W<-edun ; Brassard Adolphe, Montréal ; Brière 
Albert, Lac Weedon ; Bruuelle Edmond, St-Johnsbury, Vt. ; 
Brunelle Félix, Sherbrooke ; Brodeur O., M.D., St-Julien ; Bus- 
sière l'abbé J. A., St-Adolphe de Dudswell ; Buteau G. H., 
Baltic, Conu. ; Buteau Irénée, Baltic, Conn. ;

Cabana H. C., protonotaire, Sherbrooke ; Cabana Hubert, 
Sherbrooke ; Cabana Albert, Sherbrooke ; Cabana Eudore, 
Sherbrooke : Cabana C. C., Sherbrooke ; Cabana Thomas, 
Sherbrooke; Cadoret Fortunat, Sherbrooke-Est ; Campbell 
F., Président du Convention, Sherbrooke ; Caron l’abbé L. A. 
N., curé, Katevale ; Caron Philippe, Sherbrooke ; Caron Al­
phonse, Sherbrooke ; Caron J. Eugène, Tadoussac ; Caston- 
guay 1 abbé J. A., Sherbrooke ; Castonguay l’abbé L. N., curé 
Eastman ; Chalifoux Mgr H. O., V. G., Sherbrooke ; Cham- 
berland Elie, Shei brooke ; Chamberland Edouard, Sher­
brooke; Champoux Louis, XVeedcn ; Champoux Ovilard, St- 
Gabriel ; Champoux Alexandre, D’Israéli ; Champoux Da­
vid, D’Israéli ; Champoux Frank, D’Israéli ; Chaput J.-Hector, 
Sherbrooke ; Charest Alphée, Sherbrooke ; Charest l’abbé F. 
V., Sherbrooke ; Charest A , Sherbrooke; Chartier l’abbé 
Emile, Séminaire de St-Hyacinthe ; Chartier William, Sher­
brooke ; Chassé Alfred, Sherbrooke ; Chaussé Wilfrid, Law­
rence, Mass. ; Chicoyne J. A., M. P. P., Sherbrooke ; Choquet­
te l'abbé J. E., curé, Mégantic ; Codère L.E., Sherbrooke; 
Clavette C. M. Etienne de, Sécr. du Délégué Apostolique. Ot­
tawa ; Codère François, Sherbrooke ; Codère Napoléon, Sher­
brooke; Codère Hector, Sherbrooke ; Connor John, Sunuook, 
N. H. ; Cordeau Victor, Derby Line, Vt. ; Cormier Paul, Sher­
brooke ; Cormier L. O., Sherbrooke ; Cormier Georges, Sher­
brooke ; Cormier Arthur, Sherbrooke ; Côté l'abbé Paul, St-

Da
brooke
ges, Sh
cinthe
Publiq
Léonar
Est ; E
sève O;
Eugèm
ly ; De
Sherbr
Sherbr
ham ;
Joseph
Arthur
bue Ph
chesnei
ville; 1
ehapeh
Mills ;
brooke
brooke
D., Qu.
Sherbn

Em

Fal 
vreau 
Montré 
brooke 
tou ; F. 
biooke



#

1
*

— 131 —

Julipn ;Côté l’abhé J. A., Sherbrooke ; Cotnoir Bernardin, St- 
Germain de Grantham ; Couillard Barthélemy, St-Eugène de 
l’Islet ; Couture R. P. Hyacinthe, O P., St-Hyacinthe : Coutu­
re Raymond, Taftville, Conn ; Couture Louis, Sherbrooke- 
Est; Couture A. %., Sherbrooke ; Couture Napoléon, Sher­
brooke; Couture Vilbon, Sherbrooke ; Couture V. H., Sher­
brooke ; Courtemanche Hector, Ste-Hedwidge ; Crépeau J. H. , 
St Camille ; Crépeau Armand, St Camille ;

Darche J. A , M. D., Co iticook ; Darche J.-Otner, Sher­
brooke ; Dauphinais Cyrille, Sherbrooke: Dau phi nais Geor­
ges, Sherbrooke ; Decelles Mgr M. Ev. de Druzipara, St-Hya­
cinthe ; De La Bruère l’Hon. Surintendant de l’Instruction 
Publique, Québec ; Deuault G.-Henri, Sherbrooke ; Demers 
Léonard, Thett'ord Mines ; Damera Télesphore, Sherbrooke- 
Est ; Déry Arthur, Québec ; Desève Henri, Sherbrooke ; Dé­
sève Origène-L., Sherbrooke ; Desève Alfred, Magog; Desève 
Eugène, Sherbrooke ; Deschamps l’abbé L. M., North Stuke- 
ly ; Deschamps Hector, South Durham ; Deschamps Samuel, 
Sherbrooke ; Désjarlais Hubert, Sherbrooke ; Désjarlais Léon, 
Sherbrooke ; Desmarais H. A., Richmond ; Dion Samuel, Farn- 
ham; Dion Hector, Waterbary, Conn. : Drouin Gédéon. St- 
Joseph, Beauce ; Drouin John. St. Johnsbury, Vt. ; Dtibuc 
Arthur, Sherbrooke ; Dubrûle Rosaire, Lawrence, Mass. ; Du- 
buc Philippe, Sherbrooke; Duchesneau J. Sherbrooke ; Du- 
chesneau Ludger, Windsor Mills ; Dufort Napoléon, Lennox- 
ville; Dufort Oliva. Sherbrooke-Est ; Dufresne l’abbé E. W., 
chapelain, Stanstead ; Dufresne l’abbé J. A., curé Windsor 
Mills ; Dufresne Oliva, Sherbrooke ; Dufresne J. M., Sher­
brooke ; Dumont Joseph, Sherbrooke ; Dupuy Alfred, Sher­
brooke ; Dupuy Rodolphe, Sherbrooke ; Dussault N. A., M. 
D., Québec ; Dussault J. C. H.. Montréal ; Dussault Jules, 
Sherbrooke ; Duval C., Magog ; Duvernay Ovila, Sutton ;

Emard Mgr M , Evêque de Valleyfield ;

Falconio S. E. Mgr D., Délégué Apostolique. Ottawa ; Fa- 
vreau Napoléon, Eccl., Sherbrooke ; Filiatrault R. P., S J., 
Montréal ; Fisette l’abbé Chas. E. C., curé St-Patrice, Sher­
brooke; Fontaine Evariste, Coaticook ; Forest Lionel, Wot- 
ton ; Fortier Oliva, Sherbrooke-Est ; Fortier Wilfrid, Sher- 
biooke-Est ; Fortier Léopold, Sherbrooke-Est ; Fortin Alfred,
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Cookshire ; Fournier Edouard, Sherbrooke-Est; Fraser l’abbé 
H., Mégantic; Fréchette J. A, East Angus;

Gaboury W., Sherbrooke ; Gaboury Lucien, Sherbrooke ; 
Gaboury Réné, Sherbrooke ; Gadbois F., M. 1)., Sherbrooke ; 
Gagner Geo . St-Johnsbury, Vt. ; Gagnier J. E , Sherbrooke ; 
Gagnon l’abbé A. O., Sherbrooke ; Gariépy l’abbe N. A., cuvé 
La Patrie ; Gariépy l’abbé G. A., Sherbrooke ; Gariépy David, 
Baie St-Paul; Gaudet Hector, Victoriaville; Gaulin l'abbé
N. H. G., curé, Ste-Cécile ; Gaulin Alphonse,Woonsocket.R.I. ; 
Gauthier Mgr C H., archevêque de Gananoque, Gauthier J.
O. , Sherbrooke; Gauvin Alfred, Acton Vale; Gendreau J. A.. 
Loaticook ; Gendron A. U., Magotr ; Gendron Arthur, Sher­
brooke ; Gendron l’abbé L. E .curé St-Malo; Gendron Arthur, 
Berlin, N. H. ; Gendron Octave, Sherbrooke-Est ; Généreux 
Ernest, Sherbrooke; Genest l’abbé Emile. Richmond; Genest 
Joseph. Sherbrooke; Genest Rosario, Sherbrooke ; Genest 
Aristide-J., Sherbrooke ; Genest Antoine, Sherbrooke ; Genest 
J-Arthur, Sherbrooke; Genest J.-Wenceslas, Sherbrooke; 
Geoffroy l’abbé L. O., Holyoke, Mass. ; Geoffroy Donat, St­
rain il le ; Geoffroy Euphémius, St Camille; Geoffroy Vital, 
St-Camille ; Gervais l’abbé S. Sherbrooke ; Gervais l’abbé J. 
A., Sherbrooke ; Giard Georges, Southbridge, Mass. ; Gignae 
l'abbé J. A. H., curé Sherbrooke; Godbout J A. D., Sher­
brooke ; Godbout J.-B., St-Georges de Windsor ; Godbout J. 
H., Marbleton ; Godbout Antonio, St-Hyaciuthe ; Godiu l’ab­
bé J. D. O., curé Sc-Elie d’Orford ; Godin C. H., M. D., l’Ange 
Gardien ; Gosselin l'abbé J. E., curé Ascot Corner; Gosselin 
L -Aldéï, St-Jean, P. Q ; Gosselin Zéphirin, Sherbrooke ; Gos­
selin Stanislas, Lawrence ville ; Gosselin Hector, St Johnsbu- 
bury ; Gosselin Emile, St-Fortunat; Gravel Joseph, Southbrid­
ge, Mass. ; Guay Eudore, Sherbrooke-Est ; Guertin l'abbé J 
L., Séminaire de St.Hyaeiuthe ; Guertin l’abbé G. Albert, Le­
banon, N H. ; Guilbert E. H., Magog : Guilberr Eugène. Ma­
gog ; Guimont l’abbé J. O., curé St-Damien ; Guimont Didace, 
Sherbrooke ;

Hall J. C E., Sherbrooke; Hamel J. D.. St Etienne de 
Bolton; Hamelin l'abbé L. M., curé Paquetteville ; Hannan 
l'abbé T., curé Cookshire ; Harpin R. P. O P., Lewiston, Me. ; 
Hawkins l’abbé Joseph, Shet brooke ; Hayes John, M.D., Rich­
mond; Hébert l'abbé J. E .Sherbrooke; Hébert Georges, Sher-
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abbé brooke ; Hébert Michel, Weetlon ; Honamel John, Sherbrooke ; 
Homrael William, Sherbrooke ; Hudon J. Oliva, Richmond ;

Jacques A., Garthby ; Janelle J. E., Richmond ; Jean Al­
cide, Sherbrooke ; Jewell C., Sherbrooke ; Jewell A.. Sher­
brooke ; Jordan Hilary, St-Paul, Minn. ; Jutras Lorenzo, St- 
François de Beauce ;

Labadie Antoine, Sherbrooke ; Laeombe Joseph Sr., Or- 
ford ; Laeombe Joseph Jr., Orford ; Laeombe Léon, Orford ; 
Laeombe Arthur. Orford ; Lacroix Emile, Sherbrooke ; La- 
mou reux Oscar. Hain Sud ; Lanctôt Alfred, vice-président 
du Conventum, Sherbrooke ; Lanctôt Joseph, Sherbrooke ; 
Lanctôt Emile, Sherbrooke ; Lanctôt Hector, Sherbrooke ; 
Landry Alfred. Richmond ; Lange vin Achille, Waterville ; 
Langevin Arthur, Waterville; Langevin Alphonse, Water­
ville ; Langevin Arthur,St-Marc ; Langlois H. H., Sherbrooke ; 
Langlois N. H., Montréal ; Laprès Napoléon, Montréal ; Laro­
che Joseph, Sherbrooke ; LaRocque Mgr Paul, Evêque de Sher­
brooke ; LaRocque l'abbé Charles, cure St-Louis de France, 
Montréal ; LaRocque l’abbé J S., Sherbrooke; LaRocque Char 
les. Cliambly ; LaRue l’abbé J. W., Coaticook ; LaRue Eugène, 
M.D , Coaticook ; Laurendeau Louis, Victoriaville ; Lavallée, 
l’abbé I. A., curé Compton ; Lavallée l’abbé F. Hertel, Sher­
brooke ; Leblanc J. A., Sherbrooke ; Leblanc Joseph, Sher­
brooke-Est ; Leblanc 1). H., Sherbrooke ; Leduc l’abbé N. C„ 
curé Ruxton Ealls ; Lefebvre l’abbé P. J. A., Supérieur du Sé- 
mina're, Sherbrooke ; Lefebvre l’abbé J. A., curé Sherbrooke- 
Est ; Lefebvre Henri, Sherbrooke-Est; Lefebvre Dollard, St- 
Philippe de Laprairie ; Lefebvre Ulric, Sherbrooke-Est ; Le­
febvre Pierre D , Mégantic; Lefebvre Victor, Sherbrooke ; 
Lefebvre Arthur. Sherbrooke ; Lefebvre Alphonse, Woonsoc­
ket, R I.; Lemay Arthur, Sherbrooke ; Lemieux l’abbé C„ 
Collège de Lévis ; Lemieux l'abbé J. E , curé Scots town ; Le­
mieux Aurélius, St-Hyacinthe ; Lemieux Isidore, St-Malo ; Le- 
myre H , Montréal ; Leonard Bernard, Stornoway ; Lequin J. 
Arthur, Farnham ; Letendre l’abbé O. Z., St-Georges de Wind­
sor ; Letendre Georges. St-Georges de Windsor ; Leveillé l’ab­
bé G. A , C. S. V., Joliette ;

Maguire Gord' >n, Sherbrooke ; Maguire James, Sher­
brooke ; Mail hot Armand, North Stukely ; Maltais l’abbé A., 
Sherbrooke ; Maun Thomas, White River Junction, Vt. ;
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Mann T. sr., White River Junction. Vt. ; Manseau Donat, St- 
Ca ni il le ; Marcotte Léon, Windsor Mills ; Martin l’abbé Octa­
ve, curé St-Etienne de Bolton ; Massé Wilfrid, Sherbrooke ; 
Massé Daniase, Sherbrooke ; McArthur William, St Hyacin­
the ; McAuley l’abbé M., V. G., Coati cook ; McAuley Michael, 
Coaticook ; McCabe John. M. D., Windsor Mils; McCabe 
Fred, Sherbrooke ; McCabe Georges, Sherbrooke ; McCabe 
Georges, Windsor Mills ; McCarthy Eugene, Sherbrooke; Mc­
Carty Henry, Montréal ; McGee Charles, Diacre, Melbourne ; 
McGee J.-B..Sherbrooke-Est ; McMahon Lawrence, Montréal ; 
McManus W. J.. Sherbrooke-Est ; Menoche Arthur, Eastman ; 
Michaud Joseph, Diacre, Sherbrooke ; Michon l'abbé F. X., 
Sherbrooke ; M dette l’abbé C. E., curé Magog ; Milette Anto­
nio, Sherbrooke-Est ; Millar Roland, East Angus ; Miquelon 
A. C., Sherbrooke ; Miquelon Raoul, Sherbrooke ; Mur.ache 
l’abbé J. W., curé Ste-Hedwidge ; Morel Lactance, Lawrence, 
Mass. ; Morency H. H., Sherbrooke ; Moieucy Percy, Sher­
brooke ; Mort ier D. V., Chicoutimi ; Morrier Charles, Sher­
brooke ; Mullins Michael E., Sherbrooke ;

Nadeau Georges Etienne, Stanfold ; Nicol l’abbé L. H., 
curé Ste-Marie d'Ely ; Noël J.-Camilien, Inverness ; Noël J. M. 
A., Inverness ; Noël Edouard, Sherbrooke-Est ; Noël Joseph, 
Sherbrooke-Est ;

O'Bready M., Danville ; Olivier C. H., Sherbrooke ; Oli­
vier J.-Léandre, Sherbrooke ; Olivier Valère, Sherbrooke ; 
Olivier Eugène F., Sherbrooke ; Olivier E Hector, Sher­
brooke ; Olivier Gaspard, Magog ; O’Neill Alexandre, Coati­
cook ; Ouellette l’abbé I. R., Chan., Séminaire de St-Hyacin- 
the ;

Island 
Poiriei 
J. A. I
Pontui 
brookt 
brookt 
M. D.,

Qu

Ra
Sherbi 
J. E , d 
de St-1 
J. Sab 
Reilly 
ny J. i 
Rheau 
R héau 
Sherbr 
A., Sh 
Monno 
bitailh 
h am ; 1 
dras, C 
Franç' 
l'abbé 
morem

Scv
Lenno: 
Sherbr 
mard 1 
Est ; S 
Ste-Ro 
St-Cyr 
St-Hilr 
ham, M 
Compt 
seph,S

Pagé Henri, M. D., South Durham ; Panneton L. E., M. P. 
P., Sherbrooke ; Paquette Louis, Windsor Mills ; Paquette 
Arthur E.,Coaticook ; Paquette Philippe, Windsor Mills ; Pa­
radis Alfred, Sherbrooke-Est ; Paradis l'abbé C. J., curé Ro­
chester, N. H. ; Paradis James, Sherbrooke ; Paradis Alfred, 
Sherbrooke ; Parent l’abbé J. A., Sherbrooke-Est ; Paré Mi­
chel, Sherbrooke ; Pearson Georges, Richmond ; Péladeau 
Henri, St-Philippe de Laprairie ; Pelletier l’abbé Eug., Collè­
ge Ste-Anne ; Pelletier l’abbé L. J., Coaticook ; Pepin Oliva, 
Sherbrooke ; Pepin J. Hubert, Magog ; Perrin l’abbé IL, St- 
Claude ; Perreault Ernest, Nashua, N. H. ; Perron Moïse, Rock Tai

Tangui

v

T
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St- Island ; Picard L. C., Slierbrooke ; Pilette Philippe, Barford ; 
Poirier A. O., Keel. Séminaire Sherbrooke ; Plamondon l’abbé 
J. A. E , miré East Angus ; Ponton l’abbé J.-B , Sherbrooke ; 
Ponton Félix G., Brompton Falls ; Pothier J. Philippe, Sher­
brooke ; Poulin Ernest, Richmond ; Précourt J. Arthur, Sher­
brooke ; Précourt Ernest, Sherbrooke ; Préfontaine Horace, 
M. D., South Durham ;

Quesnel Emile,Sherbrooke ; Quesnel Eugène, Sherbrooke ;

Ramsay Mgr D. S., Kilhensie, Magog ; Ramsay Ovide, 
Sherbrooke; Rayenel H.,Ecel. Séminaire ; Raymond l'abbé 
J. E , desservant Stoke ; Raymond Louis N.,Eecl. Séminaire 
de St-Hyacinthe ; Raymond Rémi, St-Hyacinthe ; Raymond 
J. Sabin, St-Hyacinthe ; Raymond Charles, St-Hyacinthe ; 
Reilly John, Sherbrooke ; Reilly Clifford B„ Sherbrooke : Re- 
ny J. Arthur, Lewiston, Me. ; Retry Eugène, Lewiston. Me. ; 
Rheault D. Gustave, D’Israéli ; Rheault Edmond, D’Israéli ; 
Rhéaume Alexandre, Eccl. Séminaire ; Richard Va I more, 
Sherbrooke-Est ; Rioux J. F.. M. D. Sherbrooke ; Ringuet L. 
A., Sherbrooke ; Robert l’abbé A., séminaire Ste-Marie de 
Mon noir ; Robitaill- Léonidas, St-Georges de Windsor ; Ro- 
bitaille Sylvio, Sherbrooke ; Rousseau l’abbé A., curé Ches- 
ham ; Rous eau l'abbé F N., curé Sawyerville ; Rousseau Es- 
dras, Chicago, Ill. ; Ruisseau Z tel, Windsor Mills ; Rousseau 
François, Sherbrooke ; Roy Charles T., Lowell, Mass. ; Roy 
l'abbé C. J., Sherbr oke ; Ruel l’abbé J.-B., curé Sault-Mont- 
morency ; Ruel Honoré, Mégantic ;

Scully William, Sherbrooke ; Séguin l’abbé F. N., curé 
Lennoxville ; Sévigriy Pierre, Lenuoxville ; Sliaha Albert, 
Sherbrooke Est ; Simard l’abbé J E., curé St-Gabriel ; Si­
mard l’abbé H. A., Sherbrooke ; Simoneau Jos., Sherbrooke- 
Est ; Stensou D. W., Sherbrooke ; St-Amour l’abbé Alfred, 
Ste-Rosalie ; St-Amour S. Alcitle, M. D., Cheboygan. Mich. ; 
St-Cyr Henri, Sherbrooke ; St-Hilaire Albert, Gorham, N. H. 
St-Hilaire Olivier. Gorham, N. H. ; St-Hilaire William, Gor­
ham, N. H. ; St-Jean Antoni , Sherbrooke ; St-Laureut Louis, 
Compton ; Sylvestre Erne-t, N.P., Sherbrooke ; Sylvestre Jo­
seph, Sherbrooke ; Sylvestre Armand, Sherbrooke ;

Tanguay Mgr E. C., Sherbrooke ; Tanguay P. N., Weedon ; 
Tanguay P. A., Danville ; Tanguay Edouard, Weedon ; Tan-

:ta- 
ke ;
•in-
lel,
ibe
ibe
Me­

né ; 
al ; 
an ;
X.,
ito-

lon
che
ice,
ter-
ter-

H.,
M.

ph,

Mi­
ce ;
ter-
iti-
*in-

. P.
tte
Pa-
Ro-
■ed, ;

Mi­
sait
llè-
va,
St- K
ock

J
X



X

l

— 13G —

guay Bernard, Weed on ; Têtu Joseph, St-Elie d’Orford ; Ther- 
rien E. J., M. D., Marl bom, Mass. ; Therrien Philias, Sher- 
brooke-Est; Thibaudeau Napoléon, Windsor Mills; Tr acy W. 
C., Sherbrooke ; Tremblay Thomas, Eccl., Baie St-Panl ; Tru­
deau Léon, Coaticook ; Turcotte J.-B., Sherbrooke ; Turgeon 
Réné, Québec.

Vandal Oswald, Fall River, Mass. ; Van Dyke Philo., Mc- 
Indoe, Vt. ; Vaudreuil l’abbe J. A., Magog ; Veilleux William, 
Sherbrooke-Est ; Verret l'abbé J. V. E„ curé St-Sylvestre ; 
Verret J. J. B., Sherbrooke ; Vincent Emile, Diacre, Coati­
cook.

x s

Prix
Accessit

Premier
Second
AccessitSB

*

Premier
Second
Accessit

Premier
Second
Accessit
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her-
her-
W.

Fru-
reon

DISTRIBUTION

Solennelle des Prix
V

Mc- 
iam, 
tre ; 
>ati-

MERCREDI SOIR, 19 JUIN 1901

COURS COMMERCIAL

CLASSE PRÉPARATOIRE
COURS ANGLAIS.

Excellence
Prix
Accessit

.. Hervé Roberge 
.. Stanislas Lamoureux

Lecture et épellation
Premier prix 
Second “ 
Accessit lo

Roméo Reny 
S. Lamoureux 
H. Roberge 
Hormidas Pratte2o

Manuel de Phrases
H. Roberge 
S. Lamoureux 
H. Pratte 
Raphaël Dion

Premier prix 
Second 
Accessit lo

2o

Traduction et dictées
Premier prix 
Second 
Accessit lo

H. Roberge 
S. Lamoureux 
Ernest Cyr 
R. Reny2o
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Grammaire
Premier prix 
Second “ 
Accessit lo

H. Roberge 
Henri Auger 
H. Pratte 
R. Dion

Prix
Accessita 2o U

I Arithmétique
Premier prix 
Second 
Accessit lo

Prix
Accessit

. H. Roberge 
• Arsène Rousseau 
. S. Lamoureux 
R. Dion

«

2o

Seconde Division

Grammaire et dictées
Prix
Accessit

Prix
AccessitErnest Gingras 

Adélard Jauvin

Manuel de phrases et lecture

...................................................Ad. Jauvin

............... ................................E. Gingras

f-

Prix
Accessit

Prix
Access!)

(

COURS FRANÇAIS

Eccellence
P.

Prix
Accessit ■ Abel Bray 

J ean Leclerc
<1

Grammaire Prix
Access!Prix

Accessit lo
. A. Bray 
Arthur Lacombe 
• J. Leclerc2o

Premiei
Deuxièi
Troisièr
Access!

Dictées
Prix
Accessit lo

.........A. Bray
.... J. Leclerc 
.... Lionel Sylvestre2o M

(t
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Lecture
Prix
Accessit lo

. . . . A. Bray 
. . ;.. Art. Lacombe 
..... L. Sylvestre2o<<

Epellation
Prix
Accessit lo

i.. A. Bray 
... Art. Lacombe 
... Camille Bélanger

iu

2o

Seconde Division

Grammaire et Dictées
Frederick Wilkins 
Lorenzo Ethier

Prix
Accessit

Lecture et Epellation
i

Prix
Accessit

F. Wilkins 
Ernest Cyr

TROISIEME CLASSE
COURS ANGLAIS

i’

Excellence
Prix
Accessit

... Didier Bégin 

... Abel Bray

Grammaire
Hormidas Jalbert 
D. Bégin 
A. Bray
Joseph Lacombe 
Jules Dussault 

. Aurélius Lemieux

Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième “ 
Accessit lo

2o«
3o<<
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Lecture et épellation
Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième “ 
Accessit lo

. H. Jalbert 
.. A. Ramsay 
.. D. Bégin 
.. A. Bray 
.. Paul LaRocque 

Léon Lacombe

Prem
Deux
Troisi
Accès« 2o

3o

Manuel de Phrases
Premier prix 

. Deuxième “ 
Troisième “ , 
Accessit lo

D. Bégin
• A. Bray 
Hilaire Aubin

• J. Lacombe
• Louis Guilbault 
. H. Jalbert

Prem
Deux;
Troisi
Accès2o

3o

Dictées et analyse
Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième “ 
Accessit lo

Raymond Lefebvre 
A. Ramsay 
H. Jalbert 
Jean Leclaire 
A. Bray
Edmond Mercier

Premi
Deuxi
Troisii
Accès;

H 2o
3o

Arithmétique
Premier prix 
Deuxième “ 
troisième “ 
Accessit lo .

Philias Chabot 
Emile Gauthier 
Joseph Pronovost 
Adolphe Charest 
A. Ramsay 
Oliva Fortier

/

2o/

3o
Prix
AccessCOURS FRANÇAIS

Excellence
Premh
Deux»
Troisiè

Prix
Accessit

Hilaire Aubin 
Hervé Roberge

F
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Grammaire
Premier prix ..........
Deuxième “ ..........
Troisième “ ..........
Accessit lo ..........

........ ...H. Aubin

..........Hector Dion

..........Auguste Angers
..........Edouard Bélanger
........ H. Roberge
..........William St-Hilaire

2o
3o

Lecture et Epellation
Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième “ 
Accessit lo

.H. Aubin 
Hormidas Pratte 
H. Roberge 

. E. Bélanger 
Lionel Savary 
Adolphe Charest 
Arthur Ramsay

2o

{3o

Dictées et analysere
Premier prix . 
Deuxième “ 
Troisième “ 
Accessit lo

. H. Aubin 

.H. Roberge 
. A. Ramsay 
. Edmond Mercier 
.H. Dion 
. Philias Chabot

2o
“ 3o

DEUXIÈME CLASSE
COURS ANGLAIS

ZExcellence
Prix
Accessit

Armand Mailhot 
Zéphirin Boisvert

Grammaire
Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième *•

A. Mailhot 
Emile Lacroix ' 
Z. Boisvert

4

*

9



Accessit lo . Napoléon Garon 
. Hector Beaudry 
Albert Shasha

2o«

“ 3o

Dictées
Premier prix 
Deuxième “ .
Troisième “ .
Accessit lo

...... A. Mailhot

...... Z. Boisvert

...........H. Beaudry
...........F. Wilkins
;.... Albert Bernier 
...... E. Lacroix

2o«

« 3o

Epellation
Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième “ 
Accessit lo

.... A. Màilhot 
.... Z. Boisvert 
.... F. Wilkins 
.... A. Bernier 
. .. E. Lacroix 
.... H Beaudry

Tenue de livres
Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième “ 
Accessit lo

.A. Mailhot 

.Léon Lemay 

.Z. Boisvert 
H. Beaudry 
E. Lacroix 
Louis Codère

'
2o
3oU

Géographie
Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième “ 
Accessit lo

A. Mailhot 
Z. Boisvert 
A. Shasha 
E. Lacroix 
H. Beaudry 
A. Bernier

2o
3o

i

7

142

Pren
Deu>
Troie
Acce

Prix
Accei

Prem
Secon
Accee

Prem
Secon
Accee

Premi
Seconi
Accès

Premi
Seconi
Accesi

4

f

N 
CO

5

T
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Arithmétique
Premier prix 
Deuxième “ 

Troisième “ 
Accessit lo

............A- Shasha

............L. Lemay

. ..........Hector Dion

............A. Bernier

. ... . .Joseph Eug. Caron 
...... i Bernard Leonard

«
«

COURS FRANÇAIS

Excellence
Prix
Accessit

Didier Bégin 
Victor Cordeau

Grammaire
Premier prix 
Second 
Accessit lo

.. D. Bégin 

. Albert Shasha 

.. Henri Péladeau 
. V. Cordeau2o

Dictées et analyse
Premier prix 
Second 
Accessit lo

........ D. Bégin
^.... V. Cordeau
........ H. Péladeau
........ Napoléon Garon

tt

2o

Histoire du Canada
Premier prix 
Second 
Accessit lo

... D. Bégin 
... H. Péladeau 
... A. Shasha 

. Nap. Garon

M

<( 2o

Art épistolaire
Premier prix 
Second 
Accessit lo 

“ 2q

H. Péladeau 
Jules Dussault 
V. Cordeau 
D. Bégin

(t

4

r

to
 to
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CLASSE D’AFFAIRES
COURS ANGLAIS

Access
U

Excellence
Prix
Accessit

Enéas Duclos 
Victor Cordeau

Premù
Seconc
Access

Grammaire
Premier prix 
Second 
Accessit lo

Arthur Gendron 
E. Duclos 
Irénée Buteau 
Hubert Olivier

<<

Premie
Second
Access

2oM

Epellation
Premier prix 
Second 
Accessit lo

V. Cordeau 
Bernard Leonard 
E. Duclos 
H. Olivier

M

Premie
Second
Access

2o

Dictées et analyse
Premier prix | E. Duclos 

V. Cordeau 
B. Leonard 

.A. Gendron 

. H. Olivier

Second 
Accessit lo 

“ 2o
M

Géographie Premie
Second
Access:

Premier prix 
Second 
Accessit lo

E. Duclos 
A. Gendron 
V. Cordeeu 
I. Buteau

«t

2o

Droit commercial Premie
Second
Access!

Premier prix |" E. Duclos 
, I. Buteau 
A. GendronSecond U

U

\

1
r, r
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Accessit lo 
“ 2o

Frédéric Vaillancourt 
H. Olivier

Correspondance commerciale
Premier prix 
Second 
Accessit lo 

“ 2o

H. Olivier 
V. Cordeau 
Ernest Perreault 
B. Leonard

<<

Composition
Premier prix 
Second 
Accessit lo

V. Cordeau
E. Duclos 
B. Leonard
F. Vaillancourt2o

Comptabilité
Premier prix 
Second 
Accessit lo 

“ 2o

H. Olivier 
A. Gendron 
E. Duclos
I. Buteau

«

Banquerie

Médaille d'or présentée par MM. les employés de la Banque 
cT Hochelaga Sherbrooke.

Premier prix 
Second 
Accessit lo 

“ 2o

F. Vaillancourt 
E. Duclos 
E. Perreault 
H. Olivier

Mesurage
Premier prix 
Second 
Accessit lo 

“ 2o

E. Duclos 
A. Gendron 
E. Perreault 
H. Olivier

y



Premiei
Deuxièi
Troisier
Accessi

CL

Prix
Accessi)

Premier
Second

Troisiè
Access

Premie
Deuxiè
Troisiè
Access

Premie
Deuxiè
Troisièi
Accessi

Arithmétique
Premier prix 

Second 

Accessit lo

H. Olivier
E. Duclos 
Louis Codère 
A. Gendron
F. Vaillancourt

*

- (:
2o

Sténographie
Prix spécial présenté par un ami du Séminaire. 

Premier prix ..
Second “
Accessit lo

“ 2o ..

E. Perreault 
A. Gendron
F. Vaillancourt. 
V. Cordeau

Clavigraphie
Premier prix 
Second “ 
Accessit lo 

“ 2o

I. Bu teau
A. Gendron 
H. Olivier
B. Leonard

COURS FRANÇAIS

Excellence
Prix
Accessit

Arthur Gendron 
E. Perreault

Grammaire
Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième “ 
Accessit lo 

“ 2o 
“ 3o

E. Perreault 
Enéas Duclos 
A. Gendron 
Emile Audet 
H. Olivier 
Léonard Demers

Dictées
Premier prix 
Deuxième “

A. Gendron 
E. Perreault

— 146 —
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i
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Premier prix 
Deuxième 
Troisième “ 
Accessit lo

2o
3o

Art épistolaire
A. Gendron 
A. Mailhot 
E. Perreault 
Alfred Thibaudeau 
Eugène Guilbert 
Emile Lacroix

Grammaire française
Premier prix 
Second “

O. Duvernay 
Joseph Sylvestre

CLASSE PRÉPARATOIRE AU COURS CLASSIQUE

Excellence
Prix
Accessit

Ovila Duvernay 
Henri Lemay

Composition littéraire
Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième “ 
Accessit lo 

“ 2o 
“ 3o

. Léon Lemay 

.A. Mailhot 
. E. Perreault 
. A. Gendron 
. H. Olivier 
. E. Audet

Histoire du Canada
Premier prix. 
Deuxième “ . 
Troisième “ . 
Accessit lo

A. Mailhot 
A. Gendron 
E. Duclos 
E. Audet 
E. Perreault 
Hector Beaudry

2o
“ 3o

Troisième prix 
Accessit lo 

“ 2o 
“ 3o

. Armand Mailhot 
E. Audet
Frédéric Vaillaneourt 
E. Duclos

147
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V
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Accessit lo 
“ 2o

H. Lemay 
William Veilleux Prem

Secon
Accès

Dictées françaises
Premier prix 
Second “ 
Accessit lo 

“ 2o

O. Duvernay 
H. Lemay 
J. Sylvestre 
Philippe Pilette Prem:

Secon
Accès

Analyse grammaticale et logique
Premier prix 
Second 
Accessit lo 

“ 2o

J. Sylvestre 
. 0. Duvernay 
H. Lemay 
W. Veilleux

Composition littéraire
Premier prix 
Second “ 
Accessit lo

J. Sylvestre 
. O. Duvernay 
. H. Lemay 
Roméo Nadeau

Prix
Accès2o

Histoire sainte
Premier prix 
Second 
Accessit lo 

“ 2o

. H. Lemay 

.J. Sylvestre 
W. Veilleux 
Emile Quesnel

Premi
Seconi
Accès:

Arithmétique Prix
Accès:Premier prix 

Second 
Accessit lo 

“ 2o

R. Nadeau 
H. Lemay 
Percy Morency 
W. Veilleux

Prix
AccessGrammaire anglaise

Premier prix 
Second 
Accessit lo 

“ 2o

J. Sylvestre
O. Duvernay 
H. Lemay
P. Pilette Prix



>
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Dictées
Premier prix 
Second 
Accessit lo

x O. Duvernay 
W. Veilleux
P. Morency 
P. Pilette.2o

Version et Thème
Premier prix 
Second 
Accessit lo 

“ 2o

H. Lemay 
P. Morency 
O. Duvernay 
Val more Olivier

COURS CLASSIQUE
GRAMMAIRE

Excellence
Prix
Accessit

. Philippe Dubuc 
Honoré Ruel

Grammaire latine
Premier prix 
Second 
Accessit

H. Ruel 
P. Dubuc 
Lionel Forest

Thème latin
Prix
Accessit lo 

“ 2o

P. Dubuc 
H. Ruel
Georges H. Denault

Version latine
Prix
Accessit lo

......................................................P. Dubuc

......................................................L. Forest

......................................................H. Ruel

Grammarie française et dictées
....................      .P. Dubuc

2o

Prix
V
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Accessit lo H. Ruel 
G. H. Denault2o

P rem 
Secon 
Accès

Composition littéraire
Premier prix 
Second 
Accessit

P. Dubuc 
H. Ruel 
G. H. Denault

Histoire ancienne Premi
Secon
Accès

Prix
Accessit lo

H. Ruel 
L. Forest 
P. Dubuc2o

Histoire sainte Premi
Secom

Prix
Accessit lo 

“ 2o

P. Dubuc 
L. Forest 
H. Ruel Accesi

Géographie
Prix
Accessit lo

John Hackett 
H. Ruel
Raymond Couture

Premii
Seconc
Access

2o

Fables de La Fontaine
Prix
Accessit lo 

“ 2o

...........P. Dubuc
H. Ruel

...........G. H. Denault
Premif
Second
Access

VERSIFICATION
S Excellence Premie

Second
Accessi

Prix
Accessit

Joseph Noël 
Antonio Bazin

/ Grammaire latine
Premier prix 
Second “ 
Accessit “

A. Bazin 
Louis Couture. 
J. Noël

Premie
Second
Accessi
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Thème latin
Premier prix . 
Second “ 
Accessit

Noël 
A. Bazin
Stanislas Gosselin

Version latine
Premier prix 
Second “ 
Accessit

.... J. Noël

... .J.-Baptiste Godbout 

.... Val more Richard

Métrique latine
Premier prix 
Second “

Accessit

L. Couture 
S. Gosselin 
Armand Crépeau 
V. Richard

{:

Grammaire grecque
Premier prix 
Second 
Accessit

.... A. Bazin 

.... L. Couture 

..'. J. Noël «

Version grecque
Premier prix 
Second “ 
Accessit

J. Noël 
A. Bazin 
A. Crépeau

Littérature
Premier prix 
Second “ 
Accessit

A- B^zin 
L. Couture 
J. Noël

Composition littéraire
Premier prix 
Second “ 
Accessit

J. Noël 
.A. Crépeau 
• Albert Bergeron



*
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Histoire et géographie Prix
AccessPremier prix 

Second 
Accessit

. A. Bazin.
J. Noël
Napoléon Codère

Prix
AccessBELLES-LETTRES

Excellence
Prix
Accessit

Esdras Rousseau 
Rodolphe Brown Prix

Access:
Composition littéraire

Premier prix 
Second “ 
Accessit

R. Brown
E. Rousseau
Geo. Etienne Nadeau Prix

Accessi
Histoire littéraire

Premier prix 
Second 
Accessit

E. Rousseau 
R. Brown 
Alphée Charest

I Prix
Accessi

Poétique
Prix
Accessit lo 

“ 2o

R. Brown 
Bernardin Cotnoir 
A. Charest

Grammaire latine Pr
Prix
Accessit lo 

“ 2o

Chs-Emile Bac hand 
E. Rousseau 
A. Charest

Prix
Accessii

Thème latin Premier
Second
Accessii

Prix
Accessit lo 

“ 2o

... E. Rousseau 

... A. Charest 
. . B. Cotnoir

I
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Version latine
Prix
Accessit lo

R. Brown 
E. Rousseau 
A. Charest2o

Grammaire grecque
Prix
Accessit lo 

“ 2o

... E. Rousseau 
;.. A. Charest 
.. B. Cotnoir

Version grecque
Prix
Accessit lo 

“ 2o

E. Rousseau 
R. Brown 
A. Charest

Histoire du Moyen-âge
Prix
Accessit lo 

“ 2o

tdeau E. Rousseau 
B. Cotnoir 
A. Charest

Géographie
Prix
Accessit lo 

“ 2o

,. R. Brown 
.. B. Cotnoir 
.. G. E. Nadeau

RHÉTORIQUEV

Excellence
Prix présenté par la maison Cadix,ux & Deroms, Montréal.

Ovila Birs 
Edmond Dion

id Prix
Accessit

Rhétorique et éloquence
Premier prix 
Second “ 
Accessit

Hilary Jordan 
E. Dion
Laurent Lussier

»
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Composition littéraire
Premier prix 
Second 
Accessit

CO. Birs 
E. Dion 
H.Jordan

Analyse littéraire Premie

Premier prix

Second 
Accessit

O. Birs
Georges Boisvert 
Chénier Picard 
H.Jordan

Second

Accessi

Thème latin
PremiePremier prix 

Second “ 
Accessit

0. Birs 
E. Dion 
H. Jordan

Second
Access!

H

Version latine
Premier prix 
Second 
Accessit

O. Birs 
E. Dion 
Chénier Picard Premiei

SecondVersion grecque
Access! i

Premier prix 
Second 
Accessit “

O. Birs 
E. Dion 
H. Jordan

«<

Premier
Second
Accessit

Histoire du Canada
Premier prix 
Second 
Accessit

Jean-Baptiste McGee 
E. Dion 
0. Birs

.Histoire moderne et contemporaine
.J.-B. McGee 
.0. Birs 
. E. Dion

Premier prix 
Second 
Accessit Prix

Accessit

6

_ 1
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COURS ANGLAIS DANS LE COURS CLASSIQUE 

Première Division

Grammaire
Premier prix 

Second 

Accessit lo

Ovila Birs 
Chénier Picard 
Edmond Dion 
Raymond Couture 
Michael Mullins

" {:

b

«. 2o

Version
Premier prix 
Second 
Accessit lo

Stanislas Gosselin 
Esdras Rousseau 
O. Birs 
M. MullinsH 2o

Seconde Division

Grammaire
Premier prix 
Second 
Accessit lo

..........Georges Boisvert
........ J.-B. Godbout
..........Bernardin Cotnoir
..........Louis Couture2o

Version et thème
Premier prix 
Second 
Accessit lo

J.-B. Godbout 
G. Boisvert 
Thomas Cabana 
L. Couture.

IcGee
2o

PHILOSOPHIE JUNIOR
Philosophie

Prix
Accessit

Louis St-Laurent 
Barthélemy Couillard

l

■H
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M at hématiques Accei
Prix
Accessit lo

Ls. St-Laurent 
Arsène Bégin 
Edouard Noël2o

Astronomie
Prix
Accessit

B. Couillard 
L. St-Laurent

Prem
Secor
Accei

PHILOSOPHIE SENIOR ' I

Philosophie Prem
Secor
Accei

Prix spécial Présenté par S. G. Monseigneur VÉvêque de Sherbrooke

Prix 
Accessit

Hector Courteinanche 
Dolor Biron

Prem
Secor
Accès

Mathématiques
Prix
Accessit

H. Courtemanche 
Roland Millar

Astronomie
Prix
Accessit

H. Courtemanche 
R. Millar Prem

Deux
Troisi
AcceiCOURS SPECIAUX

INSTRUCTION RELIGIEUSE
COURS CLASSIQUE

Cours apologétique
Prix spécial présenté par S. G. Monseigneur l’Evêque de Sherbrooke

.. Louis St-Laurent 

... Dolor Bit on 

... Arsène Bégin

Prem
Deux
Troisi
AccèsPremier prix 

Deuxième “ 
Troisième “ .

«



Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième *4 
Accessit lo

2o
3o

Deuxième

Emile Quesnel 
Henri Péladeau 
Jules Dussault 
Hector Dion 
Didier Bégin 
Rodolphe Dupuy

Accessit lo 
“ 2o 
“ 3o

Hilary Jordan 
Barthélemy Couillard 
Jules Boucher

COURS DE PERSÉVÉRANCE 

Belles-Lettres
Premier prix 
Second 
Accessit

Rodolphe Brown 
Esdras Rousseau 
C. Emile Bachand

' i Versification
Premier prix 
Second 
Accessit

Antonio Bazin 
Armand Crépeau 
Val more Richard

Grammaire
Premier prix 
Second 
Accessit

Honoré Ruel 
John Hackett 
Philippe Dubuc

COURS COMMERCIAL
Première

Premier prix . 
Deuxième “ 
Troisième “ 
Accessit lo

Hector Beaudry 
Albert Bernier 
Arthur Gendron 
Emile Audet 
Emile Gauthier 
Alfred Thibaudeau

2o
“ 3o

157
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Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième “ 
Accessit lo

Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième “ 
Accessit lo

Troisième et Quatrième

Hilaire Aubin 
Adolphe Charest 
Hormidas Pratte 
Abel Bray 
Arthur Morissette 
Arthur Ramsay

Deuxième Classe

Léon Lemay 
Emile Gauthier 
Charles Codère 
Albert Nolet 
Armand Mailhot 
Napoléon Garon

Première Classe

Premier prix 
Second 
Accessit lo 

“ 2o

Enéas Duclos 
Arthur Gendron 
Wilfrid Bienvenu 
Irénée Buteau

Dessin linéaire

Catéchisme anglais
Prix
Accessit lo

Irénée Buteau 
Bernard Leonard 
Percy Moreucy 
Léopold Rouillard

{:2o

CALLIGRAPHIE
Première Classe

Arthur Gendron 
Frédéric Vaillancourt 
Armand Mailhot 
François Champoux 
Hubert Olivier • 
Zéphirin Boisvert

Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième “ 
Accessit lo 

“ 2o 
“ 3o

158

Prem
Secor
Accei

Prem
Deux
Troisi
Accès

Prix
Accès

Premi
Deux:
Troisi
Quatr
Cinqu
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Premi
Deux!
Troisi:

Premi
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Deuxième Classe
Premier prix 
Second 
Accessit lo 

“ 2o

J.-B. Bernard 
. Henri Auger 
. Henri Péladeau 
. Didier Bégin

Troisième Classe
Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième “ 
Accessit lo 

“ 2o 
“ 3o

Arthur Normandin 
Edouard Bélanger 
Raymond Lefebvre 
Adolphe Charest 
Hilaire Aubin 
Isidore Lemieux

Quatrième Classe
Prix
Accessit lo

Jean Leclaire 
Abel Bray 
Lorenzo Ethier2o

CHANT
Maîtrise de la Cathédrale

Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième “ 
Quatrième “ 
Cinquième “ 
Sixième “

.. Chénier Picard 
,. . J ules Boucher 
,. Lorenzo Jutras 
... Arsène Bégin 
... Armand Crépeau 
,.. Percy Morency

MUSIQUE
Fanfare

Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième “

Ovila Boivin 
Roland Millar 
J ules Boucher

Piano
Première Division

Prix spécial présenté par un ami du Séminaire.

. Enéas Duclos 

..Raymond Couture

)urt

Premier prix 
Second “

(

• < » », e, », • ». • •. «, •. »,
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Seconde Division

. Emile Audet 
Henri Lanouette 

. Irénée Buteau

Premier prix | Prix

Second “

Violon
. Louis Allard 
. Albert Bergeron 
. Armand Bélanger

Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième “

LA B

PRIX MILITAIRES
Prix présentés par M. J. F. Rioux, M. D., Sherbrooke.

Thomas Cabana 
Arsène Rousseau 
Georges Boisvert 
Enéas Duclos

Premier prix 
Deuxième “ 
Troisième “ 
Quatrième “

ACADÉMIE
Prix présenté par M. J. A. Leblanc, avocat, Sherbrooke.

Dolor Biron 
Hector Courteroanche

Prix
Accessit

PRIX PANNETON
Prix spécial présenté par M. L. E. Panneton, avocat, Sherbrooke, 

pour la conversation française. .

Dolor BironPrix
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BONNE CONDUITE
Hector CourtemanchePrix

LA RENTRÉE DES OLASSSES AURA LIEU LE 5 
SEPTEMBRE 1901. S

SB
S® 1

iche

'ce,

f



^s^OUS soussignés, membres du Bureau 
J Cours Commercial, officiellement 

Surintendant de l’Instruction Publique de la Province de Québec, 
en date du 6 juin 1879, certifions que Messieurs

leurs pour le 
par lettres du

jU'N conséquence, en vertu des pouvoirs qui nous ont été conférés 
par le susdit Surintendant de l’Instruction Publique, nous

leur décernons ce diplôme auquel leurs capacités reconnues leur 
donnent droit.

Sherbrooke, ce 19 juin 1901.

Wm. Murray, Marchand,
Président du Bureau.

J. M. Dufresne, Secrétaire,
Gérant de la Banque Nationale

P. J. A. Lefebvre, Ptre.,
Supérieure du Séminaire.

ont suivi un cours commercial complet de Comptabilité, Arithméti­
que, Mesurage, Sténographie, Clavigraphie, Droit Commercial, 
d’Art Epistolaire, de Français et d’Anglais, etc., et qu’après un exa­
men sérieux subi avec satisfaction, ils ont été trouvés compétents 
dans toutes les matières ci-dessus mentionnées.

Arthur Gendron, gradué, 

Enéas Duclos, gradué, 

Hubert Olivier,

Ernest Perrault

Sherbrooke.

SÉMINAIRE ST. CHARLES BORROMÉE
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